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INTRODUCTION 



Les recherches que M. le Professeur Koby n'a cesse de poursuivre, avec une tres 
grande activite, dans divers gisements de l'Oxfordien du Jura bernois, en particulier 
dans ceux de l'Oxfordien moyen, ont amene la decouverte de tres nombreux fossiles, 
la plupart d'une admirable conservation. Les uns appartiennent a des especes nou- 
velles, d'autres a des especes dont je m'etais deja occupe dans notre premier memoire, 
mais avec des exemplaires beaucoup moins complets ; d'autres, enfin, a des especes 
deja decrites, mais que Ton ne connaissait pas encore dans le Jura bernois. II y 
avait la des materiaux bien suffisants pour en faire l'objet d'un premier Supplement. 

J'etais tres desireux d'etudier, en meme temps, les fossiles recueillis dans le gise-' 
ment de la Paturatte explore precedemment par Mathey et par M. Rollier. II en a 
ete fait mention par M. Koby dans sa notice stratigraphique. II n'est plus explore 
maintenant, la vegetation a reconvert les couches fossiliferes. Ce gisement fut, une 
Ms, classique, et Mathey designait meme rOxfordien moyen sous le nom de Couche 
de la Paturatte. Les fossiles qui y ont ete recueillis par Mathey sont conserves dans 
les collections du Polytechnicum a Zurich; ils m'ont ete communiques, avec la plus 
grande obligeance, par M. le Professeur Heim. Je dois aussi beaucoup de reconnais- 
sance a M. L. Rollier qui a bien voulu m'envoyer les nombreux exemplaires qu'il a 
pu recueillir dans ce gisement. Quelques echantillons provenant de la collection 
Greppin, conservee au Musee de Strasbourg, m'ont ete aussi tres gracieusement 
communiques par M. le Professeur Benecke. 



DESCRIPTION DES ESPECES 



Belemnites excentricus, Blainville. 



SYNONYMIE 



Belemnites excentricus, Blainville, 1827. Memoire sur les Belemnites, p. 90, pi. III. fig. S. 

Id. d'Orbigny, 1850. Paleontologie frari$aise. Terr, jurass., 1. 1, p. 120, pi. XVII. 

Belemnites abbreviate, Phillips, 1870. Monograph of british Belemnitidre, p. 124. pi. XXXIV et XXXV. 
Belemnites excentricus, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois. p. 10, pi. I, lig. 5. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIII.) 
Voir dans ret ouvrage la synonymie de Pespece et ajouter : 
Belemnites excentralis, Bonjour, 1864. Catalogue des foss. du Jura. Travaux de la Hoc. d'Emulation du Jura, 

vol. de 1863, p. 261. 
Belemnites excentricus, Al. Girardot, 1896. Lc systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 206. 
Belemnites kirghisensis, d'Orbigny, d'apres Sinzoff, 1899. Notizen fiber die Jurakreide und Neogen Abla- 

gerungen des Gouv. Saratow, etc., p. 31. 
Belemnites excentralis, Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte, 

p. 324. 



DIMENSIONS 



Longueur du rostre . 63 mm 

Longueur du grand axe vers le milieu de la longueur 10 » 

Longueur du petit axe » » 9 » 

Un petit exemplaire, appartenant certainement a cette espece, a ete recueilli 
au Fringuelet par M. Koby; il possede une partie de son alveole, et la depression 
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mediane de la face ventrale, pres de l'extremite, est deja tres apparente; la pointe 
est presque entiere, son excentricite ne se fait encore sentir que falblement. Phillips 
(loc. cit.) a figure mi individu semblable, un peu plus grand. M. Sinzoff (loc. cit.) 
regarde le Bel. Kirghisenm d'Orb. coinme etant figure par Bayle sous le nom de 
Pacfajteuthis excentralis et par Phillips sous celui de Bel. abbreviates; il prefererait 
conserver a l'espece le nomdonne par d'Orbigny, a cause de la multiplicite desnoms 
sous lesquels elle est bien comme, en abandonnant celui de Bel. excentricus qui est 
le plus ancien; le Bel. Panderi d'Orbigny, serait distinct du Bel. Kirghisenm, con- 
trairement a l'opinion de Nikitin. 



Lytoceras Orbignyi, P. de Loriol 1901. 

(PL I, fig- 1-2.) 

SYNONYMIE 

Ammonites Adelse, pars, d'Orbigny, 1844. Paleontologie francaise. Terr, jurass., t. I, p. 494, pi. 183, pars. 

Id. d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 331. 

Lytoceras Adelse, pars, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Systematik der Ammonitiden. 

Zeitschr. der deutschen Geol. Gesell. fur 1875, p. 81)3. 
Ammonites Adel&, Collot, 1880. Descr. geologique des environs d'Aix-en-Provence, p. 31, 69. 
(Vu l'incertitude de ['interpretation, je n'ai pas complete la synonymie.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe dans le plus grand individu, tres ap- 

proximativement 23 mm 

Diametre du dernier tour observe dans le plus petit individu .... 13 » 

Largeur, par rapport au diametre » » .... 0,42 

Epaisseur » » » ' » .... 0,42 

Diametre de l'ombilic, par rapport au diametre, dans le plus petit individu 0,35 

Coquille discoidale. Spire composee de tours cylindriques, aussi epais que larges, 
convexes sur les Hancs, tres arrondis sur la region siphonale, croissant assez rapi- 
dement, apparents dans l'ombilic sur une faible partie de leur largeur. lis sont ornes 
de cotes tres lines, absolument lisses, inegales, sinueuses; elles partent de l'ombilic 
en s'inflechissant en arriere, traversent les Hancs en formant un double sinus, et 
passent sur le pourtour externe sans se modifier aucunement, mais en s'arquant 
legerement en avant. Sur la region siphonale le nombre de ces cotes est a peu 
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pres double par bifurcation ou par intercalation. Onibilic peu profond, tres arrondi 
a son pourtour. Test tres mince. Je ne connais pas la ligne suturale des cloisons. 

Rapports et differences. Je rapporte a cette espeee deux petits exemplaires, 
encore chambres, dont le test est parfaiteinent conserve; le pourtour d'une partiedu 
dernier tour dti plus grand est altere, l'autre est intact. Lors mume qu'il est necessaire 
de faire quelques reserves lorsqu'on compare des individus de taille si differente, il 
me parait certain que ces petits exemplaires appartiennent a la meme espeee que le 
type figure dans la Paleontologie francaise. Dans la figure du jeune age de celui-ci 
les cotes paraissent plus ecartees, mais il est probable que les principales seules ont 
ete dessinees, et les intermediates, qui se voient tres nettement dans nos individus, 
n'ont pas ete indiques, peut-etre par suite (run etat de conservation moins parfait ; 
du reste ces cotes intermediaires sont tres apparentes sur le dernier tour du grand 
exemplaire figure par d'Orbigny. Quant aux sillons mentionnes parce dernier 7 mais 
non figures, on n'en voit aucune trace. II est maintenant prouve que le type du 
Lytoceras Addm figure dans la Paleontologie franchise n'appartient pas a la meme 
espeee que l'mdividu decrit et figure par d'Orbigny dans le voyage de Hommaire de 
Hell * sous le memo nom, lequel provient de Crimee. Neumayr 2 l'a deja indique et 
M. Stremeoukoff 3 l'a parfaiteinent demontre en faisant figurer a nouveau l'exem- 
plaire type de Crimee represente dans l'ouvrage de Hommaire de Hell, avec d'autres 
individus provenant de la meme localite, Ce sont ces exemplaires qui presentent 
des etranglements, tandis quo les types francos n'en montrent point. II faut done 
que Tune des deux especes change de nom. Soit Neumayr, soit M. Stremeoukoff, 
estiment que e'est l'espece de Crimee qui doit conserver le nom de L. Adelce. Elles 
ont ete decrites a la meme date, mais d'Orbigny, tout en attribuant les individus de 
Crimee a la meme espeee, ne donne pas, dans sa description de la Paleontologie 
francaise, en synonymic, l'ouvrage de Hommaire de Hell, cela semblerait indiquer 
une anteriorite de publication. D'un autre cote d'Orbigny, ayant donne le nom de 
M me Adele Hommaire de Hell a l'espece a laquelle appartiennent les exemplaires 
provenant de son voyage en Crimee, e'est a celle-ci qu'appartient le nom Lyt. Adelm. ; 
l'espece francaise dont le type est figure dans la Paleontologie franchise doit rece- 
voir un nouveau nom. 



1 Ammonites Adelv d'Orbigny. 1844, Voyage de Hommaire de Hell, t. Ill, p. 429, pi. 1, fig. 10 et 11. 

3 Lytoceras cfr. adeUiden, Neumayr, 1875, Jura-Studien. IV. Die Vertretung der Oxfordgruppe in flstl. 
Theite der Mediterr. Proviuz, p. 864. (Jahrbucb der K. K, Geol. Reicbs-Anstalt. vol. 21). 

s Lytoceras Adelee, Stremeoukoff, 1895 ; Note sur le Phyll. Zignodianum et Lytoceras Adelx, Nouv. 
Mem. soc. natur. de Moscou, t. XV, p. 393. 



8 ETUDE SUft LES MOUUSQUES ET BRACHIOPODES 

Mon ami M. Charles. Schlumberger a bien voulu examiner pour moi les types de 
d'Orbigny conserves au Museum d'Histoire naturelle de Paris, et il a eu la bonte 
de le faire tres soigneusement. D'apres ce qu'il m'ecrit, la fig. 1, pi. 183 de la 
Paleontologie franchise, a ete dessinee en combinant deux exemplairesprovenantde 
Noyaret (Isere), du callovien, d'apres 1'etiquette; quant a la fig. 2, l'ouverture a ete 
faite d'apres un exemplaire de Crimee, le reste d'apres l'un des exemplaires de 
Noyaret; la fig. 3 serait aussi de Noyaret, probablement. II resulte de cet examen 
que les figures de cette planche 183 ne meritent pas une entiere confiance. 

Grace a l'obligeance de M. Collot, j'ai pu examiner le petit echantillon qu'il a cite 
dans son ouvrage (loc. cit.) ; c'est un fragment de tour de 9 mm. de diametre qui 
appartient certainement au Lyt. Orbignyi. 

Jenesauraisenvisager les individusdecrits ici commedesjeuncsd'autres especes, 
du Lytoceras ad el aides, Kudernatsch, ou du Lytoceras polyancliemcnum Gemellaro, 
par exemple. Malgre leur developp^ment imparfait, il etait interessant de les men- 
tionner, car, a ma connaissance du moins, aucun Lytoceras n'a encore ete rencontre 
dans l'Oxfordien du Jura bernois, et leur presence a donne lieu a une rectification 
d'espece qui m'a paru necessaire. 

Localite. Trembiaz pres Epiquerez. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Harpoceras delmontanum, Oppel. 

(PI. I, fig. 3.) 

SYNONYM IE 

Ammonites delmontanus, Oppel, 1863. Palseontologische Mittheilungen III, p. 194, pi. LIV, fig. 3. 
Ammonites rauracus, Mayer, 1864. Journal de Conchyliologie, t. XII, p. 376 et t. XVI, pi. VII, fig. 4. 
Ammonites delemontanus, J.-B. G-reppin, 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 68. (Materiaux pour la 

carte geol. de la Suisse, 8 e livr.) 
Harpoceras rauracum, ) Neumayr, 1875. Die Aramoniten der Kreide und die Systematic der Ammo- 
Harpoceras delmontanum, ) nitiden. Zeitschrift der deutschen Geol. Gesell. 1875, p. 909. 

Id. Rollier, 1896. Coup d'ceil sur les fades du Malm dans le Jura, p. 7. Bull. Soc. 

sc, Neuchatel, t. XXIV. *■> 

Harpoceras rauramm, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de la Zone a Am. Renggeri du 

Jura bernois, I, p. 9, fig. 4, pi. I, tig. 6. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, 

vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de la Zone a Am. Renggeri du 

Jura ledonien, p. 22, pi. II, fig. 15-18. (Mem. Soc. paleontologique Suisse, 

vol. XXVII.) 
(Voir dans ces ouvrages la synonymie et la description de l'espece.) 
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L'examen d'un tres grand nombre d'exemplaires du Jura ledonien, m'avait deja 
amene a envisager la grande probability de la reunion necessaire de YR. delmon- 
ianmn ct de YR. rauramm,. Je suis arrive maintenant a la conviction que ces deux 
especes n'en font qii'une. J'ai sous les yeux lc type de Y TT. delmontanum figure par 
Oppel, qui est conserve dans la collection du Polytechnicum a Zurich, et m'a ete 
gracieusement communique, et, de plus, d'autres exemplaires de la Paturatte, d'ou 
provenait egaloment le type. La figure donnee par Oppel n'est pas tres exacte; la 
premiere partie du dernier tour est tres alteree dans l'original et a ete completee 
dans le dcssin; ce que Ton peut voir des cloisons est fort peu de chose, bicn moins 
que l'on pourrait croire d'apres la figure: enfrn, l'espace lisse qui parait se trouver 
entre Fextremite des cotes et la carene laterale est fort exagere, il n'existe meme 
pas partout sur cet individu, et ne se voit pas dans les autres* il n'y a pas a tenir 
compte de ce soi-disant caractere distinctif. Le diametre de l'ombilic du type de 
l'espece est de 0,20 du diametre total, la largeur du dernier tour atteint 0,48 
de ce meme diametre; dans un autre exemplaire de la meme provenance le diametre 
est de 41 mm., la largeur du dernier tour 0,50, le diametre de l'ombilic 0,24, I'epaisseur 
0.27. Ces dimensions concordent tout a fait avec celles que j'ai observers dans les 
exemplaires si nombreux de la zone hAm, Bengfjeri; quant a l'ornementation, celle des 
individus de la Paturatte ne peut se distinguer en rien de celle des autres; dans 
1 un d'eux on retrouve les cotes fines de la region ombilicale qui caracterisent la majo- 
rity des individus rapportes a YRarp. rawaeum. Mayer, du reste, ne distinguait 
son Am. rauracus de YA. dehnontmms «quc par ses tours moins invalves et moins 
larges et par leur dos moins aigu. » Ces earacteres dittorentiels ne peuvent subsister 
lorsr.pi \m a une serie d'individus sous les yeux. Les citations de YRarp. delmonta- 
num. et celles de YRarp. rauramm se rapportent done toutes a la meme espece, a 
laquelle doit revenir le nom le plus ancien. 

Je ne suis pas tout a fait certain que 1'exeinplaire figure par M. Bukowski sous 
le nom de Harp. delemonta/num{,h\v^hM\m^m von Czenstochau, pi. XXV, fig. 16 a, 
1 b) appartienne reellement a l'espece. 

Looalites. La Paturatte. Montfaucon. Oxfordien moyen. 

Collections. Polytechnicum a Zurich. (Coll. Mathey). lMlier. Geolog. Landes- 
sammlung von Elsass-Lothringen a Strasbourg. (Coll. Greppin). Koby. 

D'apres des exemplaires conserves au Musee geologique de Strasbourg avec 
Fetiquette originate de Greppin, l'espece citee par lui a la Paturatte sous le nom 
(YAm. Henrici est YRarpoc. delemontanum. 
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Cardioceras cordatum, Sowerby. 



SYNONYMIE 



Ammonites cordatus, Sowerby, 1813. Mineral Conch., p. 51, pi. XVII, fig. 2-4. 

Id. d'Orbigny, 1850. Paleont. francaise. Terr, jurass., t. I, p. 514, pi. CXCIII et CXCIV. 

Cardioceras cordatum, Neumayr und Uhlig, 1881. Ueber Ammoaitiden ausder Hilsbildungen Norddeutach- 

lands, p. 13. 
Id. P. de Loriol, 189^ Moll, de I'Oxfordien sup. et raoyen du Jura bernois, p. 12, pi. I, 

fig. 6, pi. II, fig. 1. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXV.) 
jd, p. de Loriol, 1898. Etude sur lcs moll, et brach. de I'Oxfordien inf. du Jura bernois, 

p. 14, pi. II. fig. 1 a 12. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol. 1900. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien inferieur du Jura 

ledonien, p. 29, pi. Ill, fig. 3-6. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans cesouvrages la description et la synonymic de l'espece.) 

Le Cardioceras cordatum parait avoir ete abondant a la Paturatte ; j'en ai de nom- 
breux exemplaires, tres bien conserves, sous les yeux. On remarque, parmi eux, les 
varietes que j'ai precedemment distinguees (1898 loe. cit.), reliees par les passages 
les plus evidents. Le nombre des cotes principales pent varier de 23 a 38 sur le 
dernier tour d'individus de meme diametre; dans lesuns elles sont tres fines et lisses, 
dans d'autres tres elevees, avec une saillie au milieu desflancs; les tins sont plus 
epais, relativement, que les autres, le diametre de l'ombilic peut varier de 0,26 et 
0,36 du diametre total. Les caracteres generaux restent tou jours les memes, mais, 
ainsi que je l'ai deja exprime, on peut presque dire que, lorsqu'on a un certain nom- 
bre d'individus sous les yeux, on n'en trouve pas deux qui soient exactement sembla- 
bles. La taille varie de 24 a 64 mm. de diametre; un fragment appartenait a un 
exemplaire qui devait avoir au moins 90 mm. de diametre. ( 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Rollier. Polytechnicum a Zurich. Geol. Landessammlung von 
Elsass-Lothringen a Strasbourg. (Coll. Greppin.) 
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Cardioceras Goliathus, d'Orbigny. 



SYNONYMIE 

Ammonites Goliathus, d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. Terr, jurassique, t. I, p. 519, pi. CXCV- 

CXCV1. 
Cardioceras Goliathum, Nikitin, 1885. Der Jura der Umgegend von Elatma, II, p. 64. 
Cardioceras Goliathus, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et %rach. de l'Oxfordien inf. du Jura 

bernois (Zone a Amm. Henggeri), p. 22, pi. II, %. 13 et 14. (Mem. de la Soc. 

paleont. Suisse, t. XXIV.) 
Id. ' P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de FOxf. inf. (Zone a Amm. 

Renggeri), du Jura ledonien, p. 80, pi. Ill, tig. 7-8. (Mem. de la Soc. paleon- 

tologique Suisse, t. XXVIL) 
(Voir dans ces ouvrages la description et la synonymie de I'especc.) 

J'ai a mentionner un exemplaire de petite taille (34 mm. de diametre) mais bien 
typique, ses cotes principals sont epaisses, exacteinent comme dans les exemplaires 
figures par d'Orbigny; elles se divisent en cotes secondaires nombreuses, serrees, 
et bien plus lines, qui s'arquent en arriere sur les Manes, puis deviennent profonde- 
ment sinueuses en avant sur la region siphonale. Celle-ci, d'abord assez anguleuse 
au milieu, s'arrondit ensuite presque completement. 

Je renvoie a ce que j'ai ecrit preeedemment au sujet de l'espece. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Kollier. 



Pachyceras Lalandei (d'Orbigny), Bayle. 

(PL III, tig. 5.) 



SYNONYMIE 

Ammonites lalandeanus, d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. Terr, jurass., t. I, p. 447, pi. CLXXV. 
Id. Mcesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 109, 111. (Beitrage zur Geolog. Karte der 

Schweiz, 4 te Lief.) 
Amaltheus lalandeanus, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide und die Syst, der Amm. Zeitschrift 

der deutschen Geol. GeselL, 1875, p. 886. 
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Pachyceras Lalandei, Bayle, 1878. Explic. de la Carte geol. dp la France, t. IV. Atlas, pi. XLIII, fig. 1-2. 
Id. P. de Loriol. 1898. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien inf. (Zone a Am. 

Renggeri) du Jura bernois, p. 30. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXV.) 
(Voir dans cet ouvrage la Kynonymie de l'espece.) 

Je n'ai a eiter qu'un seul exemplaire, de petite taille, mais bien conserve. Son 
diametre est de 32 mm., mais il se trouve reduit par suite d'une deformation et le 
diametre reel devait etre an moiiis de 35 mm. a 38 mm. ; la largeur du dernier tour 
atteint 18mm., son epaisseur 15mm., le diametre de l'ombilic est de 7 mm. Les 
cotes rayonnantes dont il est o^rne sont droites, epaisses, separeespardes intervalles 
a peine aussi larges qu'elles-inemes; elles sont produites par la bifurcation ou la 
trifurcation de cotes principales epaisses qui se diviseut tout pres du pourtour de 
l'ombilic. Elles s'epaississent, mais ne se niodifient pas autrement sur la region 
siphonale; celle-ci est arrondie, mais retrecie. La plus grande epaisseur des Manes 
se trouve au pourtour de l'ombilic, de la elle diminue graduellement jusqu'au pour- 
tour externe. Ombilic etroit, profond, sa paroi est verticale. La coupe des tours est 
ovale, retrecie au somnict. On ne distingue aucune trace des cloisons. Ce petit indi- 
vidu presente tous les caracteres d'un jeune exemplaire du .Pack. Lalandei ayant 
notablement depasse le stade de la forme reniiee et des cotes indistinctes. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Kollier. 



Haploceras Erato, d'Orbigny. 



SYNONYMIE \ 

Ammonites Erato, d'Orbigny, 1847. Paleontologie francaise. T. jurassique, t. I. p. 531, pi. CCI, fig, 3-4. 
Haploceras Erato, Neumayr, 1875. Die Amrn. der Kreide und die Syst, der Ammonitiden. Zeitseh. der 

deutscben Geol. Gesell., vol. XXVII, p. 914. 
Id. P. de Loriol, 1000. Etude sur les mollusques et brachiopodes du Jura ledonien, p. 39, 

fig. 7, pi. Ill, fig, 1H. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXVII.) 
(Voir dans cet ouvrage la description et la synonymic de l'espece.) 

Deux exemplaires assez bien conserves pour pouvoir etre determines surement 
ont ete recueillis a la Paturatte par M. Kollier et se trouvent dans sa collection. 
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Oppelia flexuosa, Minister. 



SYNONYM IE 

X 

Ammonites flexuosus, Zieten. 1832. Die Versteinerungeii Wurtembergs, p. 37, pi. XXVIII, fig. 7. 
Oppelia flexuosa, Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide mid die Systematik der Aramonitiden. 

Zeitschrift der deutschen Geolog. Gesell., vol. XXVII, p. 911. 
Id. Bukowski, 1887. Ileber die Jurabikkingen von Czenstochau. Beitrage zur Palseontologie 

Oexterreich-Ungarns, vol. V, p. 110, pi. XXVI, tig. 4-9. 
Id. Sjemiradski, 1891. Fauna Kopalna "Warstw. Oxford., p. 11. 

Id. Sjemiradski, 1892. Die Oberjurassisehe Ammonitenl'auna in Polen. Zeitacbr. der deutscben 

Geolog. Gesell.. vol. XLIX, p. 449. 
(L'espece ayant ete interpreted de ruaniereK tres divert, il me serait impossible de donner une syno- 
nymie correcte.) 

Deux exemplaires peuvent etre rapportes a cette espece. Bien qu'incomplets, et en 
assez mauvais etat do conservation, on pent cepeiidant tres bien reconnaitre leurs 
caracteres et ils sont tout a fait identiques a'ceux que presente la figure donnee par 
Zieten. On les distingue fort bien de VOppdia pseudo-omlata Bukowski par leurs 
iiancs moins convexes, deprimes en entonnoir dans la region ombilicale, et par leur 
region siphonale plus etroite et aplatie, portant une serie mediane de tubercules 
tres allonges. Le plus grand de ces exemplaires avait un dianietre de 50 mm. Je 
m'associe tout a fait a la maniere dont M. Bukowski a interprets l'espece. 

Looalite. La Paturatte. ( )xfordien moyen. 

Collection. Polyteelmicum a Zurich. (Coll. Mathey). 

J'ajouterai, incidemment, que l'acquisition d'un exemplaire de l'ouvrage de Zieten 
en feuilles me permet de donner la date exacte de la publication des livraisons dont 
il se compose, ce qui peut avoir quelque utilite. 

l ra livraison 1830 pages, 1-8, pi. 1-6. 

2 P » 1830' » 9-16, » 7-12. 

3 e » 1831 » 17-24, » 13-18. 

4 e » 1831 » 25-32, » 19-24. 

5 e - 1832 » 33-40, » 25-30. 

6 e » 1832 » 41-48, » 31-36. 



7 e » 1832 » 49-56, » 37-42. 

B B » 1832 » 57-64, » 43-48. 
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9 6 livraison 1833 pages, 65-72, pi. 49-54. 
10 e » 1833 » 73-80, » 55-60. 

He » 1833 » 81-88, » 61-66. 

12° » 1833 » 89-102, » 67-72. 



Oppelia pseudocclata, Bukowski 

(PI I, fig. 4-5.) 



SYNONYMIE 



Oppelia pseudoculata, Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau. p. 115, pi. XXV, 

fig. 11 et 12. 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe o6mm 

Lareeur » » par rapport au diametre 0,57 

All 

Epaisseur » » " * u '* x 

Diametre de 1'ombilic par rapport au diametre 0,11 

Coquille relativement assez epaisse. Spire composee de tours tres embrassants, 
convexes sur les flancs, tres arrondis sur la region siphonale. Us sont ornes de cotes 
rayonnantes flexueuses, ecartees, tres saillantes, qui partent de l'oiubilic et se divi- 
sent vers le milieu des flancs en deux cotes secondares plus fines qui traversent la 
region siphonale ens'arquant en avant, mais sans se modifier 'autrement; par suite 
d'usure, elles disparaissent presque tout a fait dans l'exemplaire figure dont il s'agit ici, 
quelques-unes seulement se montrent encore par places. Entre les cotes secondaires, 
produit de cette division, se trouvent deux ou trois cotes intermediaires semblables 
.qui, pour la plupart, n'arrivent pas a l'onibilic. Sur la region siphonale les cotes 
paraissent toutes de meme force et sont egaleinent ecartees. Vers le pourtour on 
remarque quelques tubercules tres ecartes, plats, allonges, et tres peu saillants par 
suite d'une certaine usure; its paraissent comme Fepaississement de l'une des cotes 
secondaires. La coupe des tours est largement ovale, tres echancree par le retour 
de la spire. Ombilic tres etroit, profond, sa paroi est verticale et meme distinctement 
rentrante. La ligne suturale des cloisons n'est pas assez distincte pour etre dessinee. 

Un second exemplaire, plus petit, a les dimensions suivantes : diametre 32 mm., 
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largeur par rapport an diametre 0,53. epaisseur maximum 0,40. Diametre de 
1'ombilic, 0,15. Les caracteres de ce petit individu sont ceux du plus grand, seule- 
ment les flancs sont un peu moins convexes, 1'ombilic est un peu plus large, ce qui 
peut tenir al'age; les cotes principales sont aussi un>peu plus fiexueuses. L'usure 
etant moins forte, on distingue tres Lien, sur la region siphonale, une serie mediane 
de petits tubercules assez serres; par suite aussi de cette meilleure conservation, les 
tubercules que foment quelques-unes des cotes principales, pres du bord siphonal, 
sont plus nombreux et plus saillants. Jc ne distingue aucune trace de la ligne sutu- 
rale des cloisons. 

Rapports et differences. Ces deux exemplaires presentent fort bien les carac- 
teres de 1' Oppelia pmudoe/ulata et je ne pense pas me tromper en les rapportant a 
cette espece. Les dimensions proportionnelles ne sont pas tout a fait les nieines, 
mais ces differences sont legeres. L'absence de tubercules sur la region siphonale 
du plus grand peut s'expliquer par l'usure de la surface, ainsi qu'il a ete dit. 

Dans son excellente etude de l'espece, M. Bukowski, qui a eu de bonnes series a 
sa disposition, entr'autres des individus avec la derniere loge bien caracterisee, 
envisage son espece comme pouvant elre identified avec celle que d'Orbigny a decrite 
et figuree sous le nom da Am. oeulatm, qui seraitditferente defy!//? wow, oeidatusde 
Phillips. Le manque de materiaux ne me permet ]>as de donner une opinion ])erson- 
nelle relativement a cette question, que, d'ailleurs, M. Bukowski a examinee avec 
beaucoup de soin sans, cependant, la trancher detinitivement. 

Le Neumayria Kohyl Choffat ne peut pas etre confondu. 

L : 'OppeMa pseud oculata devrait etre rapporte au genre Neumayria Bayle, mais, 
comme je 1'ai deja expose ailleurs (Etude sur les Moll, et Urach. de l'Oxfordien inf. 
du Jura bernois, p. 53) ce genre n'a jamais ete caracterise. Bayle, dans son atlas 
(Expl. de la carte geol. de France, t, 4, atlas, pi. 92) a simplement nomme deux 
especes, Neumayria traehynotus et Neumeiyria Hauffiana sans definition aucune ; 
on ne peut done pas regarder comme etabli un genre simplement mentionne de cette 
maniere, et il faut laisser Io nom de Neumayria au genre parfaitement caracterise 
par Nikitin, bien que trois ans apres. Lorsqu'on voudra grouper les Oppelia du type 
de YO. traehynotm, il faudra etablir un nouveau genre en le definissant et en fixant 
ses limites (ce qui ne sera pas facile); or, je ne suis pas a meme de le faire. Je suis 
oblige de revenir sur ce sujet parce que M. Haug, qui a bien voulu s'occuper de mon 
travail precedent dans la Revue critique depaleozoologie (vol. 3, p. 1 14), se demande 
pourquoi je n'ai pas adopte le genre Neumayria Bayle, 1' explication que j' en avais 
donnee lui ayant echappe. 



16 ETUDE SUU LES MOLLttSQUES ET BRACHIOPODES 

Localite. Montfaucon. Oxfordien moyen. 
Collection. Koby. 



Oppelia subclausa (Oppel), Zittel. 

(PL I, fig. C>-1.) 

SYNONYM IE 

Ammonites Erato, jeune, d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. T. jurassiques, I. p. 531, pi. CCT, fig. 5-6. 
Ammonites subdausus, Oppel, 1862. TJeber jurassische Cephalopoden, p. 190, pi. LII, fig. 3. (Paleonto- 

logischc Mittboihutgen I.) 
Ammonites suhdamus, Moesch, 1867. Geolog. Bescbr. des Aargauer Jura, p. 129, 130, 141. Beitrage zur 

Geol. Karteder Schweiz, 4t<* Lief., et, 1874, I0 e Livr.. p. 55. 
Id. Oppel, 1866. Holier die Zone des Am. traiisversarius, p. 28, 39, 76. (Geogn. paleont, 

Beitrage, vol. I.) 
Ammonites subdausus, Tribolet, 1873. Recbercbos geol. et pal. sur le Jura sup. neuchatelois, p. 6. 
Harpoceras subclausum, Neumayr 1875. Die Amnioniten der Kreide mid die Systematik der Ammonitiden. 

Zeitsch. der deutscben Geol. Gesell. 1875, p. 909. 
Oppelia subclausa, 1875. Die Jura Ablagerungen zwiscben liege nsbnrg tind Passau, p. 156. 
Ammonites subdausus. Choffat, 1878. Esquisse du eallovien et de 1'oxfordien dans le Jura occidental, p. 56. 

Id. Collot, 1880. Descr. geol. des env. d'Aix-en-Provence, p. 59. 

Oppelia subclausa, Zittel, 1881-85. Haudbuch der Paleontologie, p. 463. 

Harpoceras subclausum, TJhlig, 1881. Die Jurabildungen in der Umgegend von Bninn, p. 25, 135. 
Oppelia subclausa, Engel, 1883. Geogn. Wegweiser dureh Wurtemberg, p. 180, 182. 
Harpoceras subclausum, A. de Riaz, 1890. Note sur le gisement argovien de Trept. Bull. Soc. geol. de 

France, 3 e serie, t. XIX, p. 176. 
Ammonites subdausus, de Grossouvrc, 1890. Excursion de St-Amand. Bud. Soc. geol. de France, 3 e serie, 

t. XVI, p. 1111. 
Oppelia subclausa, Siemjradzki, 1891. Fauna Kopaina, p. 19. 

Id. Siemjradzki, 1892. Die oberjurassiscbe Ammoniten fauna in Polen. Zeitsehrift der 

deutscben Geol. Gesell., f. 1892, t. 44, p. 452. 
Id. Choffat, 1893. Descr. de la fau no jurass. du Portugal. Cepbalopodes, p. 21, pi. VI, fig. 3. 

Id. de Riaz, 1898. Descr. des Ammonites des couches a Peltoceras transversarium de Trept, 

p. 43. 
Ammonites subdausus, A. Girardot, 1900. Les moUuRques du systeme oolithique, p. 339. 

Deux exemplaires ont ete recueillis par M. Koby. lis presentent fort exactement 
les caracteres de l'espece. L'un, surtout, de 40 mm. de diametre, possede encore sa 
derniere loge et son ouverture intacte avec sa languette latcrale, etroite, allongee, 
evidee par le prolongement du canal qui court au milieu des flancs. La premiere 
moitie du dernier tour presente la trace de la carene mediane de la region siphonale 
qui apparait ici, sur un petit espace, comme fractiomiee en longues crenelures ; a 
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peine apparent!^, du reste, a l'ceil mi: cotte disposition, quo les types d'Oppel ne 
paraissent pas avoir presentee, et que je ne trouvfc indiquee nulle part, me parait 
aecidentelle. 

Le second exemplaire a un diametre de 25 mm. avec la derniere loge; je suppose 
que c'est une empreinto, car le canal du milieu des mines se trouve en relief, des 
cotes falciformes tres lines, tres serrees, a peine apparentes, se montrent sur les 
Manes, pres de la region si])honale, Oppel iren mentionnait pas de sernblables, 
mais il est probable qu'elles s'effacaient tres facilement, on etaient a peine indiquees 
sur les moules interieurs que I'on rencontre presque toujours. M. Sjemiradski 
(Die Ammonitenfauna in Polen loc. cit.) dit que sur ses exemplaires bien conserves 
on voit encore les traces de ces cotes falciformes qui ornaient la eoquille, et il en 
conclut que l'espece devrait etre plutot rapportee aux Harpoeeras qu'aux Oppelia; 
cela me parait probable. 

Localite. Montfaucon. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Oppeija patcjrattensis, Greppin. 

(PI. I, fig. fi et 9.) 



Ammonites polonicm, Oppel, 18B0. Ueber die Zone des Ammonites transversarius. p. 216. (Geogn. pal. 

Be it rage. I.) 
Ammonites patnra'f tenuis, Greppin. 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 341, pi. II. fig. 3. (Materiaux 

pour la rarte geol. de la Suisse. 8 e Livr.) 
Oppdia pa fnrat tenuis, Bukowski, 1SS7. Ueber die Jnrabildungen von Ozeustochau, p. 123, pi. XXVI 

fig. 12-13. (Beitriige zur Paltcontologie Oesterreic.h-Ungams, V. Band.) 
Oppelia polonica, Sjemiradski, 1891. Fauna Kopalna Warstw Oxford., p, 18. 

Irl. Sjemiradski, 1892. Die oberjtirassisrbe Ammonitenfauna in Polen. Zeitschrift der 

deutseben Geolog. Gesell., vol. XLIV, p. 451. 
Oppelia paturattensis, Sseinenoff. 1897. Vereuch einer Statist. Methode zum Studium der Verth. d. Amm. 

in dem Ruwsischen Jura, p. Q. (Annuaire geol. et min. de la Russie, t. II.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour 20 mra a 26 ram 

Largeur » >, par rapport au diametre 0.54' 

Epaisseur » » „ » 0,35 a 0.46 

Diametre de 1'ombilic » , Q.ll 

MEM. ROC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. . o 
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Cette espece int6ressante x et tres facilement reconnaissable a ete decrite en grand 
detail par M. Bukowski; sa description et ses figures se rapportent exactement a 
celles de J. B. Greppin dont j'ai les originaux sous les yeux, au nombre de trois, et, 
de plus, deux exemplaires de la collection Rollier. La largeur du dernier tour peut 
varier dans une;proportion assez forte, tous les autres caracteres restant identiques. 
Dans deux exemplaires, dont l'im est le type figure, les flancs sont deprimes autour 
.de l'ombilic, il n'en est pas de memo dans les autres. Les fines cotes sinueuses qui 
composent l'ornementation sont peu distinctes, on ne les voit avec quelque nettete 
que sur la region siphonale; elles la traversent, sans se modifier, mais 'en s'arquant 
assez fortement en avant. Ces cotes sont tres fines et tres serrees, un peu moins dans 
le type que dans les autres individus. La derniere loge est conserve, mais, comme 
on ne distingue aucune trace des cloisons, je ne saurais dire quelle etait son etendue. 
Elle se termine par une depression large et peu profonde, une sorte d'etranglement 
plus ou moins accentue, qui peut amener une certaine deviation de la region siphonale 
tendant a devenir horizontal. Sur deux exemplaires on remarque, sur le dernier 
tour, cette tendance a prendre une forme geniculee que ne presentent point les autres. 
L'ouverture ne parait pas resserree ; elle se termine, sur la region siphonale, par une 
oreillette triangulaire sur laquelle s'eleve une carene mediane prononcee qui com- 
mence, parfois, avant l'etranglement terminal, faisant chevronner les cotes rayon- 
nantes'; les oreillettes laterales existent, mais elles sont extremement courtes; le 
sinus marginal est bien plus long et plus profond que le sinus ombilical. 

M. Sjemiradski estime que le nom donne par Greppin | cette espece doit ceder le 
pas a celui de A. polonieus donne par Oppel a une espece qu'il a fait connaitre 
simplement par ces quelques mots : « Aehnlich dem Am. scaphoides (Sic au lieu de 
« Scaphitoides Coquand) jedoch mit aufgeblahteren Windungen und gerundeteren 
« Seitenwandungen versehen. Nabol bei 17 mm. Durchmesser des Gehauses noch 
« enge geschlossen. Steinkern beinahe glatt, nur gegen das Ende der beinahe 
« einen ganzen Umgang einnehmenden Wohnkammer, mit vereinzelten radialen 
« Runzeln versehen. Durchmesser 18 mm. Dicke 7 mm. Kobilany. » 

II n'est vraiment pas possible que Greppin ait pu reconnaitre son Am.paturattenm 
a cette diagnose tout a fait insuffisante, d'autant plus que la ressemblance avec 
YAm. scapliitoides est fort eloignee ; M. Bukowski, lui-meme, s'y est trompe, et il a 
YSiwrocUYAmm.polomcus de son Oppetiapmcirugat-aqjii, ainsi quejel'ai montre, 
est un Oekotraustes scaphitoides, legerement ornemente. II se peut fort bien que 
l'espece polonaise qu'Oppel avait en vue en mentionnant son Am. polonieus soit 
YOppelia paturattensis (abondant en Pologne d'apres M. Bukowski), ainsi que 
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l'affirme M. Sjemiradski, mais, en tons cas, l'espece doit conserver le nom impose 
parGreppin qui, peu de temps apres Oppel, l'a reellement fait connaitre par une. 
description et une bonne figure. EUe est voisine de V Oppelia Anar Oppel, mais ne 
saurait cependant etre confondue. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich. (Collection Mathey.) 



Creniceras valbertense, P. de Loriol 1901. 

(PI. I, fig. 10-12.) 



DIMENSIONS 



Diametre du dernier tour observe I0 mm a 13 mm 

Largeur, par rapport au diametre 0,54 

Epaisseur . >, 0,34 a 0,41, moyenne 0,37 

Diametre de I 'ombilic, par rapport au diametre. . 0,15 

Coquille discoidale, tres etroitement ombiliquee. Tours de spire larges, convexes 
sur les flancs, arrondis sur la region siphonale. lis sont ornes, au pourtour de l'ombilic, 
de cotes relativement fortes, tres ecartees, un peu obliques, qui, vers le milieu des 
flancs, se divisent en deux cotes secondaires lesquelles s'arquent d'abord fortement' 
en arriere, puis se diligent en avant, vers le bord siphonal, sans passer directement 
de I'autre cote, semble-t-il. Le milieu de la region siphonale est occupe par une serie 
de petits tubercules en dent de scie, pointus, courts et rapproches; dans tous les 
exemplaires que j'ai sous les yeux ils ne se montrent pas sur toute la longueur du 
dernier tour, mais se developpent tres graduellement en approchant de l'ouver- 
ture. L'oraementation des flancs est tres delicate et peu accentuee, elle n'est pas 
appreciable sur tous les exemplaires. Ombilic en entonnoir, tres etroit, coupe droit 
sur sa paroi et anguleux au pourtour; il ne laisse voir qu'une tres faible parti e des 
tours de spire; a en juger par une cicatrice laissee sur le fiancpar une portion brisee 
du dernier tour d'un exemplaire chambre, rombilic avait une legere tendance a 
s'evaser en approchant de la derniere loge. La coupe des tours est ovale, fortement 
echancree par le retour de la spire. Tous les exemplaires sont encore chambres, 
sauf un seul qui parait posseder encore le commencement de sa derniere loge. Le 
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test est tres mince. On ne distingue pas la ligne suturale des cloisons; on peut seule- 
ment constater la presence de trois ou quatre lobes auxiliaires tres petits. 

J'ai sous les yeux neuf exemplaires ayant conserve lew test siliceux; tons pre- 
sentent les memes caracteres, un seul individu a une epaisseur un peu plus faible 
que la moyenne des autres. 

Rapports et differences. Cette espece- se distingue des Crenkeras dentatum, 
crenatum et Benggeri, par son ombilic, par les tubercules de sa region siphonale 
plus courts et plus serres, et par ses tours de spire plus convexes sur les tiancs 
qu'ils ne le sont, en general, dans ces especes; on pom-rait ajouter aussi par les 
ornements des flancs, mais ils paraissent si pen accentues sur le test, qu'ils n'ont 
peut-etre laisse aucime impression sur les moules interieurs. VOppelia subbr&vl- 
picta Sinzoff est une espece bien plus voisine, cependant les exemplaires que je viens 
de decrire me paraissent en differer par leurs tours de spire moins larges, plus con- 
vexes sur les flancs et sur la region siphonale; il est regrettable que la comparaison 
de la ligne suturale des cloisons ne puisse pas etre faite. On ne peut confondre le 
Cren. valbertense avec VOppelia Pichferi Oppel, ni avec Y Ammonites lophotus 
Oppel, qui me parait etre un Crenieeras. 

Localites. Valbert. Trembiaz pres Epiquerez. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



OEcoptychius Christoli, Beaudouin. 

(M. I fig. 13.) 

SVNONYM1E 

Ammonites Christoli, Beaudouin. 1851. Descr. de quelques esp. particulieres au Kellovim-Oxfordien du 

Chatillonnais. Bull. Soc. geol. de France, 2« serie, t. VIII, p. 596, pi. X, 

lig. 1 et 2. 
Id. Oppel, 185(1 Die Juralbrmatioii. p. 605. 

Id. Ooster, 1860. Catalogue des Cephalopodes des Alpes suisses, IV, p. 79, pi. XVIII, 

fig. 7-10. 
Ammonites Christoli, Oppel, 1865. Geognost, Studien in dem Ardeelie Dep*. ]). 320. 

Id. Oppel, 1866. lleljer die Zone des Amm. trausversarius, p. 217. Geogn. pal. Beitrage, I. 

Id. Leymerie et Raulin, 1858. Statistique geologique de l'Yonne, p. 318 et 653. 

Id. Moesch, 1867. Der Aarganer Jura, ]i. 140. {Beitrage zuv geol. Karte der Schweiz, 

4'« Lief.) 
Id. , J.-B. Greppin, 1867. Essai geologique sur le Jura suisse, p. 68. 
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Ammonites Christoli, J.-B. Greppin, 1870. Deser. geol. du Jura bernois, p. 68. (Materiaux pour la carte 

geol. de la Suisse, 8 e livr.) 
Stephanoceras Christoli, Neumayr, 1875. Die Ammoniten tier Kreide und die Systematik der Ammoaitiden. 

Zeitsch. der deutscheo Geol. Gesell. 1875, p. 916. 
Ammonite* Christoli, J. Martin, 1877. Le callovien et 1'oxfordieri de la Cote d'Or, |). 13. 

Id. Choffat, 1878. Esquisse du callovien et tie 1'oxfordieri du Jura, p. 47. 

Id. Collot, 1880. Description geologique des environs d'Aix -en-Provence, p. 33 et 66. 

(Ecoptychius Christoli, Zittel, 1881-85. Handbuch der Pabeontologie, II, p. 470. 

Id. Gevray, 18!)!). Sur le peristome de V (Ecoptychius Christoli, Beaudouin. 

DIMENSIONS 

Diametre d'un exemplaire complet 19mm 

Largeur du dernier tour pres tie Fouverture. par rapport an diametre 0,58 
Epaisseur » » » » 0.58 

Deux exemplaires de cette espece bien connue m'ont ete communiques. Ce sont 
les memes qui out ete recueillis et cites par J.-B. Greppin (loc. cit.). L'un d'eux est 
presque complet; il possede sa derniere loge, et le retrecissement fort large et lisse 
qui precede rouverture est tres accentue; l'ouverture elle-meme lfest pas intacte. 
Le dernier tour, un pen plus epais que large, est tres ibrtement genieule ; il est orne 
de cotes rayonnantes relatiyement epaisses qui traversent la region siphonale en 
droite ligne sans se modifier ou s'affaiblir aucunement; la plupart proviennent d'une 
bifurcation des cotes principals qui s'opere tres pres de l'ombilic, maisl'etat de con- 
servation de l'individu ne me permet pas de dire si tel est le cas pour Unites, et je 
ne saurais indiquer leur nombre. L'ombilic, tres etroit, tres enfonce, a ime forme 
triangulaire par suite de la forte geniculation du dernier tour qui le deforme cora- 
pletement. 

Rapports et differences. Cette espece interessante se distingue sans peine 
(lorsqu'on peut comparer des exemplaires compiets) de VAm. refractus Haan, pour 
lequel Neumayr a etabli Je genre (Ecoptychius \ par son ouverture entitlement dif- 
ferente et par la presence du large etranglement qui la precede; lesindividus incom- 
}>lets peuvent se reconnaitre a l'absenee d'un si lion median sur la region siphonale. 
Dans le Prodrome (t. 1, p. 351), d'Orbigny a mentionne un Ammonites mix, par 
ces quelques mots : « Lspece voisine de V A. microstoma, mais plus renflee, plus 
< ronde, a ombilic ferme et a bouche relevee par un peristome refiechi, precede d'un 
« large et profond sillon. Niort. (Deux-Sevres.) » Hecemment M. Glangeaud 2 adonne 

1 Neumayr, 1878. Ueber uiivermittelt auftretende Cephalopodentypen im Jura Mittel-Europas. Jahrbucli 
d. K. K. Geol. Jahranstalt. vol. 28, p. 68. 

2 Glaugeaud, 181)7. Sur la forme de l'ouverture de quelques x\mmonites. Bull. Soc. geol. de France. 
3 e serie,"p. 104, pi. Ill, tig. 11-12. 
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une figure du type de cette espece provenant de la collection de d'Orbigny, mais 
sans le decrire ni indiquer en qnoi il peut differer de YCEcoptychius Christoli; cet 
individu parait avoir des cotes plus fortes et moins nombreuses, et son dernier tour 
est a peine genicule, par contre l'ouyerture est tout a fait voisine. L'espece a ete 
regardee, particulierement par Oppel, comme devant tres probablement etre reunie 
a V (EcoptycMus Christoli, je partage cette opinion, toutefois je crois qu'il faut 
encore attendre de nouveaux documents avant de mettre definitivement X Am. 
nux en synonymie. M. Gevray ? qui a si bien fait connaitre cette interessante espece, 
est du meme avis. J'estime que, en tout cas, c'est le nom impose par Beaudouin qui 
doit etre prefere, car c'est lui qui a reellement fait connaitre l'espece en la decri- 
vant et en la figurant, et la diagnose du Prodrome (dont il pouvait meme fort bien 
n'avoir pas encore eu connaissance) est trop imparfaite pour qu'il lui fiit possible 
d'y reconnaitre son espece. Suivant l'exeinple de M. Munier-Chalmas, M. Grlangeaud 
(loc. cit.) estime que certains QJcoptychius pourraient etre des femelles de Splicer ocer as, 
et que YCEc. nux serait peut-etre le male de V(Ec. refractus. C'est une hypothese 
qui a besoin d'etre etayee par de nouveaux faits pour devenir une notion positive. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich. 



Perisphinctes montaneyensis, P. de Loriol 1901 



(PI. I, fig. 16.) 



DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 21 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,43 

Epaisseur » » » » ■ 0,43 

Diametre de l'ombilic > » 0.33 



Coquille discoi'dale. Spire composee de tours presque carres, croissant tres rapide- 
ment en largeur et en epaisseur. lis sont ornes de cotes fines, un peu flexueuses sur 
les flancs, qui se divisent, a quelque distance du pourtour, en deux cotes secondaires 
un peu plus faibles, regulieres, equidistantes, qui passent surlebord siphonal en s'ar- 
quant tres legerement en avant. Elles sont au nombre d'une quinzaine autour de l'ombi- 
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lie. Les noeuds paraboliques sont nombreux, tres rapproches, peu saillants, assez6cart6s 
l'un de l'autre, allonges en arriere. Cotes paraboliques tres saillantes; le sinus ombi- 
lical et le sinus marginal sont Men accentues, le second est plus etroit que le pre- 
mier, le sinus siphonal est large, mais peu profond. Ombilic etroit; les flancs etant 
tres aplatis et l'epaisseur augmentant rapidement, il parait enfonce et son pourtour 
est presque vertical, ce que le dessin n'a pas tres bien rendu. Test tres mince. On 
ne distingue pas la ligne suturale des cloisons. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire, il a conserve 
son test. II appartient a une espece certainement tres voisine du Perisphinctes 
perisphinctoides Sinzoff, j'ai cru devoir la distinguer a cause de l'etroitesse et de la 
profondeur de son ombilic, puis de ses tours de spire croissant plus rapidement en 
largeur et en epaisseur, et aussi de la grande regularity des cotes sur la region 
siphonale, egales en saillie, et separees par des intervalles egaux, ce qui exclut la 
presence de fines cotes intermediaires. J'ai examine un grand nombre d'exemplaires 
du Per. perisphmdoides, mais je n'en ai trouve aucun presentant ces caracteres. Le 
type que je viens de decrire n'est pas a confondre avec des especes voisines de cette 
derniere, telles que le Per. Bukotvskii Choffat, le Per. inter rogationis Sjemiradski, 
le Per. mirus Bukowski. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Perisphinctes paturattensis, P. de Loriol 4904 

(Fl. II, fig. 2-6.) 



DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour 33 mm a 52 mm 

Largeur » « par rapport au diametre 0,31 a 0,35 

Epaisseur » » » » 0,25 a 0,33 

Diametre de l'ombilic » » 0,40 a. 0,42 

Coquille discoidale. Spire composee de tours croissant rapidement dont l'epaisseur 
est presque toujours peu au-dessous de la largeur; la plupart des exemplaires ont 
les flancs tres convexes, et les tours deviennent presque cylindriques dans la derniere 
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loge, parfois, mais rarement, ils sont plus ou moins aplatis; la region sipbonale est 
toujours tres arrondie. Celles des cotes rayonnantes dont le dernier tour est orne, 
qui se trouvent sur les trois premiers quarts, environ, de sa longueur, sont droites, 
relativement elevees, tranchantes; elles partent de l'ombilic, dont elles couvrent la 
paroi, obliquent un peu en avant sur les flancs; a peu de distance du pourtour, la 
plupart d'entre elles se divisent en deux cotes secondaires un peu plus fines, qui tra- 
versent la region siphonale horizontalement et sans se modifier. Ces cotes sont plus 
ou moins ecartees, et plus ou moins irregulieres, il en est qui restent simples, parfois 
une ou deux se trifurquent, d'autres, sans connexion avec un lueud parabolique, se 
bifurquent deja tout pres de l'ombilic. Par eontre, sur le dernier quart du dernier 
tour, comprenant une portion de la derniere logo que je ne puis' determiner et qui 
est un peu variable, les cotes, semblables aux autres pour lour saillie, leur epaisseur 
et leur ecartement, deyiennent tout a fait regulieres, et se divisent uniformement en 
deux cotes secondaires sur un point plus rapproche du milieu des flancs que ce n' est 
le cas pour les autres. Dans quelques exemplaires, dont le dernier tour est complet 
ou parait l'etre, les cotes, dans sa premiere parti e, pres du retour de la spire, sont 
presque aussi regulieres que dans la region rapprochee du peristome, precedant ainsi 
la region des cotes irregulieres. Un etrangiement tres large et tres profond, souvent 
borde par un bourrelet, precede Touverture dont les oreillettes ont la forme d'une 
languette d'abord large, relativement, mais rapidement retrecie, qui, probablement, 
n'etait pas tres longue. Un second etrangiement se trouve, ordinairement, sur le 
dernier tour, il n'y en a qu'un seul sur cbacun des autres. De distance en distance 
apparait un nceud parabolique peu saillant dont la cote, tantot va rejoindre la cote 
normale pres de l'ombilic, tantot demeure presque entierement soudee avec elle. Le 
nombre et la saillie des nanuls paraboliques sont variables, ils paraissent s'arreter 
an point de la derniere logeou les cotes deviennent regulieres, peut-etre est-celason 
commencement, dans ce cas elle aurait ete fort courte. Ombilic relativem'ent etroit 
et plus ou moins profond; sa paroi est presque abrupte; il ne laisse voir qu'une 
partie des premiers tours. La coupe des tours est plus ou moins largement ovale, 
presque circulaire dans quelques individus. On ne distingue aucune trace des cloisons. 
Variations. Je connais quatorze exemplaires dont les caracteres generaux 
demeurent identiques, mais parmi lesquels on peut constater certaines modifications 
individuelles. Generalement les exemplaires sont epais, presque aussi epais que 
larges, avec les flancs bien arrondis v mais, dans quelques-uns, cette epaisseur diminue, 
et on trouve, a 1'extremite de la serie, un individu, du reste semblable aux autre v 
dont l'epaisseur ne depasse pas 0,25 du diametre, et dont les flancs sont assez aj)latis. 
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Plusieurs individus ont conserve leur derniere loge, on Ie reconnait au profond etran- 
glement avec bourrelet qui precede toujours l'ouverture, laquelle est complete dans 
un exemplaire; elle est toujours couverte de cotes regulieres, ainsi qu'il a ete dit, 
mais sur une longueur variable. Les cotes de la region chambree sont plus irregu- 
lieres, mais cette irregularite, qui existe toujours, peut etre plus ou moins prononcee. 

Rapports et differences. L'espece que je viens de decrire est l'Ammonee la 
plus frequente a la Paturatte, avec le Cardioceras cordatum. Elle est voisine du Peris- 
phinctes sulciferus Oppel, avec lequel elle a ete confondue. Elle s'en distingue par 
son epaisseur notablement plus forte, sauf dans des cas tres rares, par son ombilic 
plus etroit, par les cotes de la region cliambree qui sont irregulieres, mais qui res- 
tent droites, par celles de la derniere loge ni plus epaissies ni plus ecartees que les 
autres, mais plus regulieres et uniformement bifurquees, enfin par la rarete des 
etranglements ; Oppel dit que l'etranglement qui precede l'ouverture dans le P. sul- 
ciferus est faible, ici il est au contraire tres large et tres profond. Le nom de Am. 
paturattensis a deja ete donne par Greppin a une espece qui est un Oppelia, il n'y 
a done pas d'inconvenient a donner le meme nom specifique a un Perisphinctes. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Rollier. Polytechnicmn a Zurich. P. de Loriol (ex. donnes par 
Mathey). 



Perisphinctes Thuriwanni, P. de Loriol, J 901. 

(PI. II, fig. 1.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 80 mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,36 

Epaisseur » » » „ 0,30 

Diametre de l'ombilic » » 36 

Coquille discoi'dale. Spire composee de tours croissant rapidement en largeur, un 
peu plus larges qu'epais, apparents dans l'ombilic sur le tiers environ de leur lar- 
geur, convexes sur les flancs, arrondis sur la region siphonale. lis sont ornes, au 
pourtour de l'ombilic, de 53 cotes fines, serrees, qui paraissent avoir ete, primitive- 
ment, presque tranchantes; elles se dirigent obliquement sur les flancs en s'arquant 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. A. 
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tres legerement, puis, arrivees aux deux tiers environ de leur longueur, elles se 
divisent en deux cotes secondaires un peu plus etroites quipassent sur le bord sipho- 
nal sans se modifier; sur l'exemplaire decrit elles paraissent s'effacer un peu sur le 
pourtour, mais cela me semble resulter simplement d'une certaine usure sur le 
milieu de la region siphonale qui ne se manifeste pas egalement partout. Trois ou 
quatre cotes principals restent simples; celle qui precede l'etranglement se trifurque. 
Quatre etranglements sur le dernier tour; ils sont sinueux et profonds, le dernier, a 
son extremite, est borde en avant par un bourrelet saillant, ce qui peut faire presumer 
qu'il terminait la derniere loge. Aucun noeud parabolique. Ombilic profond, arrondi 
au pourtour; sa paroi est presque verticale. On ne distingue point les cloisons. 

Rapports et differences. Je ne connais malheureusement pas les premiers 
tours de spire, ce qui ne permet pas une comparaison complete avec le Perisphinctes 
consosciatus Bukowski, espece tres voisine qui me parait cependant differer par ses 
tours de spire s'elargissant moins rapidement et notab lenient moins epais; ces diffe- 
rences se font bien sentir en comparant la figure queje donne ici avec celle du grand 
exemplaire type de M. Bukowski dans lequel 1'ombilic est aussi bien plus large et 
moins profond. 

Localite. Montfaucon. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Perisphinctes Gresslyi^ P. dc Loriol. 



SYNONYMIE 



Perisphinctes Gresslyi, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 27, pi. IV. fig. 2 et 3 (excl. fig. A). (Mem. Soc. paleont. Suisse, 
vol. XXIII.) 

L'examen de nouveaux exemplaires me conduit a rectifier sur quelques points la 
description que j'ai donnee de.cette espece. Les dimensions proportionnelles ne sont 
pas tres exactes, par suite d'une confusion d' exemplaires, et d'une faute d'impres- 
sion. Voici celles du type (pi. IV, fig. 2, loc. cit.) : diainetre 47 mm., largeur du 
dernier tour par rapport au diametre 0,32, epaisseur 0,39, diametre de Torn- 
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bilic 0,45 (celle-ci tres approximativement du moins). La coupe donnee (fig. 2 c) est 
trop large. J'ai reconnu que l'exemplaire original de la fig. 4 (pi. IV, loc. cit.) n'ap- 
partient pas a cette espece. 

Le type provient de Chatillon (Coll. Koby). L'original de la fig. 3, qui est un peu 
deforme, de Montfaucon (Coll. Koby). M. Rollier en a trouve un exemplaire a la 
Paturatte. Les irregularites dans les cotes que j'ai signalees existent bien, mais sont 
tres rares. On observe, ca et la, un namd parabolique, mais tres peu accentue. 



Perisphinctes mojvtfalconensis, P. de Loriol 1901. 

(PI II, fig. 7, 8, 9.) 

I DIMENSIONS 

Diametre total 31 mm a 60 mm 

Largeur du dernier tour par rapport au diametre 0.27 a 0,31 

Epaisseur » » » 0.24 a ; 26 

Diametre de l'ombilic » » ...... 0,47 

Coquille discoidale, comprimee, largement ombiliquee. Spire composee de tours 
nombreuXj ijubcylindriques, ]>resque aussi epais que larges, legerement aplatis sur les 
tiancs et sur la region siphonale, presque contigus dans l'ombilic. lis sont ornes 
d'une cinquantaine de cotes assez epaisses, saillantes, qui ])artent de l'ombilic, tra- 
versent les flancs errdroite ligne en se dirigeant en avant d'une maniere peu sensible, 
et se divisent, pres du pourtour, en deux cotes secondaires plus fines qui passent par- 
dessus le bord siphonal sans se modifier aucunement. Noeuds paraboliques rares : 
j'en vois deux sur le dernier tour d'un petit exemplaire. Un a deux etranglements 
sur le dernier tour et un sur 1'avant-dernier; ils etaient un peu plus nombreux sur 
les premiers. Ombilic profond, tres ouvert, laissant voir les tours sur la plus grande 
partie de leur largeur. La derniere loge est conservee, mais, comme il est impos- 
sible de distinguer les cloisons, je ne saurais dire quelle etait son etendue; elle se 
t ermine par un etranglement large et profond; le bord de l'ouverture. un peu renfie 
en bourrelet, se prolonge, de chaque cote, en une languette large et un peu depri- 
mee au milieu, qui parait avoir ete fort longue. 

Rapports et differences. J'ai sous les yeux cinq exemplaires de taille diffe- 
rente, mais, du reste, identiques, dont deux out conserve leur derniere loge et leur 
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ouverture complete. Malgre toutes mes recherches, je n'ai su trouver aucune espece 
decrite a laquelle on pourrait correctement les rapporter. lis ressemblent un peu a 
mon Perisphinctes Butimeyeri, mais s'en distinguent sans peine par leur ombilic 
plus large, leurs cotes plus obliques, plus serrees, nulle part trifurquees, la coupe des 
tours moms circulaire, etc. Dans la figure du Per. colubrmus donnee par Reinecke, 
les tours de spire paraissent plus cylindriques, les cotes sont plus ecartees, divisees 
plus loin du pourtour, probablement plus epaisses, l'enroulement est un peu plus 
serre, de plus cette espece presente des noeuds paraboliques frequents. Le Per. bir- 
mensdorfensis Mcesch a des tours plus nombreux, un ombilic plus grand, des cotes 
plus fines. Les jeunes exemplaires du Perisph. torresiensis Choffat offrent une certaine 
ressemblance, mais le dernier tour des adultes est bien different, tous sont pourvus 
de noeuds paraboliques. La coupe des tours, et la division des cotes dans le dernier, 
sont tres differentes dans le Per. pseudoplkatilis Sjemiradski. II est regrettable que 
la ligne suturale des cloisons ne puisse etre comparee, elle n'est visible dans aucun 
de nos exemplaires. 

Localities. Montfaucon. Bourrignon. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Koby. Rollier. Polytechnicum a Zurich. 



Perisphinctes frickensis, Mcesch, 

(PI. Ill, fig. 1 et 2.) 



SYNONYMIE 

Ammonites frickensis, Mcesch. 1867. Der Aargauer Jura, p. 292, pi. I, fig. 2. (Beitrage zur Geolog. Karte 

der Sclrweiz, 4 e Lief.) 
Perisphinctes frickensis, Neumayr, 1873. Die Fauna der Schichten mit Aspidoceras acanthicum, p. 32. 

(Abh. d. K. K. Geolog. Reichsanstalt, vol. V.) 
Id. Neumayr, 1875. Die Ammoniten der Kreide, imd die Systematik der Ammoni- 

tiden. Zeitschrift der deutschen Geolog. Gesell., 1875. p. 920. 
Peltoceras frickense, v. Ammon., 1875. Die Jura-Ablagerungen zwischen Regensburg und Passau, p. 157. 
Ammonites frickensis, Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'Oxfordien dans le Jura, p. 57. 
Perisphinctes frickensis, Bukowski, 1887. Ueber die Jurabildungen von Czenstochau in Polen, p. 150, 

pi. XXVIII, fig. 7. (Beitrage zur paleontol. Oesterreich-Ungarns, t. V.) 
Perisphinctes frickensis, Sjemiradski, 1899. Monographische Beschreibung der Ammoniten-Gattung 

Perisphinctes, p. 121, pi. XXII, fig. 27 a. 
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DIMENSIONS 



mm 



Diametre d'un individu complet 40 

Largeur du dernier tour par rapport au diametre 0,35 

Epaisseur » ,, » 0,30 

Diametre de l'ombilic » » 42 

Autre exemplaire. 

Diametre du dernier tour observe 46mm 

Largeur » » par rapport au diametre 0,37 

Epaisseur » » » „ 35 

Diametre de l'ombilic » » 42 

Jeune individu paraissant complet. 

Diametre . . . . 23 mm 

Largeur du dernier tour par rapport au diametre 0,35 

Epaisseur » » „ q 3^ 

Diametre de l'ombilic » » 43 

Test discoidal, largement ombiliquo. Spire composee de tours croissant rapidement, 
1111 peu plus larges qu'epais, arrondis sur la region siphonale, arrondis, 011 legere- 
ineiit aplatis sur les flancs. lis sont ornes de cotes rayonnantes epaisses qui partent 
de l'ombilic en s'arquant legerement en arriere, puis s'inflechissent en avant plus 
ou moins fortement, se recourbent ensuite un peu en arriere pres du pourtour, en 
se divisant en deux, ou, plus rarement, trois cotes secondaires qui passent sur la 
region siphonale sans se modifier, tantot en restant droites, tantot s'arquant legere- 
ment en avant; parfois dies ne correspondent pas directement d'un fianc a l'autre, 
une ou deux des divisions, d'une cote s'unissant avec celle de la voisine de l'autre 
cote. Je ne connais pas l'etendue de la derniere loge, elle se termine par un etran- 
glement tres profond sur la region siphonale, presque nul sur les flancs ; une languette 
tres etroite, tres longue, evidee au milieu, borde l'ouverture de cliaque cote. Pas d'etran- 
glements sur les tours. Je ne distingue ni nocuds ni cotes paraboliques mais, comme 
celles-ci sont tres legeres dans le type, et comme la surface est assez alteree sur tous 
les exemplaires que j'ai sous les yeux, elles peuvent fort bien avoir existe sans etre 
perceptibles. Ombilic profond, arrondi au pourtour. Les cloisons ne sont pas dis- 
tinctes; dans un seul individu je constate un lobe lateral superieur singulierement 
court, et un lobe lateral inferieur encore plus petit, separes par une selle tres large, 
a ]>eine incisee. 

Je connais cinq exemplaires bien conformes au type; ils varient un peu dans leur 
epaisseur relative et dans la convexite de leurs flancs, plus ou moins accentuee, 
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modification legere qui se retrouve aussi dans les exemplaires de Mcfisch, j'ai un tres 
bon moulage de Fun d'entre eux qui m'a ete donne par ce dernier, et qui a les flancs 
plus arrondis que ceux du type figure. La flexion des cotes sur les flancs est variable 
dans tous les exemplaires, tantot elle est tres accusee, tantot presque tout a fait 
nulle. 

Rapports et differences. Cette espece est bien caracterisee et ne peut guere 
etre confondue avec d'autres, telles que le Per. transver sarins ou le Per. minis, avec 
lesquels elle a ete comparee. Je ne vois aucune raison pour en separer l'exemplaire 
figure par M. Bukowski comme lui appartenant probablement, ses dimensions sont 
concordantes, dememe queFornementation; l'epaisseur, seulement, est un peu moins 
forte, mais ce caractere peut varier dans de certaines limites, ainsi que je Pai observe. 
Un exemplaire de Weymouth a ete figure et rapporte a l'espece par M. Sjemiradski, 
la description qu'il donne est la reproduction de celle de Moesch. Le Per. Marsyas, 
Bukowski, voisin du Per. frickensis, s'en distingue, ainsi que l'auteur le remarque 
lui-meme, par ses proportions et par ses cotes plus fines et plus serrees. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Mathey). Rollier. 



Perisphinctes episcopalis, P. de Loriol 1901 

(PI. I, fig. 14 et IS.) 



DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe ■ • ■ 4B mm a 52 mm 

Largeur » » par rapport au diametre . . 0,27 a 0.28 

Epaisseur » » » » . . 0,23 

Diametre de l'ombilic » » . . 0,54 

Coquille disco'idale, tres largement ombiliquee. Tours de spire nombreux, relati- 
vement etroits, mais dont la largeur est notablement plus forte que l'epaisseur; ils 
apparaissent dans l'ombilic sur presque toute leur largeur, sans que, cependant, le 
point de bifurcation des cotes soit encore visible. Flancs aplatis tout en demeurant 
convexes; region siphonale tres arrondie. Les cotes rayonnantes, au nombre de 38 
par tour, sont epaisses, relativement ecartees, droites, dirigees en avant, surtout 



. > 



DE L OXFORDIEN SUPERIEUR ET MOYEN DU JURA RERNOIS 31 

celles qui se trouvent vers l'extremite du dernier tour observe; elles partent del' om- 
bilic, dont elles couvrent la paroi, et se divisent, tres pres du pourtour externe, en 
trois ou, plus rarement, en deux cotes secondaires bien plus fines, qui traversent 
la region siphonale en droite ligne, et sans se modifier; sur les premiers tours des 
individus decrits, les cotes paraissent se bifurquer plus generalement ; sur le der- 
nier, elles sont presque toutes trifurquees; on ne voit pas de cotes restant simples. 
Point de namds paraboliques. Deux etranglements sur le dernier des tours; quatre 
sur l'avant-dernier. Ombilic tres large et peu profond; sa paroi, peu elevee, est 
presque abrupte. La coupe des tours est ovale, notablement plus haute que large. 
On ne discerne aucune trace des cloisons. 

Rapports et differences. Je connais deux exemplaires bien conserves qui 
paraissent adultes; toutefois, comme on ne voit pas les cloisons, il est impossible de 
savoir s'ils possedent encore une partie de leur derniere loge. Au premier abord, on 
pourrait les envisager comme appartenant a une variete minima, du Perisphindes 
promiscuus Bukowski, et c'est de cette esp.ece, qui parvient a une tres grande 
taille (2G0 mm.), qu'ils me paraissent se rapprocher le plus. Je crois devoir cependant 
les en separer. Ce ne sont pas les premiers tours de l'un de ces grands individus, 
car M. Bukowski dit que, jusqu'au diametre de 70 mm., leur epaisseur depasse nota- 
blement leur largeur, et que, a ce moment-la, ils deviennent cylindriques, ne prenant 
que bien plus tard une coupe ovale. Dans le dernier tour de nos exemplaires, les 
cotes sont presque toutes trifurquees, tandis que cela n'arrive que sur le dernier tour 
des grands exemplaires du P. promiscuus, et elles couvrent toute la paroi de 1' om- 
bilic sans laisser aucun espace lisse; enfin, sur leur avant-dernier tour, il y a quatre 
etranglements au lieu de deux. Malheureusement la comparison de la ligne sutu- 
rale des cloisons- ne pent pas se faire. J'ai decrit precedemment, sous le nom de 
Perisphinctes promiscuus, de grands individus provenant de Liesberg 1 ; j'exprimais 
quelques doutes au sujet de 1' exactitude de ma determination; ils se sont accentues, 
surtout relativcment au grand individu figure pi. VII (loc. cit,). Dans tous les cas, 
les exemplaires decrits ci-dessus n'appartiennent pas a la meme espece, ou aux 
memes especes que ces grands individus que je n'ai pas sous les yeux. 
Localite. La Paturatte (ancien eveche de Bale). Oxfordien moyen. 
Collection. Rollier. 



1 VerUphinetes promiscuus, P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien sup. ot moyen 
du Jura bernois, I. Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIII, p. 28, pi. VI, %. 2, pi. VII, fig. 1. 
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Perisphinctes Rollieri, P. de Loriol 4901. 

(PI. Ill, fig. 3 et,4.) 

DIMENSIONS 

Diametre du dernier tour observe 53 mm a 62 mm 

Largeur » » par rapport au diametre. . 0,40 

Epaisseur » » » » . . 0,38 

Diametre de l'ombilic » » . . 0,37 

Coquille discoid ale. Spire composee de tours subquadrangulaires dont la largeur 
ne depasse pas beaucoup 1' epaisseur; lews flancs, aplatis, presque paralleles, ne 
s'abaissent pas vers la region siphonale qui est arrondie. Les cotes rayonnantes qui 
forment rornementation, sont elevees, etroites, tranchantes, droites, regulierement 
ecartees; elles commencent sur la paroi de l'ombilic, parcourent les flancs en obli- 
quant un peu en avant, et se divisent tres regulierement, tout pres du bord externe, 
en cleux cotes secondares un peu plus faibles et plus arrondies qui traversent la re- 
gion siphonale sans se modifier aucunement, mais en s'arquant legerement en avant; 
je ne voispas de cotes restant simples, c> et la on en voit une qui se trifurque.On en 
compte 46 dans un exemplaire de 54 mm. de diametre et 40 dans un autre plus petit. 
Les etranglements sont rares, un ou deux sur le dernier tour observe. Pas de noeuds 
paraboliques. On ne discerne aucune trace des cloisons. Le dernier tour de Tun des 
exemplaires est termine par un etranglement large et profond qui fait pressentir 
l'approche de l'ouverture, mais je ne saurais rien dire cle la derniere loge. La coupe 
des tours est presque quadrangulaire. Ombilic relativement etroit, profond; sa paroi, 
presque abrupte, est occupee par les cotes. Les premiers tours sont inconnus. 

Je connais deux exemplaires appartenant a cette espece : ils ne sont pas tres par- 
faits, Tinterieur de l'ombilic n'a pu etre degage, cependant leurs caracteres peuvent 
etre suffisamment precises. Au premier abord ils paraissent se rapprocher de Fun 
des exemplaires figures par M. deRiazsouslenomde Perisph. virgulatus Quenstedt, 
et rapports par M. Sjemiradski au Per. Aeneas Gemellaro (de Riaz, Ammonites de 
Trept, pi. X, fig. 4), mais ils s'en distinguent par leur epaisseur proportionnelle plus 
forte, leurs cotes moins nombreuses et bifurquant plus pres du pourtour externe ; 
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clans le Per. Aeneas, les flancs s'abaissent vers le bord siphonal, ce qui ne parait pas 
etre le cas pour l'individu de Trept en question, a en juger d'apres la photographic. 
Les tours de spire du Per. Gresslyi sont proportionnellement plus Iarges et plus 
convexes sur les flancs, son ombilic est plus ouvert, les cotes sont moins saillantes et 
moins tranchantes. Dans le Perisph. Lucingensis Favre, l'epaisseur est notable- 
ment plus faible, les flancs s'abaissent vers le pourtour, les cotes sont beaucoup plus 
fines et plus nombreuses. Le type du Perisph. virgulatus Quenstedt est tout diffe- 
rent. L'espece la plus voisine serait le Per. bifurcatus Sjemiradski, dans sa forme 
typique et normale, mais celle que je viens de decrire s'en distingue par ses tours 
de spire paraissant plus aplatis sur les flancs, son ombilic plus etroit, ses cotes qui 
commencent en'ligne droite sur la paroi de l'ombilic qui en est couverte, et qui ne 
s'inflechissent que legerement en avant en passant sur la region siphonale, au milieu 
de laquelle on ne distingue aucun sillon. 

Localites. La Paturatte. Montfaucon. Oxfordien moyen. 

Collections. Polvtechnicum a Zurich. Kobv. 



Perisphinctes spec. 



DIMENSIONS 



i mm 



Diametre du dernier tour de Pexemplaire 100 

Largeur - » . „ par rapport au diametre . . ; 30 

Epaisseur » » » » . . 0,26 

Diametre do l'ombilic >, » o 53 

Je ne me hasarde pas a donrier un nom specifique a un exemplaire d'un Peris- 
phinctes recueilli par M. Koby a Bourrignon, dont le test est intact. II se compose 
d'un fragment de tour de spire dont j'ai donne les dimensions, dans l'ombilic duquel 
sont encore restes les debris de deux autres, tours. La largeur est legerement 
superieure a l'epaisseur, les flancs sont un peu aplatis, la region siphonale est tres 
convexe. Les cotes rayonnantes sont arrondies, assez serrees et regulierement ecar- 
tees; elles commencent dans l'interieur de l'ombilic sans s'arquer sensiblement, se 
relevent de suite tres fortement sur les flancs qu'elles traversent en ligne droite et 
se divisent, pres du pourtour, en deux cotes secondaires notablement plus faibles 
qui se dirigent un peu en avant sur la region siphonale, sans se modifier aucuneinent. 

irrar. roc. p^l. suisrk. vol. xxviii. ' r, 
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Sur la longueur de ce fragment une seule cote est trifurquee, une seule reste simple. 
Pas d'etranglement. La coupe du tour est ovale, faiblement echancree par le retour 
de la spire; sa hauteur egale 0,87 de la largeur. Ombilic tres ouvert, peu profond, 
les cotes recouvrent entierement sa parol qui est fort peu elevee. Les mesures pro- 
portionnelles que j'ai donnees peuvent n'etre pas tout a fait exactes a cause de l'etat 
incomplet de 1'echantillon. II a l'apparence d'un individu non adulte appartenant au 
Per. proniiscuus Buk., mais je ne sa'urais l'affirmer positivement, sa coupe est un 
peumoins largement arrondie, et le nombre des cotes trifurquees est tres faible. J'ai 
fait figurer sous le nom de Per. promiscuus (Oxfordien sup. du Jura bernois, pi. VI, 
fig. 2) un exemplaire qui se rapproche beaucoup de celui-ci. lis me paraissent appar- 
tenir a la meme espece qui, tres probablement, est le Per. promiscuus. Je n'en trouve 
pas d' autre a laquelle je pourrais rapporter plus correctement ces deux individus. 



Peltoceras Eugenii, Raspail 



SYNONYMIE 



Ammonites Eugenii, d'Orbigny, 1847. Paleontologie francaise. T. jurassiquea, t. I, p. 503, pi. CLXXXVII. 
Peltoceras Eugenii, Waagen, 1874. Jurassic Cephalopoden of Kutsch, p. 77. 

M, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur de la zone a 

Amra. Renggeri du Jura bernois, p. 99, pi. VII, fig. 8 et 19. (Mem. Soc. 
paleont, Suisse, vol. XXV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. du Jura ledonien, p. 94. (Mem. de la 

Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans ces ouvrages la synonymie de l'espece.) 

Un exemplaire de 77 mm. de diametre, qui est deteriore en grande partie, mais 
dans lequel une portion du dernier tour est tres bien conservee, avec le test, appar- 
tient certainement a qette espece. Les flancs sont aplatis et ornes de grosses cotes 
epaisses, simples, qui portent un tubercule au sortir de 1' ombilic, un second vers le 
pourtour externe et un troisieme sur la region siphonale, au milieu de laquelle elles 
sont affaiblies par une depression. L'exemplaire complet devait avoir encore un tour 
de spire environ. 

Localite. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Aspidoceras faustum, Bayle. 



SYNONYMIE 

Ammonites perarmatus,pars, d'Orbigny, 1850. Paleontologie franchise. Terr, jurass., 1. 1, p. 498, pi. CLXXXV, 

fig. 1-3 (non pi. CLXXXIV). 
Id- Neumayr, 1871. Jura-Studien, n° 4. Die Verbreitung der Oxfordgruppe im ostl. 

Theil. der Medit. Provinz, p. 371, pi. XX, fig. 1. 
Aspidoceras faustum, Bayle, 1878. Explic. de la carte geol. de France, t. IV. Atlas, pi. XL VII, pi. XLVIII, 

fig. 3. 
Id- P- de Loriol, 1896, Etude sur lea moll, et brach. de POxfordien superieur et moyen 

du Jura bernois, p. 34, pi. IV. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIII.) 
(Voir dans cet o'uvrage la description et la synonymie de l'espece.) 

Je rapporte a VAspidoc. faustum quelques petits exemplaires qui me paraissent 
presenter les caracteres qui doivent appartenir aux jeunes de cette espece. Le plus 
grand a un diametre de 40 mm., la largeur de son dernier tour egale 0,35 de ce 
diametre, l'epaisseur 0,35, le diametre del'ombilic 0,35. Les flancs sont tres aplatis, 
et ils portent une rangee externe de tubercules epineux tres longs, places tout a fait 
pres du bord siphonal qu'ils surplombent a peu pres, et au nombre de 13 sur le der- 
nier tour; ceux de la rangee interne sont presque nuls, on n'en voit qu'un ou deux 
situes sur le pourtour de 1'ombilic, en face des externes correspondants avec 
lesquels ils sont reunis par une cote assez saillante, une cote semblable 
arrive egalement a 1'ombilic la ou les tubercules font defaut. La region siphonale 
est legerement convexe. La coupe des tours est carree. Ces petits individus differe- 
raient de ceux de raeme taille, provenant de la zone a Cren. Renggeri, que j'ai 
rapportes a Aspid. babeanum d'Orb., par leurs tours de spire relativement moins 
epais, leur region siphonale moins convexe, leurs tubercules externes situes plus 
pres du bord siphonal. 

II est, du reste, assez difficile de determiner oes petits exemplaires d'une maniere 
tout a fait correcte. 

Je renvoie a ce que j'ai ecrit precedemment au sujet de l'espece (loc. cit.). 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Ilollier. Polytechnicum a Zurich. (Coll. Mathey.) Geolog. Landes- 
samml. v. Elsass-Lothringen a Strasbourg. (Coll. Greppin.) 
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MOLLUSQUES GASTEROPODES 

Alaria Gagnebim (Thurmann), Piette. 

(PI. Ill, fig. 6-8.) 

SYNONYMIE 

Rostellaria grandisvalli, Thurmann, in Marcou, 1848. Recherches geologiques sur le Jura salinois, p. 92 

(Mem. Soc. geol. de France, 2 e serie, t. Ill, Nomen.) 
Rostellaria Gagnebini, Thurmann, 1851. Abraham Gagnebin, p. 131, pi. II, fig. 3. 
Alaria Gagnebini, Piette, 1867. Paleontologie franchise. T. jurassiques, t. IV. Gasteropoda, p. 160, pi. XXXI, 

fig. 4-10. 
Id. P. de Loriol, 1899. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxf. inf. du Jura bernois, p. 121. 

pi. VIII, fig. 18-23. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXVI.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxf. inf. du Jura ledonien, p. 97. 

(Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXVII.) 
(Voir dans ces deux ouvrages la synonymie de l'espece.) 

J'ai sous les yeux quelques exemplaires avec le test appartenant a cette espece dont 
les moules interieurs sont si abondants dans la zone a Creniceras Benggeri. L'un 
d'entre eux est tout a fait complet; sa longueur, jusqu'a l'extremite du canal ante- 
rieur, est de 23 mm., le diametre de son dernier tour sur la carene, sans Paile, est de 
9 mm. Le canal est etroit, allonge en droite ligne, legerement arque, et aplati a son 
extremite; sa longueur egale environ celle de la spire, l'aile est peu etalee, elle 
emettait deux digitations, 1'ime, pres de la base, prolongeinent de la carene poste- 
rieure, etait presque perpendiculaire a l'axe de la coquille; l'autre, plus large, plus 
robuste, correspondait & la carene anterieure et se dirigeait en avant. La predomi- 
nance de la carene posterieure sur l'anterieure est encore plus prononcee sur le test 
que sur le moule; la carene mediane des tours de spire est tres saillante.Malheureu- 
sement la surface est altereeetle detail del'ornementationadisparu; seules,quelques 
traces des filets spiraux, ainsi que des fines crenelures des carenes, sont encore visibles. 

J'ai decrit precedemment une espece voisine, VAl. bernensis, provenant de La 
Croix, qui se distingue par son dernier tour relativement plus large dont les deux 
carenes sont parfaitement egales, sans predominance de la posterieure. L'une des 
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figures representant VAlaria subcocMeata Andrese (Die Grlossophoren des terr. a 
Chailles der Pfirt, pi. L B, fig. 5) me parait pouvoir etre rapportee a VAlaria Gagne- 
bini. La figure de Fespece nommee par M. Andrese Alaria Lorieri d'Orbigny (loc. 
cit., pi. I, B, fig. 2) lui ressemble aussi beaucoup. 

Localite. Trembiaz. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Alaria seminuda (Hebert et DesL), Piette. 

(PL ill, fig. o.) 

SYNONYMIE 

Eostellaria seminuda, Hebert et Deslongchamps, 1860. Memoire sur les fcssiles de Montreuil-Bellay, p. 17, 

pi. VI, fig. 12 a, 12 6. (Bull. Soc. linn, de Normandie, t. V.) 

Alaria seminuda, Piette, 1867. Paleontologie franchise. T. jurassique. Gasteropod.es, p. 132. pi. XXXIV, 

fig. 10-11, pi. XLI, fig. 13-16* 
Id. Andrew, 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles von Pfirt, p. 36, pi. I, B, fig. 6-9. 

DIMENSIONS 

Longueur sans le canal 12mm 

Diametre du dernier tour 5 » 

Hauteur de i'avant-dernier tour par rapport a son diametre 0,75 

Test allonge, turricule. Spire composee de 7 a 8 tours plus hauts que larges, crois- 
sant regulierement, separes par des sutures profondes, convexes, ornes de cotes lon- 
gitudinals etroites, arrondies, allant d'une suture a l'autre, tres ecartees; I'avant- 
dernier et le precedent sont carenes au milieu et la carene parait avoir produit une 
petite epine en passant sur les cotes longitudinales. Toute la surface est, en outre, 
couverte de filets spiraux tres fins, inegaux* presque invisibles a l'ceil nu, et tres 
serres. Sur le dernier tour il n'y a pas de cotes longitudinales, mais deux carenes 
spirales dont la posterieure est la plus forte, l'anterieure limite la base ; toute sa sur- 
face est couverte de filets spiraux semblables a ceux des autres tours. L'ouverture 
est incomplete, le labre est detruit, un fragment du canal subsiste encore; il est 
mince et droit. Columelle tres calleuse. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire qui a conserve 
son test. II est tout a fait identique aux figures donnees par Hebert et Deslong- 
champset par Piette, et conform e a leurs descriptions; il se rapporte parfaitement, 
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en particulier, a la fig. 10 de la planche XXXIV de la Paleontologie francaise. 
M. Andrew (loc. cit.) a donne des figures d'une espece qu'il rapporte a YAlaria 
seminuda; son canal, d'abord droit, se recourbe ensuite considerablement. 

Localite. Trembiaz. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Spinigera Danielis, Thurmann. 



SYNONYMIE 

Bostellaria tristis, Thurmann, in Marcou, 1848. Recherches geolog. sur le Jura salinois, p. 92. (Mem. Soc. 

geol. de France, 2 e serie, t. Ill, Nomen.) 
Bostellaria Danielis, Thurmann, 1851. Abraham Gagnebin, p. 130, pi. II, fig. 2. 
Spinigera protea, Piette, 1882. Paleontologie franchise. T. jurassique, t. Ill, pi. LXXXVIII et pi. LXXXIX. 

Id. Piette, 1891. Paleontologie franchise. T. jurassique, p. 471, pi. XC. 

Spinigera Danielis, P. de Loriol, 1898. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura 

bernois, p. 128^pl. IX, fig. 10-15. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVI.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Juraledonien, 

p. 102. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans ces deux ouvrages la synortymie de Fespece.) 

Un seul exemplaire de 14 mm. de longueur a ete recueilli, dans l'Oxfordien moyen, 
a La Croix, par M. Koby. Le test est conserve, mais la surface est tres alteree et 
l'ornementation a disparu, les epines des deux varices sont toutefois parfaitement 
distinctes. La spire est presque intacte, mais le canal est brise a la base. 



Spinigera Rolljeki, P. de Loriol 4901. 

(PI. Ill, fig. 10.) 

Longueur approximative, sans le canal ■ 27 mm 

Diametre du dernier tour 13 » 

Moule et empreinte indiquant une coquille allongee, turriculee. Tours de spire 
tres convexes, obliques, le dernier, tres grand par rapport a 1' ensemble, presque aussi 
haut que le reste de la spire, un peu renfle; il porte, sur sa convexite, deux fortes 
carenes spirales dont l'anterieure, qui est la plus saillante, etait armee de chaque 
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cote (Tune epine laterale etroite et probablement longue. L'avant-dernier tour, qui 
est bien moins developpe, a egalement deux carenes saillantes dont l'anterieure est 
epineuse. Canal anterieur droit, long et etroit. 

Rapports et differences. Je ne connais malheureusement qu'un seul exem- 
plaire de cette espece; il ne permet d'apprecier l'ornementation que d'une maniere 
incomplete. Elle est voisine surtout du Spinigera longispina Deslongchamps, de 
l'etage bajocien, mais elle s'en distingue par ses tours de spire plus obliques, dont le 
dernier est notablement plus grand par rapport aux autres, et par la forte saillie de 
ses.carenes; lorsqu'elle sera mieux connue, on trouvera probablement d'autres carac- 
teres differentiels ; la grande taille de l'individu est remarquable. Elle a moins d'ana- 
logie avec les autres especes. 

Localite. Montoz. Oxfordien moyen. 

Collection. Rollier. 



Cerithium muricato-echinatum, Andreae. 

(PI III, fig. 11.) 

SYNONYMIE 

Cerithium muricato-echinatum, Andrese, 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles der Pfirt, p. 26, 

pi. I, A, fig. 13-19, B, fig. 15, C, fig. 11. 

DIMENSIONS 

Longueur 10 m m a 12 mm 

Diametre du dernier tour, par rapport a la longueur .... 0,33 

Hauteur des tours par rapport a leur diametre 0,50 

Ouverture de l'angle spiral 15° a 16° 

» 

Coquille allongee, turriculee. Spire composee de douze tours croissant tres gra- 
duellement et regulierement, plans, non etages, separes par des sutures profondes. 
lis sont ornes de 13 a 14 cotes longitudinales, relativement assez epaisses, allant en 
ligne droite d'une suture a 1' autre, et se correspondant regulierement d'un tour a 
1' autre de maniere a former une serie non interrompue rectiligne ou contournee; ces 
cotes sont coupees par des filets spiraux fins, inegaux, qui forment un tubercule 
arrondi.aux points d'intersection; ceux du premier filet au-dessus de la suture sont, 
en general, plus saillants que les autres; les mailles du reseau ainsi produit sont 
quadrangulaires et bien formees. II y a trois filets par tour, plus rarement quatre; le 
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superieur et Finferieur sont les plus forts, le ou les intermediaries sont plus fins. 
Quatre ou cinq filets spiraux inegaux, portant de petits tubercules a la place ou 
devraient se trouver les cotes transverses, occupent la base de la coquille. L'ouver- 
ture et le canal sont mal conserves, ce dernier parait avoir ete tres court; le bord 
columellaire est reflechi. II est probable que l'espece doit etre rangee parmi les 
Bittiuni. 

Rapports et differences. Quelques exemplaires, avec leur test, et en bon etat 
de conservation, sont parfaitement identiques a ceux qui ont ete figures par 
M. Andrew et je remarque, parmi eux, les memes modifications qu'il a signages. lis 
se distinguent des petits individus du Cer. russiense d'Orbigny, par leurs tours de 
spire non etages, ornes, generalement, de trois cordons spiraux qui produisent, aux 
intersections, des tubercules plus arrondis qu'epineux; de plus, les cotes longitudi- 
nals forment, en correspondant d'un tour a 1' autre, des series regulieres souvent 
contournees. Lorsqu'il y a quatre filets spiraux -sur les tours, ceux du milieu sont bien 
plus faibles que les deux autres. Le Cer. muricato-echinatum est fort voisin de Tun 
des exemplaires figures par Hebert et Deslongchamps sous le nomde Cerithium tor- 
tile (fossiles de Montr euil-Belley, pi. VI, fig. 1 b) et il est fort possible que cet indi- 
vidu appartienne a l'espece du Jura bernois; quant aux autres exemplaires figures 
sous le meme nom (fig. 1 a, 1 c, 1 d, 1 e), ils doivent etre rapportes certainement a 
des especes differentes. 

Localites. Trembiaz. Montaney. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Cerithium (Terebrella) Andrew, P. de Loriol 1901. 

(PL III, fig. 12-14.) 

SYNONYMIE 

Cerithium (Terebrella) Guerrei, Andre* {non Heb. et DesL), 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles 

der Pfirt, p. 32, pi. I, A, 20-22, C, 9 et 10. (Abhandlungen zur Geolog. Spe- 
cialkarte von Elsass-Lothringen, vol. IV.) 

DIMENSIONS 

Longueur 20™* a 25»™ 

Diametre du dernier tour, par rapport a la longueur .... 0,25 

Hauteur des tours, par rapport a leur diametre 0.55 a 0,58 

Ouvertnre de I 'angle spiral 23° 
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Coquille tres allongee, turriculee. Spire tres aigue au sommet, composed d'au 
moms 17 tours croissant tres graduellement et regulierement, plans, un peu plus 
que deux fois aussi Iarges que hauts, ornes de cotes longitudinales droites, im peu 
obliques, plus ou moins serrees, un peu relevees en avant a leur naissance le long 
de la suture anterieure, abaissees et effacees vers la suture posterieure le long de 
laquelle court une legere depression; la suture posterieure est bordee par un leger 
bourrelet couvert de tubercules arrondis, le plus souvent deux fois moins nombreux 
que les cotes. Les sutures sont Iarges, profondes, comme canaliculus. Le dernier 
tour est imparfaitement conserve; onpeut voir settlement que l'ouverture etait ovale 
et retrecie en avant, avec une columelle etroite et un peu tordue. 

Rapports et differences. Je connais trois exemplaires dontle test est conserve, 
lis appartiennent certainement a la meme espece que ceux qui ont ete determines 
parM. Andrese comme appartenant au Cerithium Guerrei Hebert et Deslongchamps. 
Je crois devoir les en separer a cause de leurs tours plans et non convexes, ornes 
de cotes transverses moins nombreuses, droites et non « courbes a concavite tournee 
dans le sens de l'ouverture de la coquille, » par les tubercules du bourrelet posterieur 
deux fois moins nombreux que les cotes au lieu d'etre ennombre egal, par ses sutures 
plus Iarges et plus profondes. Dans la description originale, il est dit que «les tours 
sont convexes, les petits sillons (cotes) en tres grand nombre, bien plus fortement 
courbes, plus nombreux (que dans le Cer. unitorquatum) et se terminent aux nodo- 
sites, ce qui n'a pas ete bien exprime dans le dessin. » L'ornementation du Cerithium 
unitorquatum Hebert et Deslongchamps est encore plus differente. Dans le Ceri- 
thium bemmse Etallon, les tours de spire sont eta^es et ornes de cotes epaisses, peu 
nombreuses, avec un tubercule a chacune de leurs extremites. J'ai decrit un Ceri- 
thium pseudo-bernense (Oxfordien superieur et moyen du Jura bernois, page 45, 
pi. VII, fig. 12) dont les tours de spire, ornes de cotes transverses tres peu nom- 
breuses, aboutissant chacune en arriere a un tubercule, ne sont point separes par 
de profondes sutures subcanaliculees. Ces diverses especes ont certainement beau- 
coup de rapports entre elles; cependant, pour le moment du moins, on ne saurait les 
reunir, elles forment un petit groupe assez bien caracterise dont M. Andrea propose 
de faire un sous-genre TerebreUa. Malheureusement les caracteres de l'ouverture et 
du canal sont encore tres mal connus. 

Localite. Valbert. 

Collection. Koby. 
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Cerithium (Bittium) russiense, d'Orbigny. 

(PI III, fig. 16.) 

SYNONYMIE 

Cerithium russiense, d'Orbigny, 1845. PalSontoIogie de la Russie in Geologie de la Russie d'Europe par 

Murchison, Verneuil et Keyserling, p. 453, pi. XX VIII, fig. 9. 
Id. pars, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 357. 

9 Cerithium russiense, Huddteston, 1881. Contrib. to the paleontology of the Yorkshire Oolites, p. 29, 

pi. XIV, fig. 8 a, b, c. 

Cerithium russiense, Lahusen, 1883. Die Fauna der jurass. Bildungen der Rjasanscher Gouv*, p. 7 et 37. 

Cerithium (Bittium) russiense, Andrese, 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles der Pfirt, p. 25, pi. 

I, A, fig. 5-12, pi. I, C, fig. 

DIMENSIONS 

Longueur H mm * 26"™ 

Diametredu dernier tour par rapport a la longueur. .... 0,28 a 0,31 

Hauteur des tours par rapport a leur diametre 0,50 

Ouverture de l'angle spiral 18° a 20° 

Coquille allongee, turriculee, composeed'au moins 14 tours de spire (peut-etre 15 
au maximum) etages, presque plans, croissant tres regulierement, separes par des 
sutures profondes. L'ornementation se compose, par tour,de 13 a 14 cotes longitudi- 
nales, etroites, ecartees, allant en droite ligne d'une suture a l'autre, coupees par 
quatre cotes spirales fines, ecartees, qui forment un petit tubercule epineux aux points 
d'intersection; le reseau ainsi obtenu a des mailles quadrangulaires, transverses, 
plus larges que hautes, et parfaitement regulieres. Les cotes longitudinales se corres- 
pondent, a peu pres, d'une suture a l'autre, mais suivant une ligne droite, du sommet a 
la base de la coquille; sur les cinq ou six premiers tours de spire, comme leur nombre 
ne diminue pas, elles sont serrees au point de se toucher les unes les autres. Sur le 
dernier tour les cotes longitudinales, coupees par les quatre cotes spirales, forment 
un reseau comme sur les autres tours; au dela, sur la base dela coquille, s'enroulent 
5 a 6 cordons spiraux plus forts que les autres. Ouverture ovale, un peu oblique, 
retrecie aux deux extremites, terminee, en avant, par un canal tres court a peine 
apparent. Columelle un peu tordue, en avant, nullement calleuse. 

Rapports et differences. Les six exemplaires que j'ai sous les yeux, dontdeux 
sont entierement complets, et en tres bon etat de conservation, presentent des carac- 



DE l/oXFORDIEN SUPERIEUR ET MOYEN DU JURA RERNOIS 43 

teres identiques, les uns sont seulement un peu plus elances que les autres, sur tous 
il n'y a que quatre cotes spirales par tour. lis appartiennent certainement a la 
meme espece que ceux qui out ete photographies par M. Andrese, et il a eu raison 
de les rapporter au Cerithiurn russiense; je reconnais maintenant qu'ils en ont tous 
les caracteres, et je me suis trompe lorsque je les ai rapportes au Cer. Struckmanni 
P. de Loriol (Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien superieur et 
moyen du Jura bernois, p. 48.) Cette derniere espece s'en distingue par ses tours de 
spire moins etages, ornes de cotes longitudinales plus epaisses et plus serrees, au 
nombre de 17 a 18 par tour, coupees par cinq cotes spirales plus epaisses, qui tor- 
ment des tubercules arrondis et non epineux aux points d'intersection, il ne se pro- 
duct de la sorte aucun reseau regulier. Je crois, comme M. Huddleston (loc. cit.), 
que c'est a tort que d'Orbigny a reuni le Cerithium muricatum Sow. a son Cer. 
russiense, mais il me parait douteux que les exemplaires figures sous ce nom par 
l'auteur anglais appartiennent reellement a cette derniere espece. Aucune des 
especes figurees sous le nom de Cer. miUepunctatum par Deslongchamps n'appartient 
au Cer. russiense comme le croyait d'Orbigny. Les especes de ce groupe sont de 
distinction assez difficile lorsqu'on n'a pas de bons exemplaires sous les yeux et elles 
ont ete diversement interpreters, aussi je me suis abstenu d'etendre la synonymic 
>1. Andre* qui a eu des exemplaires avec Touverture parfaitement conservee rap- 
porte l'espece au genre Btttium, et avec raison, me semble-t-il. 

Localites. Montaney. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 

Amberleya Kobyi, P. de Loriol 1904. 

(PI. Ill, fig. 17.) 

SYNONYMIE 

Amberleya sedilis, Andrese, 1887. Die Grlossophoren des Terrain a Chailles der Pfirt, p. 19, pi. I, C, fig. 22-25 

(non Miinster). 

DIMENSIONS 

Longueur 18mm 

Diametre du dernier tour par rapport'a la longueur 0,72 

Hauteur de l'avant-dernier tour par rapport a son diametre 0,33 

Ouverture de I'angle spiral 64° 

Coquille allongee, conique. Spire composee d'au moins six tours, dont le dernier, 
tres large, et bien plus haut que le reste de la spire, a son maximum de diametre 
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au-dess'us de la suture, puis se retrecit graduellement, en avant, jusqu'al'extremite. 
Les autres tours sont plans, relativement etroits, non etages, separes par des sutures 
peu profondes et pen apparentes; ils sont ornes de trois cordons spiraux epais, sail- 
lants, granuleux, dont le posterieur est un peu plus faible; les granules deviennent 
epineux sur l'avant-dernier tour et ils sont unis par des cotes longitudinales a peine 
apparentes. Sur le dernier tour, en arriere, au-dessus de la suture, se trouve une 
serie de tubercules saillants, arrondis et ecartes ; deux fortes cotes rapprochees 
ceignent le pourtour; elles portent des tubercules allonges, ceux de la cote posterieure 
sont plus allonges, plus ecartes, plus saillants et plus acumines que ceux de l'ante- 
rieure; au dela s'enroulent cinq cordons spiraux relativement epais, couverts de 
granules peu saillants, allonges et ecartes; entre les cotes la surface est couverte de 
stries d'accroissement d'une extreme finesse. Base tres convexe. Ouverture ovale, un 
peu oblique. Labre un peu epaissi, crenele par l'extremite des cordons spiraux. 
Columelle aplatie, droite, legerement dilatee et prolonged en avant; sur son bord 
externe se montre une serie de trois petits tubercules. 

'Deux petits exemplaires dont l'un a 10 mm. de longueur et l'autre 14 mm. sont 
certainement des individus de la nieme espece. Leur ornementation est exactement 
la meme que celle des adultes, mais 1' ouverture n'a pas sa forme definitive, elle est 
comme canaliculee en avant, le labre est tres mince, la columelle n'a aucune callo- 
sity elle est mince, un peu tordue. 

Rappokts et differences. Ces exemplaires appartiennent surement a 1' espece 
decrite et figuree par M. Andrese sous le nom de Amherleya mdilis Mllnster, mais 
cette determination ne me parait pas pouvoir etre maintenue. En effet, dans le 
Turbo cedilis Mllnster, de l'etage bathonien, les tours de spire sont separes par de 
larges et profondes sutures, leurs cotes spirales ont Ieurs tubercules relies par 
des cotes longitudinales saillantes, formant un reseau, et celles du dernier tour sont 
toutes egales, de plus sa forme generale est plus elancee. L' ornementation du 
LUtorina spinulosa Hebert et Deslongcliamps (qui me parait devoir etre separe du 
Turbo spinulosus Miinster, de 1'oolithe inferieure d'Altdorf) est tres differente, ses 
tours de spire sont plus convexes, et leurs sutures sont plus marquees. Le Fusus 
dathratus Lahusen auquel M. Andre* compare aussi son espece, tout en presentant 
certains rapports, ne peut etre confondu avec elle. A l'exemple de M. Andrese j'ai 
place cette coquille dans les Amberhya, elle est egalement tres voisine des Purpurina. 

Localites. Trembiaz. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Kobv. 
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Amauropsis Calypso, (TOrbigny. 

(PI. Ill, fig. 18 et ID.) 

SYNONYMIE 

Natica Calypso, d'Orbigny, 1847. Prodrome, t. I, p. 353. 

Id. d'Orbigny, 1847. Paleontologie franchise. Terr, jurassique, t. II, p. 202, pi. CCXCII, 

fig. 9-10. 
Natica l&ngiscata, Buvignier, 1852. Statistique geologique do la Meusc, Atlas, p. 31, pi. XXIII, fig. 17-19. 
Natica Calypso, Cottoau, 1854. Etudes sur les moll. foss. de l'Younc, fasc. I. Prodrome, p. 27. 
Id. Leymerie et Raulin, 1858. Statistique geologique de I'Yonne, p. 317 et 645. 

Id. Hebert et Deslongchamps, 1860. Mem. sur les foss. de Montreuil-Bellay. p. 30. 

Id. Ogerien, 1865. Hist. nat. du Jura. Geologie, p. 670. 

Id. Mcesch, 1867. Der Aargauer Jura, p. 107. (Beitrage zur Geolog. Karte der Schweiz, 

4^ Lief.) 
Id, Jules Martin, 1877. Le Callovien et I'Oxfordien de la Cote d'Or, p. 13. 

Id, Lahusen, 1883. Die Fauna der jurassischen Bildungen des Rjasanscben Gouvern*, p. 36 et 

80, pi. Ill, fig. 3 et 4. 
Id. Engel, 1883. Geogn. Wegweiser durcb Wurtemberg, p. 162. 

Natica (Amauropsis) Calypso, Zittel, 1885. Handbucb der Palceozoologie II. Band, p. 222, fig. 307a. 

Id. Andrea 1 , 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles der Pfirt, p. 21, 

pi. I, B, fig. 22-25. 

DIMENSIONS 

Longueur 13 mil i a, I8 mm 

Diametre du dernier tour, par rapport a la longueur .... 0,54 

Hauteur de l'avant-dernier tour par rapport a son diametre. . 0,44 

Coquille ovale, allongee, non ombiliquee. Spire aigue au sommet, coniposee de 
sept tours croissant rapidement, plans en dehors, etages, separes par des sutures 
canaliculus. Le dernier tour tres grand, notablement plus eleve que le reste de la 
spire, convexe, attenue en avant. Ouverture ovale, arrondie en avant, retrecie et un 
peu canaliforme en arriere. La surface de la coquille est entitlement lisse. Test tres 
mince. 

Rapports et differences. LesindividusrecueillisparM. Koby sont entierement 
identiques a des exemplaires de Gigny et de Montreuil-Bellay avec lesquels je les ai 
compares. La coquille de l'un d'entre eux etant tout a fait libre, permet de 
constater 1' extreme minceur du test. 

Localites. Montaney. Trembiaz. Yalbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Kobv. 
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Turbo? Rollieri, P. de Loriol. 

SYNONYMIE 

Turbo Rollieri, P. do Loriol, 1899. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien inf. du Jura bernois, p. 140, 

pi. IX, fig. 30. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVI.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien inf. du Jura ledonien, p. Ill, 

pi. VI, fig. 32 et 33. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 

Un exemplaire, dont la longueur tres approximative est de 20 mm., et dont le dia- 
metre du dernier tour est de 0,75 de la longueur de la spire, presente tous les 
caracteres de l'espece. C'est un moulebien conserve; son dernier tour, tres convexe, 
porte sept cotes spiral es ecartees, dont les deux posterieures sont plus saillantes que 
les autres ; elles sont coupees par des cotes longitudinales, egalement ecartees de 
maniere a former un treillis regulier, paraissant plus fortes entre les deux carenes 
posterieures et sur 1'espace qui les separe de la suture. Sur l'avant-dernier tour on 
distingue deux carenes spirales au milieu de la convexite et deux plus faibles, 1'une 
en avant, l'autre enarriere, elles sont aussi coupees par des cotes longitudinales. 

Je renvoie a ce que j'ai ecrit ailleurs au sujet de cette espece. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich (coll. Mathey). 



LlTTORINA MONTANEYENSIS, P. de Loriol 4901. 

(PI III, fig. 20 et 21.) 

DIMENSIONS 

Longueur ' 13mm 

Diametre du dernier tour par rapport a la longueur 0,69 

Hauteur de l'avant-dernier tour par rapport a son diametre 0,35 

Ouverture de l'angle spiral 62° 

Coquille turbinee, imperforee. Spire aigue au sommet, composee de 7 a 8 tours 
separes par des sutures etroites, mais profondes, surtout celle qui separe l'avant- 
dernier tour du dernier. Celui-ci est tres developpe, arrondi, et meme un peu renfle 
aupourtour; sa hauteur est egale a celle du.reste de la spire. L'ornementation se 
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compose de cotes spirales saillantes, regulieres, tres rapprochees, granuleuses ; on en 
compte trois, egales, sur les premiers tours, et quatre sur 1'avant-dernier, dont la 
posterieure, bordant la suture, est bien plus fine que les autres; des cotes longitu- 
dinals, a peine apparentes, relient les granules qui sont un peu epineux. Le dernier 
tour porte neuf cotes spirales ecartees (surtout les posterieures), dont les granules 
sont aigus, allonges et ecartes ; les intervalles sont couverts de stries d'accroissement 
extremement fines, tres serrees, arquees, et comme fasciculees. Ouverture relati- 
vement petite, ovale, arrondie en avant, retrecie en arriere. Columelle epaissie, mais 
ne paraissant pas calleuse, avec un leger sillon longitudinal. lie labre parait simple. 

Cette description se rapporte a l'individu le plus complet. 

Un second exemplaire dont les premiers tours de spire n' existent plus, et dont le 
dernier tour a 10 mm. de diametre, presente des caracteres tout a fait analogues. La 
hauteur devait etre de 14 a 15 mm.; 1'avant-dernier tour a quatre cordons spiraux, 
mais le plus mince est Fanterieur, bordant la suture, qui est moins profonde. Le der- 
nier tour n'a que huit cordons spiraux, tres minces et tres ecartes; leurs intervalles 
sont, comme dans l'autre individu, couverts de stries Iongitudinales arquees, d'une 
finesse extreme, comme reunies en faisceaux partant iie 1'un des granules. L'ouver- 
ture est petite, le labre est brise, la columelle est epaissie, droite, avec un sillon lon- 
gitudinal. Dans cet exemplaire tous les granules sont epineux, aigus, ceux du 
dernier tour sont de veritables petites epines triangulaires. 

Rapports et differences. Les deux individu s decrits, avec quelques differences 
dans l'ecartement des cotes spirales du dernier tour, et dans la saillie des granules 
epineux, appartiennent certainement a une meme espece. Elle est tres voisine du 
Littorina Meriani Goldf., mais s'en distingue par sa spire plus elancee, ses cotes 
spirales egales sans qu'il y en ait deux plus proeminentes au milieu des tours; deplus 
sa columelle est sillonnee, enfin les stries Iongitudinales qui couvrent les intervalles 
entre les cotes du dernier tour sont fort differentes. Us ressemblent davantage a 
1' exemplaire a tubercules tres epineux figure par d'Orbigny (Pal. fr., pi. CCCXXXV, 
fig. 5) comme une variete du Littorina Meriani, sans toutefois lui appartenir. Dans 
le Littorina spinulosa Mtinster, dont Hebert et Deslongchamps (Mem. sur les foss. 
de Montreuil-Bellay, pi. Ill, fig. 4) ont donne plusieurs figures, les tours de spire 
sont plus convexes, l'ouverture est different e, les cotes spirales de la base du dernier 
tour sont presque lisses ; par contre les stries Iongitudinales de la surface sont tres 
analogues, ainsi qu'on le voit sur un grossissement donne par Goldfuss. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Ziziphinus alsaticcs, Andreae. 

(PL III, fig. 22 et 23.) 

SYNONYMIE 

Trochus (Ziziphinus) alsaticus, Andrese, 1887. Die Glossophoren des Terrain a Chailles der Pfirt, p. 16, 

pi. I, B, fig. 19-20, C, fig. 30-34. (Abb. zur Geolog. Specialkarte von Elsass- 
Lothringen, vol. IV.) 

DIMENSIONS 

Longueur $ mm a 10™™ 

Diametre du dernier tour, par rapport a la longueur ..... 0,85 a 0,90 
Ouverture do l'angle spiral 53° a 60° 

Coquille conique, non onfbiliquee. Spire composee de 7 a 8 tours plans, croissant 
regulierement, separes par des sutures a peine visibles. lis sont ornes de quatre 
cotes spirales granuleuses; l'une a la base bordant la suture inierieure, la secoride 
plus fine, la troisieme, la plus saillante, a des tubercules allonges, la quatrieme, 
en avant, bordant la suture anterieure, est plutot onduleuse que granuleuse et 
beaucoup plus fine; les tubercules que portent ces cordons spiraux sont relies 
entre eux par une cote oblique, tres delicate, qui correspond d'un tour a 1' autre. La 
base du dernier tour est tres aplatie et ornee de quatre cordons spiraux granuleux 
coupes par des stries d'une grande finesse; elle est entouree d'une double cote spi- 
rale dont les tubercules sont epineux, et dont la posterieure est la plus forte. Une 
legere depression, entouree d'un cordon dont les tubercules sont bien plus gros et 
plus ecartes que ceux des trois autres, marque la place de Fombilic. Ouverture sub- 
quadrangulaire, un peu plus large que haute; columelle mince, coupee droit. 

Les huit exemplaires que j'ai sous les yeux, avec leur test tres bien conserve, 
varient seulement quant a la taille; Tangle spiral est aussi un peu plus ouvert dans 
les uns que dans les autres. 

Rapports et differences. Cette elegante petite espece est voisine du Trochus 
triarmatus Hebert et Deslongchamps, elle en differe par ses cotes spirales autre- 
ment arrangees et au nombre de quatre par tour, par ses sutures a peine indiquees, 
par sa base plus deprimee et ornee de quatre cordons spiraux granuleux et non pas 
lisses. Les individus decrits sont absolument identiques aux types de M. Andrese. 

Localites. Montaney. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Pleurotomaria Munsteri, Roemer. 



SYNONYMIE 

Pleurotomaria Munsteri, Roemer, 1839. Verstein. des Norddeutschen Ool.-Geb. Nachtrag, p. 44, pi. XX, 

fig. 12. 
Pleurotomaria filigrana var. aptyca, Eudes Deslongchamps, 1849. Memoire sur les Pleurotomaires. (Mem. 

Soc. linn, de Normandie, t: VIII, p. 82, pi. XIII. fig. 1.) 
Pleurotomaria Munsteri, d'Orbigny, 1860. Paleontologie fran^aise. Terr, jurass.. t. II, p. 549, pi. CCCCXVI, 

fig. 4-8. 
Id. P. de Loriol, 1896. Etude sur les mollusques et brach. de I'Oxfordien sup. et 

moyen du Jura bernois, p. 52, pi. X, fig. l-£. (Mem. Soc. paleont. Suisse, 

t. XXIII.) 

Quelques exemplaires recueillisa la Paturatte peuvent etre rapportes au PL Muns- 
teri, avec certitude, me semble-t-il. Ce sont des moules sur lesquels on disceme tres 
bien l'ornementation qui est tout a fait celle de l'espece. Malheureusement, ils sont 
assez deformes, de sorte qu'on ne peut prendre exactement ni les dimensions, ni 
l'ouverture de Tangle spiral. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Rollier. 



Pleurotomaria Cypris, d'Orbigny. 

(PI. Ill, fig. 24.) 



SYNONYMIE 

Pleurotomaria Cypris, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 333. 

Id. d'Orbigny, 1860. Paleontologie francaise. Terr, jurass., t. II, p. 541, pi. CCCCXII, 

fig. 1-5. 
Id. Moesch, 1867. Geol. Beschr. des Aargauer Jura, p. 109. (Beitr. z. Geol. Karte der 

Schweiz, 4 te Lief.) 
Id. Etallon, 1863. Etudes pal. sur le Jura graylois. (Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 

3e serie, vol. VIII, p. 305.) 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. 7 
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Pleurotomaria Gypris, J.-B, Greppin, 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 69. (Materiaux pour la carte 

geolog. de la Suisse, 8 e livr.) 
Id. Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 208. 

Id. Albert Girardot, 1900. Les moll, du syst. oolithique de la Franche-Comte, p. 368. 

DIMENSIONS 
Diametre , 31mm a 36 mm 



Deux exemplaires me paraissent pouvoir etre rapportes a cette espece avec une 
grande probability Ce sont des moules ayant conserve 1'empreinte de Fornementa- 
tion. La spire a ete completement aplatie par la fossilisation, on ne peut done 
mesurer ni sa hauteur totale, ni celle des premiers tours. Le dernier est orne de 
cotes spirales fines, ecartees, dont on compte sept ou huit entre la suture et la 
bande du sinus; elles sont coupees par des stries transverses plus ou moins arquees, 
et bien plus fines. La bande du sinus produit une carene spirale assez saillante, 
separee, par une depression bien marquee, de Fangle, tres accuse, qui limite le pour- 
tour de la base. Celle-ci est tres convexe, couverte de cotes spirales plus fines et 
plus serrees que celles de la region posterieure, et coupees par des cotes trans- 
verses plus saillantes. Ombilic tres ouvert, tres evase, plus encore dans Fun des 
individus que dans Fautre. On ne peut apprecier correctement la forme del'ouverture. 

Rapports et differences. Les exemplaires dont il est ici question etaient eti- 
quetes Pleurot. Gypris dans la collection du Polytechmcum a Zurich, et, je pense, 
avec raison. Cependant, comme ils sont deformes, et qu'on ne peut se rendre bien 
compte de plusieurs de leurs caracteres, il importe de faire quelques reserves. 
L' espece la plus voisine serait le Pleur. Buvignieri d'Orbigny, et le Pleur. discus 
Deslongchamps dont j'ai donne des figures (Etude sur les moll, et brach. de FOxf. 
sup. et moyen du Jura bernois, p. 51, pi. VIII, fig. 3), mais Fombilic, dans ces deux 
especes, est bien moins evase; Fetat de conservation des deux exemplaires rapportes 
au PL Gypris n'est pas suffisant, ainsi que je viens de le dire, pour permettre Fexa- 
men d'autres caracteres differentiels. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 
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Plecrotomaria Cytherea, d'Orbigny, 



SYNONYMIE 

Pleurotomaria Cytherea. d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 333. 

Id. d'Orbigny, 1860. Paleontologie francaise. T. jurassiques, 1. 1, p. 542, pi. CCCCXII, 

fig. 6-10. 
Id- Moesch, 1863. Geol. Beschr. des Aargauer Jura, p. 109. (Beitrage zur Geol. Karte 

der Schweiz, 4 te Lief.) 
Id. Etallon, 1864, Etudes paleont. sur le Jura graylois, p. 305. (Mem. Soc. d'Emu- 

lation du Doubs, serie 3, vol. VIII.) 
Id- Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 208. 

Id- Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte, 

p. 368. 

Deux exemplaires, quoique incomplets et en assez mauvais etat de conservation, 
peuvent etre rapportes a l'espece avec une assez grande certitude. Ce sont des 
moules ayant conserve l'empreinte de rornementation. Leurs dimensions exactes ne 
peuvent etre donnees. Le diametre du dernier tour du plus grand est de 45 mm. ; 
il est cylindrique, tres arrondi au pourtour, tres grand par rapport aux autres et 
orne de filets spiraux etroits, peu saillants, separes par des intervalles reguliers 
plus larges qu'eux-memes; la bande du sinus, qui forme une legere saillie, occupe le 
milieu de la convexite; la base est tres convexe, couverte de filets spiraux sem- 
blables aux autres; Fombilic paraifc avoir ete relativement etroit. L'angle spiral ne 
peut pas etre exactement mesure. Ces deux individus ? qui etaient deja etiquetes 
sous le nom de Pleur. Cytherea dans la collection du Polytechnicum a Zurich, me 
paraissent devoir etre plutot rapportes a cette espece qu'aux autres voisines, dont 
les tours sont egalement cylindriques et ornes de meme, mais dont les proportions 
sont differentes et dont l'ombilic est plus largement ouvert. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 
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MOLLUSQUES PELECYPODES 

Cerco.mya Matheyi, P. de Loriol 4901. 

(PI IV, fig. 1-2.) 

Cette espece ne m'est connue que par deux exemplaires incomplets, dont la 
region buccale n'est pas conservee. Ces materiaux ne seraient certainement pas 
suffisants pour justifier un nouveau nom, mais ce que Ton connait indique une 
espece tres differente des autres, et je n'ai pas cm devoir la passer sous silence. 
La taille devait etre forte et la longueur atteignait au moins 70 a 80 mm. La 
region anale se prolonge considerablement et prend la forme d'un bee convexe, 
etroit et tres allonge, arrondi a l'extremite. Le bord de l'aire cardinale est arrondi; 
il est accompagne, sur les fiancs, d'une depression large et assez profonde qui par- 
tait probablement du crochet et arrivait a l'extremite anale. La surface est cou- 
verte de cotes concentriques, relativement etroites, mais tres saillantes, dans les 
intervalles desquelles il s'en trouvait une ou deux plus fines. Dans l'un des exem- 
plaires la region anale parait entierement conservee, mais on ne peut apprecier la 
largeur de la coquille; dans l'autre la region anale est aplatie et brisee a l'extremite, 
mais on peut se rendre compte a peu pres de la largeur qui devait atteindre 35 mm. 
en face des crochets ; ceux-ci sont brises. 

L'espece la plus voisine parait etre VAnatina undata d'Orb. qui serait le San- 
guinohria undata Philips, auquel d'Orbigny reunit le* Cercomya antica Ag. et le 
Cere, siliqua Ag. ; je n'ai pas les materiaux necessaires pour juger cette interpreta- 
tion, et les figures ne suffisent pas, mais le Cere. Matheyi en differerait par la lon- 
gueur et la forme de sa region anale et par ses cotes relativement etroites et tres 
saillantes. II est a desirer que la decouverte d' autres exemplaires vienne confirmer 
la valeur de l'espece, mais il me parait certain qu'elle est bien reelle; un exemplaire 
complet montrerait qu'elle est tres distincte de ses congeneres. 

Localite. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 
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Pleuromya varians, Agassiz. 



SYNONYMIE 

Pleuromya varians, Agassiz, 1845. Etudes critiques sur les mollusques fossiles. Myes, p. 247, pi. XXV. 

Panopcea peregrina, pars, d'Orbigny, 1850. Prodrome, p. 358. 

Pleuromya varians, P. de Loriol. 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Osfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 63, pi. X. fig. 7. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIII.) 
Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter : 
Pleuromya varians, Marcou, 1848. Recherches geol. sur le Jura salinois. (Mem. Soc. geol. de France, 

2e serie, t. Ill, p. 93.) 
Panopoea peregrina, Bonjour, 1864. Catalogue des fossiles du Jura. Travaux de la Soc. d'EmuIation du 

Jura, 1863, p. 263. 
Id. Wohlgemuth, 1883. Recherches sur le jurassique moyen a l'Est du bassin de Paris, 

p. 220. 
Pleuromya varians, Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte. 

(Mem. Soc. d'EmuI. du Doubs, 7 e serie, vol. Ill, p. 382.) 

L'espece parait avoir ete assez commune a la Paturatte. Les exemplaires que 
j'ai eus entre les mains sont tres typiques et presentent plusieurs des modifications 
tigurees par Agassiz que j'ai aussi mentionnees (loc. cit.), soit dans la forme, soit 
dans l'ornementation. C'est certainement a tort que d'Orbigny a envisage le Pleur. 
rarians comme synonyme de l'espece de Russie qu'il a decrite sous le nom de Panop. 
peregrina. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Rollier. 



Pholadomya hemicardia, Roemer. 



SYNONYMIE 

Pholadomya hemicardia, Roemer, 1836. Petref. der Ool. Geb., p. 131, pi. IX, fig. 18. 

Pholadomya cingulata, Agassiz, 1843. Myes, p. 133, pi. VI 11 . 

Pholadomya hemicardia, P. de Loriol, 1872, in P. de Loriol, Royer et Tombeck. Descr. geol. et paleont. 

des etages jurassiques superieurs de la Haute-Marne, p. 178, pi. XI, fig. 5-8- 
Id. Mcesch, 1874. Monographie der Pholadomyen, p. 58, pi. XXIII, fig. 1-6, pi. XXIV, 

fig, 11. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. I.) 



'^t ) '•> *<y j. 
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Pholadomya hemicardia, P. de Loriol, 1893. Descr. des moll, et brach. des couches s^quaniennes de Ton- 

nerre, p. 69. (Mem. Soc. paieont. Suisse, vol. XX.) 
Voir dans ces ouvrages la synonymie de'l'espece et ajouter : 
Pholadomya cingulata, Marcou, 1845. Recherches sur le Jura salinois, p. 93. (Mem. Soc. geol. de France, 

2 e serie, t. III.) 
Pholadomya hemicardia, Bonjour, 1864. Catalogue des fossites du Jura. Travaux de la Soci&e d'Emulation 

du Jura en 1863, p. 263. 
Id. Ogerien, 1865. Hist. nat. du Jura. Geologie, p. 672. 

Pholadomya cingulata, Oppel, 1866. Ueber die Zone des Am. transversarius, Geogn. pal. Beitrage I, p. 287. 
Pholadomya hemicardia, M. de Tribolct, 1873. Recherches geol. et paieont. dans le Jura sup. neuchatelois, 

p. 15. 
Id. Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de l'O^fordien dans le Jura occidental, 

p. 47. 
Id. Rceder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles u. seiner Zweischaler 

in der Umgebung von Pfirt, p. 99. 
Id. Albert Girardot, 1896. Le systeme oolithique de la Franche-Comte, p. 208. 

Id. Sinzoff, 1899. Notizen iiber die Jura-Kreide und Neogen-Ablagerungen des 

Gouvt Saratow, etc., p. 12. 
' Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte, 

p. 383. 

Plusieurs exemplaires de cette espece ont ete recueillis a laPaturatte. Les mis se 
retrouvent parfaitement parmi les diverses varietes figurees par Agassiz sous le 
nom de Ph. cingulata; d'autres, dont la forme est plus etroite, plus regulierement 
ovale, seraient a rapporter au Pholad. concirma Agassiz. Moesch, dans sa mono- 
graphie (loc. cit.), reunit cette derniere espece, ainsi que plusieurs autres, au Phol. 
hemicardia, il avait un tres grand nombre d'exempl aires sous les yeux et a pu 
observer beaucoup de passages. Cependant il faut peut-etre faire encore quelques 
reserves au sujet de ce Phol. concinna et du Phol. echinata. Les materiaux a ma 
disposition ne me permettent pas d'emettre une opinion motivee a leur egard. 

Collections. Polytechnicum a Zurich. Rollier. 



Pholadomya exaltata, Agassiz. 



SYNONYMIE 

Pholadomya exaltata, Agassiz, 1842. . Etudes critiques sur les mollusques fossiles. Myes, p. 72, pi. IV, 

fig. 7-8, pi. IV a. 
Id. P. de Loriol, 1896. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et 

moyen, p. 5#. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIII.) 
Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece et ajouter : 
Pholadomya exaltata, Marcou, 1845. Recherches sur le Jura salinois, p. 93. (Mem. Soc. geol. France, 

t. Ill, 2 e serie.) 
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PhnJa'1o»ii/a exaltata, J. Bonjour, 1864. Catalogue des fossiles du Jura, p. 263. (Travaux de la Soc. 

d'Emul. du Jura, en 1863.) 
Id. Wohlgemuth, 1883. Kecherches sur le jurassique moyen a l'Est du bassin de Paris, 

p. 220. 
Id. Rollier, 1888. Les facies du Malm jurassien. (Archives des Sc. ph. et nat., 3 e s., 

t. XIX, p. 43.) 
Id. Rollier, 1896. Coup d'oeil sur les formes des facies du Malm. (Bull. Soc. sc. nat. de 

Neuchatel, t. XXIV, p. 10.) 
Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte. 

(Soc. d'Emul. du Doubs, 7 C serie, vol. Ill, p. 381.) 

Des exemplaires tres typiques de cette espece bien connue ont ete recueillis a la 
Paturatte. 
Collections. Rollier. Polyteclmicum a Zurich (Coll. Mathey). 



Pholadomya lineata, Goldfuss. 



SYNONYMIE 

Pholadomya lineata, Goldfuss, 1839. Petref. Germ., t. II, p. 268, pi. CLVI, fig. 4. 

Pholadomya ampla, Agassiz, 1842. Etudes critiques sur les mollusques fossiles. Myes, p. 130, pi. VII, 

fig. 13-15, pi. Vila, fig. 7-18. 
Pholadomya Iceviuscula, Agassiz, 1842. Etudes critiques sur les mollusques fossiles. Myes, p. 131, pi. VII, 

fig. 8-10, pi. VIII, fig. 13-15. 
Pholadomya lineata, Mcesch, 1874. Monographie der Pholadomyen, p. 60, pi. XXIII, fig. 7-10. (Mem. Soc. 

paleontol. Suisse, vol. I.) 
Id. P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 63, pi. X, fig. 7. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIII.) 
Voir dans cet ouvrage la description et la synonymie de l'espece et ajouter : 
Pholadomya ampla, Marcou, 1848. Kecherches geol. sur le Jura salinois. (Mem. Soc. geol. de France, 

2« serie, t. Ill, p. 93.) 
Pholadomya lineata, Bonjour, 1864. Catalogue des fossiles du Jura. (Travaux de la Societe d'EmuIation 

du Jura, 1863, p. 263.) 
Id. Ogerien, 1865. Hist. nat. du Jura. Geologie, p. 672. 

Id. Wohlgemuth, 1883. Recherches sur le jurassique moyen a l'Est du bassin de Paris, 

p. 220. 
Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte\ 

(Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 7 e serie, vol. Ill, p. 382.) 

Des exemplaires appartenant a cette espece, et bien caracterises, ont ete re- 
cueillis a la Paturatte ; ils sont exactement semblables a celui que j'ai figure (loc. cit.). 
Je me suis precedemment etendu longuement au sujet de cette espece et je n'ai rien 
a ajouter ici. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Rollier. 
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Kosenbuschia typica, Roeder. 

(PI IV, fig. 3-5.) 



SYNONYMIE 



Rosenbuschia iypica, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler 

in der Umg. von Ptirt. p. 97, pi. II, fig. 7. 



DIMENSIONS 



Longueur 8mm k 29 mm 

Largeur, par rapport a la longueur .' 0,38 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . . 0,60 
Epaisseur tres approximative d'apres des valves isolees .... 0,25 

Coquille ovale allongee, relativement etroite, comprimee, tres inequilaterale. 
Region buccale plus longue que l'anale, cuneiforme, graduellement retrecie a partir 
du crochet, arrondie a son extremite. Region anale plus courte, bien moins retrecie, 
egalement arrondie a 1'extremite, un peu tronquee dans les jeunes. Bord cardinal 
notablement plus long et plus declive dans la region buccale que dans la region 
anale. Bord palleal faiblement arque. Crochets tres peu saillants, legerement et 
tres brievement carenes du cote anal. Les flancs sont faiblement convexes. La 
surface est lisse avec de legeres stries d'accroisseraent. La charniere de la valve 
gauche a une dent cardinale saillante, allongee en cuilleron du cote buccal, et une 
dent laterale anale peu sensible ; sur la valve droite deux petites dents cardinales 
separees par une large fossette, et une dent laterale allongee, plus forte que celle 
de 1'autre valve, et accompagnee d'une profonde fossette externe. Test tres mince. 

Rapports et differences. J'ai sous les yeux de nombreuses valves isolees 
et bien degagees appartenant a cette espece, tres bien decrite et figuree par 
M. Rceder. 

Localite. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



DE I/OXFORDIEN SUPERTEUR ET MO YEN DU JURA RERNOIS 57 



SOLENOTELLINA ELONGATA, Roeder. 

(PL IV, fig. 6.) 



SYNONYMIE 



ZAenoteMna elongata, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntnisfl de.s Terrain a Chailles and seiner Zweischaler 

in der Umg. v. Pfirt, p. 95, pi. II, fig. 9, pi. IV, fig. 10. 



DIMENSIONS 



Longueur approximative . 45mm 

Largeur 18 „ 

Epaisseur jq < 

Coquille etroite, allongee, comprimee, inequilaterale. Region buccale notablement 
plus courte que l'anale, rapidement retrecie a partir du crochet, arrondie a l'extre- 
mite. Region anale plus large; sa longueur et la forme de son extremite me sont 
incoimues. Bord cardinal assez fortement declive du cote buccal, rectiligne, egale- 
ment declive, mais beaucoup moins rapidement du cote anal. Bord palleal incomple- 
tement conserve dans l'exemplairedecrit, on voit,par un sillond'accroissement, qu'il 
etait presque droit. Les flancs sont tres peu convexes; la plus grande epaisseur se 
trouve en avant des crochets, pres du bord cardinal; une carene tres mousse et 
peu accentuee part du crochet et se perd tres graduellement et assez rapidement 
sur la region anale. Crochets comprimes, a peine saillants. Test tres mince, sa 
surface est lisse, marquee seulement de sillons d'accroissement tres peu accentues. 

Rapports et differences. Le seul exemplaire venu a ma connaissance est en 
assez bon etat de conservation, mais pas tres complet. Les caracteres appreciates 
se rapportent cependant assez exactement a ceux de l'espece, bien figuree et 
decrite par M. Roeder, pour que je puisse l'identifier, en faisant toutefois quelques 
reserves. Quant a son classement generique, M. Rceder lui-meme ne le regarde que 
comme provisoire et je ne suis pas en mesure de rien ajouter. 

Localite. Combe Chavatte. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 

MEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. o 
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Genre Kobya, P. de Loriol 1901. 

Coquille allongee, tres inequilaterale, tres fortement carenee dans la region 
anale, ornee de cotes concentriques. La lame cardinale est courte. Dans la valve 
gauche la charniere se compose d'une forte dent cardinale triangulaire situee imme- 
diatement sous le crochet ; elle s'allonge du cote buccal de maniere a produire une 
dent laterale ayant la forme d'un bourrelet epais dont Fextremite atteint l'impres- 
sion musculaire; une fossette etroite l'accompagne le long du bord cardinal; une 
petite fossette interne triangulaire, profonde, separe, en partie, la dent cardinale de 
la laterale. Du cote anal une seconde dent cardinale etroite, oblique, et allongee, est 
separee de l'autre par une profonde fossette, longue, large et triangulaire; de 
plus une petite dent laterale courte, allongee et peu saillante, bordee d'une fossette 
externe tres etroite, se montre a peu de distance. Je ne connais pas la charniere de 
la valve droite. Ligament externe; nymphe courte et saillante. Impression muscu- 
laire buccale grande, ovale et profonde; 1'anale est bien plus superficielle. L' im- 
pression palleale parait avoir ete entiere. 

Rapports et differences. J'ai ete oblige d'etablir une coupe nouvelle pour 
Fespece qui en devient le type, n'ayant su trouver aucun genre dans lequel elle 
pourrait 6tre correctement placee, et je l'ai dediee a M. Koby dont les recherches 
et les travaux ont fait faire des progres si considerables a la connaissance de la 
stratigraphie et de la paleontologie des couches du Jura bernois. Elle doit etre 
placee dans le voisinage des Cyprina dont elle differe par la forme particuliere de 
la coquille et par la structure de la charniere. 

Kobya typica, P. de Loriol 1901. 



DIMENSIONS 

Longueur 100™ 

Largeur, par rapport a la longueur 0,69 

Epaisseur, par rapport a la longueur, tres approximative, d'apres une 

valve isolee 0,62 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur 0,30 

Coquille allongee, acuminee en avant, assez epaisse, tres inequilaterale. Region 
buccale beaucoup plus courte que 1'anale, arrondie a Fextremite, qui se raccorde 
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avec Ie bord palleal par une courbe reguliere ; la face buccale est occupee par une 
large depression pen profonde, non limitee, ayant l'aspect d'une vaste lunule. 
Region anale rapidement retrecie ; son extremity tres obliquement tronquee, forme 
u n angle aigu a sa jonction avec le bord palleal Une carene tres aigue, partant 
du sommet du crochet, et arrivant a Fextremite du bord anal, liraite un corselet 
assez evide dont le plan se trouve presque a angle droit avec celui qui passe par ■ 
Faxe longitudinal de la coquille. Bord cardinal tres declive et rectiligne de chaque 
cote. Le bord palleal s : arrondit pour rejoindre Fextremite buccale, et demeure 
presque droit dans la region anale. Crochets tres surbaisses, fortement carenes du 
cote anal ; leur sommet, aigu, legerement incline du cote buccal, surplombe le bord 
cardinal. J'ai decrit la charniere en caracterisant le genre. Les flancs sont regu- 
lierement convexes, un peu declives vers le bord palleal; ils sont ornes de larges 
cotes concentriques qui paraissent avoir ete peu saillantes, et ne se distinguent plus 
que par places, par suite d'une certaine alteration de la surface du test. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Isocyprina cyreniformis (Buv.), Roeder. 

(PI. IV, fig. 7-9.) 
SYNONYMIE 

Cardium cyreniforme, Buvignier, 1852. Statistique geologique de la Meuse. Atlas, p. 15, pi. XIII, fig. 23-27. 
Cyprina (Isocyprina) cyreniformis, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner 

Zweischaler in der Umgebung von Pfirt, p. 91, pi. II, fig. 5, pi. IV, fig. 11. 
Isocyprina cyreniformis, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusoues et brachiopodes de l'Oxfordien 

superieur et moyen du Jura bernois, p. 83, pi. XII. fig. 17. 

Je me suis deja occupe precedemment de cette espece dont M.'Koby avait trouve 
une valve a La Croix. J'en ai maintenant de nombreux echantillons sous les yeux, 
16 valves isolees, tout a fait libres, avec le test parfaitement conserve, et cinqexem- 
plaires bivalves. Le plus petit a une longueur de 7 mm. , le plus grand de 16 mm. 
Leurs dimensions proportionnelles sont un peu variables, mais dans d'etroites 
limites. La largeur de presque tous ces individus est plus faible que la longueur, 
tres peu sont aussi larges que longs. La charniere, tres bien conservee, et, du reste, 
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tous les caracteres de ces coquilles, sont identiques a ceux que M. Roeder a enu- 
meres dans la description de ses types, avec de grands details; je puis done renvoyer 
a son ouvrage et a ce que j'ai ecrit moi-meme (loc. cit.). Le grand exemplaire de 
Vieil-S^Remy figure par Buvignier comme type de son espece, presente bien les 
memes caracteres generaux, mais sa forme est assez differente, et il faut admettre 
une modification assez importante, sous ce rapport, produite par une taille bien 
superieure, pour justifier l'identite specifique adoptee par M. Roeder pour ses 
exemplaires, et par moi aussi (loc. cit.) pour l'individu du Jura bernois que j'ai fait 
figurer et qui ne se distingue en rien de ceux dont il est ici question. La compa- 
rison d'exemplaires de meme taille, provenant de Vieil-S^Remy, avec ceux-ci, 
serait fort utile pour bien etablir qu'il ne peut y avoir deux especes. 

Localites. Valbert. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Anisocardia liesbergensis, P. de Loriol. 



(PL IV, fig. 11.) 



SYNONYM1E 

Anisocardia liesbergensis, P. de Loriol, 1897. Etude sur Jes mollusques et brach. de l'Oxfordien sup. et 

moyen du Jura bernois, p. 88, pi. XII, fig. 8-9. (Memoires de la Soc. paleont. 
Suisse, vol. XXIV.) 



Un exemplaire, qui avait, tres approximativement, 18 mm. de longueur, et une 
largeur un peu plus forte, est identique au plus petit des exemplaires que j'ai fait 
figurer (loc. cit.); Tepaisseur d'une valve est de 8 mm. Le test est conserve, il est 
tres mince, le pourtour de la valve n'est pas intact, la surface est alteree, mais on 
distingue cependant des traces de cotes rayonnantes. La face buccale est largement 
excavee. Je n'ai su trouver aucune difference specifique entre les deux types de 
l'espece qui sont de taille tres differente, et je ne balance pas a lui rapporter le petit 
individu recemment recueilli. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Protocardium valbertense, P. de Loriol 1901 

(PI. IV, fig. 12-14.) 



SYNONYMIE 



Protocurdia intexta, Rceder (non Goldfuse), 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner 

Zweischaler in der Umgegend von Pfirt, p. 89, pi. Ill, fig. 4. 



DIMENSIONS 



Longueur 8mm a 13mm 

Largeur. par rapport a la longueur 0,90 a 0,91 

Epaisseur » » 73 

Coquille largement ovale, toujours plus longue que large, presque equilaterale. 
Region buccale un peu plus courte, largement arrondie. Region anale legerement 
tronquee et retrecie a son extremite. Bord cardinal plus declive du cote anal que du 
cote buccal. Bord palleal arrondi. Crochets peu eleves et peu renfles, presque droits. 
Les flancs. uniformement convexes, et pas particulierement renfles, sont ornes de 
cotes concentriques relativement assezlarges, arrondies, tres regulieres, separees par 
des intervalles profonds, plus etroits qu'elles-memes; elles sont brusqueraent rem- 
placees, dans la region anale, par des cotes rayonnantes au nombre de quinze ou vingt, 
fines, saillantes, tres finement granuleuses et separees par des intervalles plats 
deux fois plus larges qu'elles-memes ; elles sont divisees en deux faisceaux a peu 
pres egaux par une depression, une sorte de pli, qui occasionne parfois un leger 
sinus sur le bord terminal anal et se voit plus ou moins dans tons les exemplaires. 
(Ce detail n'a pas ete rendu par le dessinateur.) Le bord interne des valves est lisse, 
sauf dans la region anale ou il est crenele par les cotes rayonnantes. Dans la char- 
niere de la valve droite on voit, immediatement sous le sommet du crochet, une 
petite dent cardinale relativement saillante, triangulaire, aigue, redressee, accompa- 
gnee d'une profonde fossette; de chaque cote de cette dent, a quelque distance, se 
trouve une dent lateralebien developpee, accompagnee d'une fossette. Dans la valve 
gauche la charniere se compose de la meme fa^on, mais il y a deux tres petites 
dents cardinales subegales, sous le crochet, separees par une profonde fossette, et 
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la dent laterale anale est plus faible que l'autre. Les impressions musculaires ne 
sont pas tres distinctes. Test mince. Je connais quatorze valves Fibres, isolees, dans 
un parfait etat de conservation, et trois exemplaires bivalves. Dans Fun de ces der- 
niers, qui me parait monstrueux, la longueur, la largeur et Fepaisseur sont presque 
egales ; les caracteres des autres individus sont tout a fait constants et on n'observe 
aucune variation sensible. 

Rapports et differences. Cette petite espece a ete tres bien reproduite plioto- 
graphiquement et decrite par M. Boeder sous le nom de Protocardia intexta. Elle se 
distingue tres nettement de cette derniere par son ornementation, par F absence d'un 
meplat anal, par ses crochets moins eleves, et, enfin, par sa petite taille; ses carac- 
teres sont tres constants. M. Rceder parait avoir confondu, sous le meme nom, une 
autre espece que je decris ci-dessous sous celui de Protocardium Mcederi, carilparle 
d'exemplaires plus grands, de 25 mm. de long, dont la sculpture est tres indistincte 
(ce qui est precisement le cas dans le Prot. Rasderi) tandis qu'elle est remarquable- 
ment belle et accentuee dans les petits individus de 10 mm. de long (ceux qu'il a 
figures). Le Cardium concinnum d'Orbigny (non de Buch) est une petite espece tres 
voisine; j'en ai plusieurs exemplaires sous les yeux de 8 mm. a 15 mm. de longueur, 
provenant de Koroshovo, ce sont des moules tres nets, avec des fragments de test; 
elle se distingue du C. valbertense par sa forme plus orbiculaire, aussi arrondie a 
Fextremite anale qu'a l'extremite buccale, son bord cardinal egalement declive de 
chaque cote, ses crochets plus renfles, sa surface presque lisse sur les flancs, avec 
des cotes concentriques tres irregulieres, et a peine marquees, enfin par ses cotes 
rayonnantes anales bien plus larges separees par des intervalles tres etroits ; d'Orbigny 
a envisage a tort cette petite espece de Russie comme devant 6tre rapportee au 
Cardium striatulum Sow. {Cardium concinnum de Buch) espece bathonienne qui me 
parait bien differente. 

Localites. Valbert. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Protocardium Roederi, P. de Loriol 4901 



DIMENSIONS 



Longueur 24 mm a 27 mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0,96 a 1,00 

Epaisseur, par rapport a la longueur, tres approximative, d'apres 

des valves isolees 66 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur totale 0,48 



Coquille suborbiculaire, presque aussi large que longue, ou meme aussi large, 
relativement epaisse, presque equilaterale. Region buccale un peu plus courte, tres 
arrondie, non excavee sous le crochet. Region anale egalement arrondie sans aucun 
meplat. Bord cardinal presque droit. Bord palleal fortemerit arrondi, se reliant aux 
deux extremites de la coquille par une courbe uniforme. Crochets petits, peu sail- 
lants, presque droits. Flancs tres convexes, renfles dans leur region mediane; ils 
etaient ornes de cotes concentriques qui devaient etre d'une extreme delicatesse, car 
on n'en apergoit plus que des traces q& et la, lors meme que le test est bien conserve ; 
ces cotes sont remplacees, dans la region anale, par des cotes rayonnantes tres fines, 
tres serrees, a peine visibles sans le secours d'une loupe quoique tres distinctes et 
tres bien conservees, qui succedent aux autres sans aucune separation, ni angle 
appreciable. Dans la valve droite la charniere porte deux tres petites dents cardi- 
nales pointues, a peine inegales, situees immediatement sous le sommet du crochet et 
separees par une fossette, de plus une dent laterale buccale triangulaire, pointue et 
tres saillante, accompagnee d'une profonde fossette externe, et une dent, laterale 
anale semblable, un peu plus ecartee; la charniere de la valve gauche est semblable 
et correspondante. Test extremement mince et fragile. Je ne distingue pas les 
impressions musculaires. 

Rapports et differences. J'ai sous les yeux cinq valves tout a fait libres ayant 
le test parfaitement conserve. L'espece est voisine du Protocardium intextum 
Munster, elle s'en distingue par sa forme plus orbiculaire, plus arrondie partout, 
plus equilaterale, plus epaisse, par sa region anale sans aucun meplat, par ses 
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crochets droits et moins eleves, et par ses flancs plus renfles dans leur region 
mediane. 

Localites. Trembiaz pres Epiquerez. Montaney. Calabri. Oxfordien moyen. 

Collection. Kobv. * 



Umcardium globosum, d'Orbigny (Agassiz). 



SYNONYMIE 

Mactromya globosa, Agassiz, 1843. Etudes critiques sur les mollusques fossiles. Myes, p. 200. pi. IX d , 

fig. 9-14. 
Unicardium globosum, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 366. 

Mactromya globosa, Greppin, 1870. Descr. geol. du Jura bernois, p. 69. (Materiaux pour la carte geol. de 

la Suisse, 8 e livr.) 
Id. P. de Loriol, 1896. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIII.) 
Voir dans cet ouvrage la synonymie et la description de l'espece et ajouter : 
Mactromya globosa, Marcou, 1848. Recherches geologiques sur le Jura salinois. (Mem. Soc. geol. de 

France, 2 e serie, t. Ill, p. 93.) 
Unicardium globosum, Bonjour, 1864. Catalogue des foss. du Jura. (Travaux de la Soc. d'Emulation du 

Jura, 1863, p. 265.) 
Id. Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Francbe-Comte, 

p. 392. 



J'ai sous les yeux de nombreux exemplaires provenant de la Paturatte, a differents 
degres de developpement, depuis 32 mm. de longueur jusqu'a 45 mm. Les caracteres 
generaux de l'espece sont bieri precis, toutefois on peut observer certaines modifica- 
tions assez etendues dans la forme et les dimensions proportionnelles ; je retrouve 
ici les memes que j'ai deja indiquees (loc. cit.). Ainsi, un petit individu de 32 mm. de 
longueur a une largeur egale a ; 84, elle n'est plus que de 0,75 dans un autre qui 
a 38 mm. de long. Certains individus sont tres renfles, d'autres, par contre, ont les 
flancs assez aplatis; de nombreux passages permettent facilement de rapporter au 
meme type tous ces individus. Je renvoie pour plus de details a ce que j'ai ecrit 
precedemment. 

Collections. Rollier. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 
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Unicardium paturattense, P. de Loriol 4901 

(PI. IV, fig. 18.) 



DIMENSIONS 



Longueur 30™ a 32mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0.83 a 0,88 

Epaisseur „ » 0,80 a 1^00 

Longueur de la region buccale par rapport a la longueur . . 0,63 

(Les dimensions donnees, pour l'epaisseur, ne sont peut-etre pas tres exactes, la 
plus faible est donnee d'apres une valve, l'autre d'apres un exemplaire complet mais 
dont les valves paraissent s'etre unpeu ecartees, 0,90 est tres probablement la vraie 
epaisseur.) 

Coquille tres inequilaterale, largement ovale et tres renflee. Region buccale 
notablement plus Iongue que la region anale, amincie, un peu retrecie et un peu 
tronquee a son extremite. Region anale courte, large, tronquee presque droit. Le 
bord cardinal est droit du cote anal, comme du cote buccal; il n'y a pas d'area liga- 
mentaire. Bord palleal arrondi. Crochets eleves, renfles, un peu inclines du cote 
buccal. Les flancs sont tres convexes, un peu plus renfles dans Tun des exemplaires 
que clans l'autre; ils sont ornes de cotes concentriques, minces, saillantes, regu- 
lieres, separees par des intervalles larges, egaux sur toute la convexite, plus etroits 
vers les extremites. 

Rapports et differences. Au premier abord on serait tente de prendre cette 
espece pour le Geromya gtobosa Buvignier, de l'etage sequanien, mais elle s'en dis- 
tingue par son ensemble moins arrondi, sa largeur proportionnelle plus faible, ses 
valves plus inequilaterales, sa region anale plus largement tronquee, ses crochets 
plus inclines. Dans le Prodrome, d'Orbigny indique par quelques mots un Unicardium 
hitecostatum de l'Oxfordien de Creue et de Charrix, orne de cotes concentriques 
espacees, mais dont la region buccale estate courte; ce n'est done pas 1'espece que 
.je viens de decrire. Comme la charniere est inconnue e'est par analogie de forme 
que je la rapporte au genre Unicardium. 

Localite. La Paturatte. 

Collection. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 

MKM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. u 
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Unicardium exiguum, P. de Loriol 4901 

(PL IV, fig. 19.) 



DIMENSIONS 



Longueur ■ ■ ■ ZJ 

Largeur, par rapport a la longueur 0,72 

Epaisseur » » approximative, d'apres une valve . 0,56 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur 0,72 

Moule indiquant une coquille ovale, allongee, epaisse, tres inequilaterale. Region 
buccale tres lougue, non retrecie; son extremite est arrondie. Region anale fort 
courte, tronquee presque droit. Bord palleal a peine arque. Crochets peu Sieves, 
assez renfles, un peu inclines du cote buccal. Le bord cardinal est presque droit et 
allonge du cote buccal, tres court et un peu declive du cote anal. Flancs convexes, 
renfles; la plus grande epaisseur se trouve un peu en arriere des crochets; a partir 
de ce point elle diminue tres graduellement vers F extremite buccale. La surface 
etait couverte de stries concentriques inegales, accompagnee de plis d'accroissement 
irreguliers, assez prononces. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire; c'est un moule 
bien conserve, encore encastre dans la gangue. II appartient a une espece remar- 
quable par la grande brievete de sa region anale ; je n'en vols pas une parmi celles 
qui sont venues a ma connaissance avec laquelle elle pourrait etre confondue. Elle 
se rapprocherait un peu de 1' Unicardium excentricum d'Orbigny, mais ce dernier 
est plus large, plus arrondi sur tout son pourtour, plus renfie, plus retreci vers l'extre- 
mite buccale. Une certaine resserablance de forme tendrait a la rapprocher du 
Ferreta pretiosa Rceder, mais ce dernier est bien plus arrondi sur le bord palleal, 
avec une largeur proportionnelle plus forte et des crochets moins detaches et moins 
saillants. Je n'ai pas cru devoir negliger cet individu qui n'est cependant pas tout a 
fait suffisant pour bien faire connaitre Fespece, que je ne rapporte que par analogie 
au genre Unicardium. 

Localite. La Paturatte. 

Coli.ection. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). 
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ASTARTE PERCRASSA, Etallon. 

SYNONYM IE 
A.^>rru percrassa, Etallon, 1862. Lethea bruntrutana, p. 193, pi. XXIII, fig. 15. 

A*-'irt- multiformis, Boeder. 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Cliailles und seiner Zwcischaler 

in der Umgegend von Pfirt, p. 84, pi. II, fig. 8 et pi. IV, fig. 16. 
Id. P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 93, pi. XIII, fig. 2-5.- (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
A*tartepercrassa, P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inferieur du Jura ledo- 

nien, p. 116, pi. VI, fig. 39. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
i Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece.) 

De nombreux exemplaires, appartenant a cette espece, out ete recueillis a la 
Paturatte. Leur taille est variable, la plupart out 7 mm. a 12 mm. de longueur; il 
en est deux ou trois qui atteignent une longueur de 15 mm. a 18 mm. et qui sont, 
du reste, tout a fait identiques aux autres. 

A Valbert et a Montaney M. Koby a trouve des exemplaires bivalves dont le test 
est admirablement conserve; ils presentent les varietes d'ornementation habituelles. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Geolog. Lande^-Sammlung 
v. Elsass-Lothringen a Strasbourg (Coll. Greppin). Rollier. Koby. 

Oxfordien moyen. 



ASTARTK FERRETTENSIS, P. de LoHol 1901. 

(PI IV, fig. 20-23.) 

SYNONYMIE 

Astarte elegans, Boeder (non Sow.), 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zwei- 
schaler in der Umgebung von Pfirt, p. 107, pi. IV, fig. 6. 

Astarte mlfinensis, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien sup. et 

moyen du Jura bernois, p. 90, pi. XII, fig. 14, 15. 

DIMENSIONS 

Longueur 12 mm a 28 mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0,83 a 0,92 

Epaisseur > ,, 0,42 a 0,48 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . 0,40 

Coquille largement ovale, peu epaisse, inequilaterale. Region buccale notablement 
plus courteque 1'anale, legerement excavee sousle crochet, retrecie et tres arrondie 
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a son extremite; lunule assez large, allongee, et tres profonde. Region anale large, 
arrondie a son extremite. Bord cardinal tout a fait rectiligne du cote anal, un peu 
arque et plus declive du cote buccal. Area ligamentaire longue, large, profonde, et 
limitee de chaque cote par une carene aigue. Bord palleal tres arrondi. Crochets 
pointus, tres peu saillants, fortement inclines du cote buccal. Les flancs sont con- 
vexes, mais tres peu renfles; ils sont ornes de cotes concentriques minces, saillantes, 
separees par de larges intervalles. Le bord interne des valves est entierement 
depourvu de crenelures. Cliarniere assez etroite; dans la valve droite une dent 
cardinale entre deux fossettes dont 1' anale est etroite et allongee, dans la valve 
gauche deux dents cardinales dont la buccale est triangulaire et 1' anale etroite et 
allongee; de plus, dans chaque valve, une dent laterale sous la lunule, et une autre, 
anale, tres allongee. L'impression musculaire buccale est plus petite et plus pro- 
fonde que Panale. 

J'ai pu examiner un exemplaire bivalve et douze valves appartenant a l'espece, 
a differents degres de developpement, et tres bien conservees. Ses caracteres sont tres 
constants. Dans les plus petits exemplaires la forme est plus orbiculaire, elle s' allonge 
graduellement a mesure que la coquille grandit ; j'ai donne les extremes de la largeur 
proportionnelle; un seul exemplaire a 0,92, la moyenne des autres est 0,85. Du reste 
je ne vois pas de variations individuelles a signaler. 

Rapports et differences. Maintenant que je connais bien l'espece, a differents 
ages, je reconnais que je me suis trompe en rapportant precedemment (loc. cit.) 
deux tres petits exemplaires de La Croix a VAstarte valfinensis; comme leur longueur 
n'est que de 7 mm. et 9 mm. leur forme est encore plus orbic-ulaire que celle des 
plus petits exemplaires dont il est ici question, et je suis maintenant convaincu qu'ils 
appartiennent a l'espece que je viens de decrire. M. Roeder en avait fait figurer 
des individus, sans les decrire, sous le nom de A. elegans Sow. espece bajocierme 
dont la forme est differente et la cliarniere tres robuste, et dont (d'apres le texte) 
le bord interne des valves est crenele. VAstarte valfinensis a une forme plus orbicu- 
laire etplus equilaterale, sa largeur egale sa longueur, etsa region buccale est moins 
retrecie, son bord cardinal est arrondi du cote anal au lieu d'etre tout a fait recti- 
ligne ; ses crochets sont plus droits et plus saillants, sa lunule et son area ligamentaire 
sont notablement plus etroites. II faut noter que, dans la figure grossie que j'ai donnee 
de Pun des exemplaires de La Croix, le crochet est trop saillant. XI A. ferrettensis ne 
peut etre confondu avec YA. elegans Zieten (arduennensis d'Orbigny), de Kattheim. 

Localites. Trembiaz. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Astarte trembiazensis, P. de Loriol 1904. 

(PI. IV, fig. 24-26.) 

SYNONVMIE 

Astarte depressa (pars), Roeder (non Miinster), 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und 

seiner Zweischaler bei Pfirt, p. 107, pi. IV, fig. 5a, 5b (excl. fig. 5c). 

DIMENSIONS 

Longueur 7mm ^ 15mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0,92 a 1,00 

Epaisseur » » 0.35 

Coquille subtriangulaire, presque equilaterale, tres comprimee; sa largeur est 
tantot egale a sa longueur, tantot un peu plus faible. Region buccale un peu plus 
courte que F anale, nullement evidee sous le crochet, retrecie et arrondie a l'extre- 
mite; lunule courte, tres etroite, mais profonde. Region anale large, arrondie, lege- 
rementtronquee al' extremity. Bord cardinal arque du cote anal, bien plus declive et 
rectiligne du cote buccal; l'area ligamentaire est etroite,- allongee, profonde, bordee 
de chaque cote par une carene aigue. Bord palleal arrondi sans l'etre fortement. 
Crochets a peine detaches, a peine saillants, aigus, tres aplatis. Flancs faiblement 
convexes, ornes, dans la region cardinale, d'une dizaine de fortes cotes concentri- 
ques, auxquelles succedent de fines stries concentriques, accompagnees de quelques 
plis d'accroissement parallefes. Les valves sont tres peu profondes; leur bord interne 
est crenele. L'impression musculaire buccale est grande et tres accusee, l'impression 
accessoire tres petite, mais profonde. La charniere se compose, dans la valve 
droite, d'une dent cardinale triangulaire entre deux fossettes, et, dans la gauche, de 
deux dents cardinales separees par une profonde fossette triangulaire, il existe, de 
plus, une dent laterale de chaque cote accompagnee d'une fossette dans chaque valve. 

J'ai sous les yeux dix valves isolees en parfait etat de conservation et un exem- 
plaire bivalve, leurs caracteres sont parfaitement constants et je ne remarque pas de 
variations sensibles. Un petit individu de 7 mm. de longueur a une forme plus carree, 
plus tronquee a l'extremite anale. 

Rapports et differences. Cette espece est voisine de V Astarte striato-costata 
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Goldfuss, elle en differe parson ensemble plus comprime, sa forme plus triangulaire, 
ses crochets notablement moins saillants, sa region buccale moins retrecie, son bord 
palleal moins arque. L'un des exemplaires figures par Quenstedt sous le nom 
d'Astarte depressa (Jura, pi. LXVII, fig. 29) presente assez d' analogic, mais il dif- 
fere par sa forme ovale allongee, notablement plus longue que large, et son bord 
palleal bien plus arrondi. Sous le nom d'Astarte striato-costata, M. Lahusen (Die 
Fauna der jurass. Bildungen des Rjasansehen Gouver 1 , pi. II, fig. 26) a figure une 
espece voisine de la notre, mais dans laquelle le bord cardinal est moins rectiligne 
du cote anal, le bord palleal est bien plus arrondi, et le bord interne des valves est 
lisse. Dans le Prodrome, (t. I, p. 363) d'Orbigny indique par ces quelques mots : 
« Espece voisine de YA. striato-costata, mais plus triangulaire et lisse. France, 
Neuvizy, Trouville » une espece, VA. Philea, qui doit ressembler singulierement a 
celle que je viens de decrire, mais avec si peu de renseignements il m'est impossible 
de ridentifier. J'ai recueilli dans les couches oxfordiennes de Laignes (Cote d'Or) 
une valve de YA. tremhiazensis absolument identique a celles du Jura bernois. 

Localites. Calabri. Trembiaz. Valbert. Montaney. La Paturatte (une valve). 
Oxfordien moyen. 

Collections. Koby. Polytechnicum a Zurich. 



Astarte Pagnardi, P. de Loriol 1901 . 

(PI. IV, fig. 27-28.) 
DIMENSIONS 

Longueur .... 16 inin 

Largeur, par rapport a la longueur 0,75 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres une valve 0,63 
Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur 0,43 

Coquille ovale, allongee, assez epaisse, inequilaterale. Region buccale notablement 
plus courte que l'anale, excavee sur le bord cardinal, retrecie et arrondie a l'extre- 
mite. Lunule cordiforme large et profonde. Region anale retrecie, tronquee un peu 
obliquement a son extremite; un angle, a peine indique, limite un meplat peu accen- 
tue, mais cependant sensible. Bord cardinal arque en dedans du cote buccal, tres 
declive et presque droit du cote anal. Bord palleal peu arque. Crochet tres peu sail- 
lant, large, recourbe sur la charniere, pointu et incline du cote buccal a son extre- 
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mite. Area ligamentaire tres allongee, large et profonde, limitee, de chaque cote, 
par lint- carene aigue. Flancs convexes, renfles, ornes de fortes cotes concentriques 
<:- •■•udees sur le meplat anal, separees par des intervalles bien plus larges qu'elles- 
mtriies. La eliarniere de la valve droite a ime dent cardinale sous le crochet entre 
driix profondes fossettes, et une longue dent laterale accompagnee d'une fossette 
externe sous la lunule; je ne vois pas de dent laterale anale. Le bord interne est 
crenele. Je connais trois valves. 

RAr poets et differences. Assez voisine de forme de VAstarte subpelops 
P. de Loriol, cette espece s'en distingue par sa largeur proportionnelle plus faible, 
>on epaisseur plus grande, ses flancs plus convexes et renfles, son crochet recourbe 
sur la eliarniere, ses valves plus profondes. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen, 

Collection. Koby. 



Astarte subpelops, P. de Loriol. 

SYNONYMIE 

Astarte depressa (pars), Rceder (noo Miinster), 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailies und 

seiner Zweischaler bei Pfirt, p. 107, pi. IV, fig. he (excl. a, b.) 

Astarte subpelops, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 91, pi. XIII, fig. 1. (Mem. Soc. paleont. Suisse, t. XXIV.) 

J ; avais etabli l'espece d'apres une seule valve, j'en connais maintenant deux 
autres, parfaitement conservees, dont Tune a 13 mm. de long, F autre 14 mm. Elles 
sont entierement identiques a celle que j'ai fait figurer, elles ont les memes dimen- 
sions proportionnelles, et je n'ai rien a ajouter a la description que j'ai donnee; le 
bord interne des valves est partout crenele. Ce sont deux valves gauches comme le 
type. Je me suis assure maintenant que, seule, la figure 5 c, donnee par M. Roeder 
comme appartenant a VAstarte depressa Goklfuss, represente VAstarte subpelops. Je 
renvoie, du reste, a ce que j'ai ecrit au sujet de cette espece. VAstarte depressoides 
Lalmsen a une forme assez analogue, mais son epaisseur est bien plus forte (0,53 de 
la longueur), sa region anale est plus tronquee, son crochet est plus eleve, ses cotes 
concentriques sont plus serrees. 

Localite. Trembiaz pres Epiquerez. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Astarte episcopalis, P. de Loriol 1901. 

(PI. V, fig. 1-2.) 

SYNONYMIE 

Astarte duboisiana, Thurmann et Etallon. non d'Orbigny, 1862. Lethea bruntrutana, p. 192, pi. XXIII, 

fig. 11. 
Astarte Buboisi, P. de Loriol, 1897. Etude stir les mollusques et brach. de i'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 8,8, pi. XII, fig. 13. 

DIMENSIONS 

Longueur 35mm a 65 ram 

Largeur, par rapport a la longueur 0,83 a 0,89 

Epaisseur » » 0,56 a 0,58 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . 0,11 a 0,17 

Coquille ovale, allongee, relativement large et epaisse, tres inequilaterale. Region 
buccale toujours tres courte, j'ai indique les extremes ; la moyenne est entre les deux; 
elle est legerement excavee sur le bord cardinal, et arrondie a l'extremite. Lunule 
large, courte, tres profonde, et circonscrite par une arete aigue. Region anale ordi- 
nairement un peu dilatee, tantot arrondie, tantot un peu obliquement tronquee a 
son extremite. Bord cardinal tres court, tres declive, et un peu concave du cote 
buccal, uniformement arque du cote anal. Bord palleal arrondi. Crochets tres petits, 
nullement renfles, tres peu saillants, souvent contigus, recourbes, aigus et inclines 
vers le bord buccal a leur extremite. Les flancs sont regulierement convexes, sans 
meplat anal, ils sont ornes de cotes concentriques epaisses, relativement peu sail- 
lantes, separees par des intervalles plus etroits qu'elles-memes. Ces cotes, tres regu- 
lieres dans les jeunes individus, et sur la moitie environ des flancs des grands exem- 
plaires, deviennent, dans ces derniers, plus epaisses, moins regulieres, avec une 
tendance a s'effacer en approchant du bord palleal. Charniere robuste; dans la 
valve droite deux dents cardinales, F anale, tres forte, allongee et oblique, entre deux 
profondes fossettes dont la mediane est triangulaire, la buccale est faible et soudee 
en partie a la saillie interne de la lunule ; dans la valve gauche une grosse dent 
cardinale sous le crochet, et une seconde, plus allongee et moins saillante, du cote 
anal; une longue et profonde fossette anale et une buccale peu sensible; dans chaque 
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valve se trouve, en outre, une longue dent laterale anale peu saillante. Area liga- 
mentaire allongee, relativement etroite, profonde, et circonscrite par une carene 
aigue; ligament epais et saillant. Le bord interne des valves est crenele. Impression 
musculaire buccale tres profonde, l'anale est plus superficielle. Test epais. 

Dans les moules interieurs, recueillis avec les coquilles, les crochets sont tres 
e cartes. 

Rapports et differences. Les magnifiques echantillons recueillis par M. Koby, 
(dix valves isolees et deux exemplaires complets), en parfait etat de conservation, 
m'ont perinis une etude plus complete de cette espece, et j'ai reconnu que je m'etais 
trompe en la rapportant a VAstarte Duboisi d'Orbigny, dont j'ai un exemplaire de 
Koroshowo sous les yeux; elle en diifere par sa plus grande largeur proportionnelle 
et par son epaisseur plus forte, par la grande brievete de sa region buccale qui est 
a peine excavee sous le crochet, et par ses cotes tres epaisses, nullement tranchantes 
dans la region anale, puis par sa lunule plus large; dans le moule les crochets sont 
bien plus ecartes. 

Localites. Trembiaz pres Epiquerez. Montaney. Valbert. Calabri. Oxfordien 
moyen. 

Collection. Koby. 



Opis (Coelopis) Rathieri, Cotteau. 

(PI V, fig. 3.) 



SYNONYMIE 

Opis rathieriana, Cotteau, 1855. Etudes sur les mollusques fossiles du Dept de l'Yonne. Prodrome, 

1" fasc, p. 66. 
Id. Leymerie et Raulin, 1858. Statistique geologique de l'Yonne, p. 631. 

DIMENSIONS 

Longueur ■ 9mm 

Largeur, par rapport a la longueur 1 10 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres une valve 1,00 

Coquille subquadrangulaire, transverse, tres inequilaterale, plus large que longue, 
epaisse. Region buccale tres courte, arrondie; lunule tres grande, mais peu pro- 

VFM. SOV. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. JQ 
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fonde. Region anale un peu obliquement tronquee a son extremite. Une carene 
mousse, partant du sommet du crochet, limite un corselet peu etale, mais tres excave. 
Bord palleal faiblement arque, legerement flexueux pres de 1' extremite de la carene. 
Bord cardinal concave du cote buccal, oblique et presque droit du cote anal. Cro- 
chet large, Sieve, tres contourne du cote buccal. Les flancs sont convexes, avec une 
depression large et tres marquee le long de la carene; leur surface est ornee de 
cotes concentriques tres peu arquees, un peu ilexueuses dans la depression, fines, 
separees par des intervalles bien plus largesqu'elles-memes; ces cotes se continuent 
regulierement sur le corselet sans se modifier, en devenant seulement un peu plus 
fines. La charniere de la valve gauche se compose de deux dents cardinales dont la 
buccale est tres petite, separees par une large et profonde fossette. Le bord interne 
des valves etait crenele, mais, le test etant altere, on ne voit que quelques traces des 
crenelures (omises par le dessinateur). Une lame saillante supporte rimpression 
musculaire anale. 

Rapports et differences. VOpis Bathieri a ete decrit d'une maniere som- 
maire par Cotteau, mais permettant cependant de reconnaitre l'espece. Comme j'ai 
sous les yeux plusieurs exemplaires que j'ai recueillis a Gigny, avec Cotteau, je suis 
certain de bien l'interpreter. Je n'ai vu qu'une seule valve gauche du Jura bernois, 
elle est parfaitement identique a ces individus de l'Yonne. Dans ces derniers, 
tres bien conserves, le bord interne des valves est crenele, la lame interne est 
saillante; la lunule, toujours tres developpee, Test cependant plus ou moins 
suivant les individus. Leurs dimensions proportionnelles sont sensiblement les 
memes, la longueur est de 9 mm. a 12 mm.; la largeur de 1,10 a 1,30; l'epais- 
seur, dans un exemplaire bivalve, egale la longueur. Cette espece se rapproche 
de VOpis semttunata Etallon, du Rauracien superieur, mais elle s'en distingue 
essentiellement par ses proportions, sa largeur etant toujours superieure a sa lon- 
gueur, qui est egalee par son epaisseur; de plus sa region buccale est plus courte, 
la lunule est relativement plus etendue et il n'y a point de dent laterale anale. 

Lo('ALiTE. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Opis (Trigonopis) Rgederi, P. de Loriol 

(PI V, fig. 4.) 



SYNONYMIE 

Opu phillipsiana, R.eder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in 

der Umgebung von Pfirt, p. 107, pi. IV, fig-. 15. 
Opis Boederi, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien superieur et moyen du Jura 

bernois, p. 96, pi. XIII, fig. 7-8. (Memoires de la Soc. paleont. Suisse, 

vol. XXIV.) 

DIMENSIONS 
Longueur 5mm a 11mm 

Largeur, par rapport a la longueur 1,50 a, 1,66 

Epaisseur » » approximative, d'apres des 
valves isolees ' 1 20 

Sept valves isolees, tres bien conservees, appartenant a cette espece, m'ont ete 
communiquees par M. Koby. Elles la representent a divers degres de developpement, 
de sorte que j'ai pu l'etudier d'une maniere plus complete que precedemment. J'ai 
trouve des dimensions proportionnelles un peu differentes que celles des deux tres 
petits exemplaires que j'avais examines, mais les caracteres sont les memes et il est 
inutile de repeter la description que j'ai donnee, a laquelle je n'ai que peu de chose 
a ajouter. Dans tous les exemplaires je remarque, sur les flancs, pres de la carene 
anale, une depression sensible qui ne m'avait pas frappe, et qui se montre bien accen- 
tuee dans les grands indi vidus principalement ; les cotes concentriques de ces derniers 
sont tres lines, plus que celles des petits, et, particulierement, sur le corselet. L'area 
ligamentaire est allongee, lisse, un peu creusee et limitee par une fine carene. Le 
bord interne des valves est fortement crenele. La lunule est petite et peu profonde; 
sou vent tres distincte, elle disparait un peu lorsque la surface du test est alteree. 

Dans la valve gauche la charniere se compose de deux dents cardinales allongees, 
dont la buccale est la plus petite; elles sont separees par une large et profonde fos- 
sette triangulaire. Je renvoie a ce que j'ai ecrit an sujet des rapports de Fespece, 
en particulier avec VA. similis Phillips non Sow. Elle se distingue de VOpis phil- 
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lipsiana d'Orbigny par son bord palleal moins oblique et sa forme moins anguleuse 
(voir la figure de cette derniere espece donnee par M. Bigot, Monogr. des Opis, p. 158, 
fig. 1), par la depression des flancs le long de la carene, qui n'existe pas dans les indi- 
vidus de Vieil-SVRemy et de Gigny dont j'ai quelques-uns sous les yeux, et, enfin, 
par la presence d'une lunule. 

Localites. Calabri. Valbert. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 

Des moules de grande taille (19 mm. de largeur), bien conserves, me paraissent 
devoir etre rapportes a cette espece. 

Localites. Montfaucon. La Paturatte. Oxfordien moyen. 

Collections. Polytechnicum a Zurich. Rollier. 



Trigonia perlata, Agassiz. 

(PL V, fig. 5.) 



SYNONYMIE 

Trigonia perlata, Agassiz, 1840. Etudes critiques. Trigonies, p. 19, pi. Ill, fig. 9-11. 

Id. P. de Loriol. 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxf. sup. et moyen du Jura bernois, 

p. 101, pi. XIII, fig. 11, 12, 13. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
(Voir dans cet ouvrage la description et la synonymie de Pespece.) 

De nouveaux exemplaires du Trigonia perlata, admirablement conserves, et sem- 
blables a ceux de La Croix que j'ai fait figurer (loc. cit.) m'ont ete communiques par 
M. Koby. Deux d'entre eux ont les valves reunies. La charniere de la valve droite a 
deux dents cardinales divergentes, tres saillantes, allongees, crenelees, qui sont sepa- 
rees par une tres large fossette triangulaire. L'impression musculaire anale est 
arrondie, profonde, situee pres du bord, a l'extremite de la dent cardinale. 

Dans la figure de la valve gauche que j'ai donnee le dessinateur a attribue trop 
d'importance a une depression superficielle qui se retrouve aussi dans la valve 
droite; dans cet exemplaire l'impression musculaire anale est cachee par la gangue. 

Je n'ai rien a ajouter a ce que j'ai ecrit precedemment au sujet de l'espece. 

Localites. Calabri. Trembiaz pres Epiquerez. Montaney. Oxfordien moyen. 
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Trigonia monilifera, Agassiz. 



SYNONYMIE 

Jr ;,j.y„ >a month fera, Agassiz, 184(j. Trigonies, p. 40, pi. Ill, fig. 4-6. 

Id. P. de Loriol, 1875, in P. de Loriol et Ed. Pellat. Monogr. paleont. et geol. des etages 

sup. jurassiques de Boulogne s/Mer. p. 290, pi. XXIII, fig. 1. 
Id. P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 99, pi. XIII, fig. 10. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
Voir dans ces ouvrages la synonymie de l'espece et ajouter : 
Trigonia monilifera, J. Marcou, 1848. Recherches geol. sur Ie Jura salinois. (Mem. Soc. geol. de Fi\, 

2« serie, t. Ill, p. 93.) 
Id. Bonjour, 1864. Catalogue des fossiles du Jura. (Travaux de la Societe d'Emulation 

du Jura, p. 265.) 
Id. Rollier, 1888. Les facies du Malm jurassien. (Archives des Sciences de la Bibl. univ., 

3" per., t. XIX, p. 43.) 
Id. Albert Girardot, 1900. Les moll, du systeme ool. de la Franche-Comte, p. 402. 

Cette espece est assez abondante dans les couches de la Paturatte, j'en ai sous 
les yeux plusieurs exemplaires dont les plus grands atteignent une longueur de 45 mm. 
Ce sont des moules de Tempreinte externe, en parfait etat, sur lesquels l'ornementa- 
tion est tres nette. lis appartiennent a la collection de M. Rollier et a celle du Poly- 
technicum a Zurich (Coll. Mathey). 

De tres jeunes individus, des valves isolees, appartenant certainement a l'espece, 
out ete recueillis par M. Koby a Valbert, a Montaney, a Trembiaz; leur test est 
en parfait etat de conservation. Dans un individu de 7 mm. de longueur la largeur 
est de 9 mm., les cotes concentriques sont au nombre de 12, la carene anale est tres 
saillante, et profondement crenelee, la carene mediane du corselet, de meme que 
1' interne, sont tres accentuees et perlees; entre ces deux dernieres se trouvent deux 
cotes paralleles plus fines, il n'y en a point entre la carene mediane et Texterne; les 
stries d'accroissement sont a peine sensibles. Un autre individu de 8 mm. de long et 
de 9 mm. de large a 13 cotes concentriques et on voit, entre la carene mediane et la 
carene interne du corselet, le commencement d'une troisieme cote rayonnante; les 
petites cotes transverses lamelleuses sont deja bien apparentes. Enfin, dans un exeni- 
plaire de 15 mm. de long, et de 16 mm. de large, il y a 18 cotes concentriques, une 
cote rayonnante entre la carene externe du corselet et la mediane, et quatre entre 
cette derniere et Finterne. Tons les autres caracteres sont identiques a ceux des 
grands individus. 
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Trigonia spinifera, d'Orbigny. 



SYNONYMIE 

Trigonia spinifera, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 365. 

Id. P. de Loriol, 1872. in P. de Loriol, Royer et Tombeck. Deser. geol. et paleont. des 

etages superieurs de la H fe -Marne, p. 317, pi. XVIII, fig. 1-2. 
Id, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler 

in der Umgebung von Pfirt, p. 81. pi. I, tig. 4. 
Id. P. de Lorioi, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 104, pi. XIV, fig. 1. 
(Voir dans cet ouvrage la synonymie de l'espece.) 

line valve de cette espece, admirablement conservee, a ete trouvee a Valbert par 
M. Koby. Elle a 21 mm. de longueur et 18 mm. de largeur, et elle est identique, en 
tous points, a une valve de meme taille figuree par M. Roeder. 



Trigonia densicostata, Roeder. 

(PL V, fig. <>.) 



SYNONYMIE 

Trigonia densicostata, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler 

in der Umgebung von Pfirt, p. 79, pi. Ill, fig. 3. 
Id. P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien superieur 

et moyen du Jura bernois, p. 103, pi. XIII, fig. 14. (Mem. Soc. paleont. 
Suisse, vol. XXIV.) 

Trois valves, en parfait etat de conservation, de 16 mm. a 31 mm. de longueur, 
representent cette espece. Elles sont parfaitement identiques aux types decrits et 
figures par M. Roeder. Les fiancs sont peu bombes; dans le plus grand individu je 
compte 16 cotes concentriques tuberculeuses; les tubercules, arrondis et serres, ten- 
dent a s'effacer dans la region buccale, un espace lisse les separe de la carene 
anale. Celle-ci, faiblement arquee, est, relativement, peu saillante; le large corselet 
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qu'elle limite est divise en deux parties presque egales par une carene mediane peu 
accentuee. et il est orne de cotes Iaraelleuses fines, ecartees, qui se relevent sur les 
earenes pour produire des ecailles plus ou moins saillantes. L'area cardinale est 
allongee, assez large, a peine excavee, et couverte de lamelles d'accroissement d'une 
iirande finesse. Nymphes tres courtes. La cliarniere ne presente rien de rernar- 
< pi able. 

Localite. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Arca (Cccull^a) Rcederi, P. de Loriol. 

(PI. V, fig. 7-10.) • 
SYNONYMIE 

rm:ulls>a cfr. concinna, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zwei- 

schaler in der Umgebung von Pfirt, p. 64, pi, I, fig. 5. 

Arca rCucullxa) Rcederi, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien 

superieur et moyen du Jura bernois, p. 106, pi. XIV, fig. 2-3. (Mem. Soc. 
paleont. Suisse, vol. XXIV.) 

Cue admirable serie d'exemplaires, dont le test est dans l'etat de conservation 
le plus parfait, qui m'a ete communiquee par M. Koby, me permet de faire connaitre 
1'espece d'une maniere beaucoup plus complete. Je ne connaissais, lorsque je m'en 
suis occupe precedemment, que des individus parfaitement identiques a ceux de 
memes dimensions qui ont ete figures par M. Roeder; j'avais eprouve quelque 
hesitation a leur adjoindre, comme Fa fait ce dernier, le grand exemplaire figure 
par lui (fig. 5 a). Je vois. rnaintenant qu'il avait parfaitement raison, et je puis 
etablir une serie, sans lacunes, depuis les petits individus de 17 mm. de longueur jus- 
qu'a d'autres qui en ont 54. Tous les caracteres restent sensiblement les memes et 
je n"ai. prcprement, rien a ajouter a la description que j'ai donnee (loc. cit.) ; seule- 
uient. avec l'age, la coquille devient plus quadrangulaire, la largeur proportionnelle 
augmente sensiblement et arrive a 0,79 de la longueur, l'extremite anale devient 
moins pointue, le bord palleal moins fuyant du cote buccal; quant a l'epaisseur, elle 
iv$te egale a la largeur. La charniere est celle des Cucullees, parfaitement typique; 
la lame sur laquelle s'appuie l'impression musculaire anale est plus ou moins sail- 
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lante, mais toujours bien apparente. L'ornementation est extremement reguliere et 
delicate; dans les grands exemplaires elle est identique a celle que j'ai decrite 
d'apres les petits. Independamment d'autres caracteres, il n'est pas possible de 
confondre l'espece avec VArea concinna Phillips qui est un Macrodon. 

Sous le nom tfArca Halie, d'Orbigny (Prodrome t. I, p. 368) mentionne, par 
une courte diagnose que je reproduis, une Arche de Neuvisy certainement tres 
voisine de VA. Bcederi : « Espece grande, oblongue, anguleuse et evidee sur la 
region anale, elargie sur la region buccale, striee concentriquement avec quelques 
cotes inegales sur la region buccale. France. Neuvizy, Creue. » Cette diagnose peut 
s'appliquer a notre espece, mais aussi a d'autres, et d'Orbigny ne dit pas s'il s'agit 
d'une Cucullee. J'ai sous les yeux une valve de Vieil-S^Remy qui doit appartenir a 
cet Area Halie et qui a la charniere et la lame interne des Cucullees. Elle res- 
semble tres etroitement aux valves de VA. Bcederi, je ne crois cependant pas qu'elle 
puisse lui etre rapportee. Son crochet est plus eleve, moins surbaisse, les cotes 
rayonnantes de la region buccale sont notablement plus fortes, plus nombreuses et 
s'avancent plus loin sur les flancs, sa largeur est relativement plus faible, 0,70 sur 
une longueur de 38 mm. En tout cas le nom de Area Halie se rapporte a une. 
espece trop imparfaitement publiee pour pouvoir etre reconnue, et on ne devrait 
pas en tenir compte tant que le type n'a ete ni decrit ni figure. 

Localites. Calabri. Montaney. Trembiaz. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Arca (Cucull^ea) trichordis, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 



Area trisulcata, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in der 

Umgegend von Pfirt, p. 63, pi. I, fig. 7 (non Miinster). 

Arca (Cucullsea) trichordis, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien 

superieur et moyen du Jura bernois, p. 107, pi. XIV, fig. 4. (Mem. Soc. pal. 
Suisse, vol. XXIV.) 



Quatre valves m'ont ete communiquees par M. Koby; elles proviennent de 
Calabri. Elles sont parfaitement conservees et identiques en tous points, soit au 
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type, soit a l'individu de La Croix que j'ai fait figurer. On distingue tres nettement, 
a la loupe, le reseau extremement fin forme sur la surface par Fentrecroisement de 
stries concentriques et de cotes rayonnantes d'une delicatesse extreme. Les dents 
de la charniere out ete tres exactement representees dans la figure que j'ai donnee, 
ce sont celles des Cucuttaa, d'un autre cote j'ai constate qu'il n'y a pas de lame 
interne anale et la'coquille n'a guere le fades des especes de ce sous-genre. Je 
n"ai du reste rien a ajouter a ce que j'ai ecrit precedemment a son sujet. 



Arca (Macrodon) concinna, Phillips. 



SYNONYMIE 



n,culhea concinna, Phillips, 1829. III. of the geology of Yorkshire, part. I. p. 109. pi. V. fi« 9 
Ann (Macrodon) concinna, P. de Loriol. 1897. Etude sur les moll, et brach. de TOxfordien sup. et moyen 

du Jura bernois, p. 109, pi. XIV, fig. 5-11. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIV.) 
Id - p - de Loriol, 1899. Etude sur les moll, et brach. de FOxf. inf. du Jura bernois, 

p. 150, pi. X, fig. 6-7. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVI.) 
U - p - de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxf. inf. du Jura ledonien. 

p. 118. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVII.) 
i Voir dans ces ouvrages la description et la synonymic) 

Plusieurs exemplaires, appartenant a cette espece, ont ete recueillis a la Paturatte. 
Ce sont des moulages de l'empreinte externe; il en est qui sont bien conserves, et 
reproduisent l'ornementation du test. Je me suis deja occupe a diverses reprises' de 
cette espece, je puis done renvoyer a ce que j'ai ecrit a son sujet, principal ement en 
1*97 l.'loc. cit.). 

Collections. Polyteehnicum a Zurich. Rollier. 
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Arca (Macrodon) alsatica, Roeder. 

(Pi. V, fig. 11.) 



SYNONYMIE 

Macrodon alsaticus, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler 

in der Umgebung von Pfirt, p. 68, pi. Ill, fig. 2. 

DIMENSIONS 

Longueur 7 mm a 18™m 

Largeur, par rapport a la longueur . 0,66 a 0,75 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres 

des valves isolees 0,66 a 0,87 

Longueur de la region buccale, par. rapport a la longueur . . . 0,37 



Coquille subquadrangulaire, allongee, epaisse, tres inequilaterale. Region buccale 
tres courte ; son bord forme un angle vif avec le bord cardinal et s'arrondit en 
fuyant rapidement vers le bord palleal. Region anale plus ou moins obliquement 
tronquee a son extremite, pres de laquelle se creuse, la plupart du temps, un leger 
sinus. Une carene, aigue sur les crochets, puis graduellement arrondie dans les in- 
dividus bien adultes, et se terminant a la jonction du bord anal et du bord palleal,, 
limite un corselet peu etale et tres excave. Bord palleal plus ou moins arrondi. 
Bord cardinal tres long; charniere etroite, composee de8a 10 petites dents obliques, 
ecartees, du cote buccal, et de 3 a 4 longues dents paralleles au bord cardinal 
dans la region anale. Area ligamentaire allongee et tres etroite, avec 5 ou 6 sillons 
seulement. Crochets larges, surbaisses, peu saillants, inclines du cot4 buccal. Les 
flancs sont convexes et renfles, ils sont ornes de cotes concentriques tres regulieres, 
extremement fines, a peine visibles a l'oeil nu, separees par des stries d'une extreme 
finesse ; dans la region buccale se trouvent six a sept, rarement dix cotes rayon- 
nantes ecartees, tres arquees, qui partent du crochet ; le corselet est couvert de cotes 
rayonnantes moins accusees, inegales et serrees. Le test est, relativement, epais, 
surtout dans les grands exemplaires. Les valves sont tres profondes. 
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Rapports et differences. Cette espece deja parfaitement decrite et figuree 
par M. Boeder, est representee par plus de 60 valves libres, en excellent etat de 
conservation, qui en presentent fort exactement tous les caracteres ; ceux-ci sont 
tres constants, et, sauf certaines differences assez sensibles dans les dimensions pro- 
portionnelles, dont j'ai indique les extremes, je n'ai pas de modifications indivi- 
duelles a signaler. La tres petite taille parait constante. 

Kile se distingue bien de V Area (Macrodon) concinna Phillips par la forme de sa 
region buccale, la profondeur de ses valves, l'epaisseur de son test. 

Localites. Montaney. Yalbert. Trembiaz. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Arca (Macrodon) montaneyknsis, l\ de Loriol 1901 



(PL V, fig. 12-14.) 



DIMENSIONS 



imm 



Longueur 19mm ^ 30 

Largeur, par rapport a la longueur 0,56 a 0,60 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres 

des valves isolees 0,53 a 0,56 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . 0,36 



Coquille allongee, etroite, un peu quadrangulaire, tres inequilaterale. Region buc- 
cale notablement plus courte que l'anale, arrondie, son bord?. arque des l'extremite 
du bord cardinal, va rejoindre le bord palleal en fuyant rapidement et en se retre- 
rissaiit. Region anale large, tronquee un peu obliquement a son extremite, qui se 
trouve presque a angle droit avec le bord cardinal. Une carene vive part du sommet 
du crochet et va gagner l'extremite du bord palleal en decrivant une courbe peu 
prononcee: elle limite un corselet tres evide, surtout le long de la carene, et, rela- 
livement. peu etendu. Bord cardinal long; charniere tres etroite; sous le crochet 
>p truuvent quelques tres petites dents obliques qui s'allongent en approchant du 
bord buccal: du cote anal trois a quatre longues dents etroites, paralleles au bord 
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cardinal. Area ligamentaire extremement etroite, avec un fort petit nombre de sil- 
lons. Bord palleal legerement arque. Crochets arrondis, pen saillants, tres obliques 
du cote buccal, fortement carenes du cote anal. Les flancs sont convexes, relative- 
ment peu renfles; ils sont ornes de cotes rayonnantes obliques, fines et serrees, 
rendues granuleuses par des stries d'accroissement extremement fines qui les cou- 
pent; dans la region buccale, a peu pres jusqu'au niveau du crochet, se trouvent une 
douzaine de tres fortes cotes ecartees, arquees, tres saillantes, tres granuleuses, par- 
fois ineme lamelleuses, les plus fortes se montrent a l'extremite buccale : elles se 
rapprochent et s'affaiblissent en approchant des flancs. Vers le bord palleal les stries 
d'accroissement deviennent des cotes lamelleuses, onduleuses. Le corselet est couvert 
de cotes rayonnantes inegales, serrees, semblables a celles des flancs, un peu plus 
saillantes cependant vers le bord cardinal. 

J'ai sous les yeux dix valves libres dont le test est parfaitement conserve et, en 
outre, plusieurs exemplaires de la Paturatte qui sont des moulages d'empreintes 
externes presentant les memes caracteres. Saufquelques differences legeres dans les 
dimensions proportionnelles, je ne remarque pas de modifications individuelles de 
quelque importance ; les caracteres specifiques sont tres constants. 

Rapports et differences. Cette espece est voisine de YArca (Macrodon) con- 
cinna Phillips, elle s'en distingue par son ornementation, sa region buccale plus 
retrecie, son bord buccal plus fuyant des le bord cardinal, son bord palleal moins 
arrondi. D'apres une etiquette originale, jepuis constater que c'est elle qui a ete citee 
de la Paturatte par J.-B. Greppin, sous le nom d'Arca mmula Phillips (du Coralline 
oolite de Malton); elle s'en distingue par sa forme moins rectangulaire, sa region 
buccale plus retrecie, son bord palleal un peu arrondi et non excave, sa carene anale 
plus saillante et, aussi, par son ornementation. Parmi les nombreuses especes connues 
seulement par une breve mention, dans le Prodrome de d'Orbigny, je n'en vois 
aucune a laquelle il me paraitrait possible d'attribuer celle dont il est ici question. 

Localites. Montaney (test). La Paturatte (moules). 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Koby. Rollier. Geolog. 
Landes Samml. v. Elsass-Lothringen a Strasbourg (Coll. J.-B. Greppin). 
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Arca (Macrodojv) luxdorfensis, P. dc Loriol 

(PL V, fig. 15-17.) 



SYNONYMIE 



Macrodon cfr. ehngatus, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zwei- 

schaler in der TJmgebung von Pfirt, p. 67, pi. I, fig. 6. 

Area f Macrodon) luxdorfensis, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien 

superieur et moyen du Jura bernois, p. 112, pi. XIV, fig. 12-14. (Mem. Soc. 
pal. Suisse, vol. XXIV.) 



DIMENSIONS 



isoh 



ft 



Longueur 13uim ^ 27mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0,42 a 0.45 

Epaisseur » » 40 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . 0,40 

Les nouvelles recherches de M. Koby lui ont fait trouver encore douze valves 
es appartenant a cette espece et un exeniplaire bivalve, je puis done ajouter 
iielques details supplementaires a la description que j'ai donnee (loc. cit.). Le bord 
la region buccale est plus rapidement fuyant dans certains individus que dans 
d'autres. de sorte qu'elle peut se trouver singulierement retrecie, et comme rostree, 
a son extremite, vers le bord cardinal. La region anale est elargie, et plus ou 
moins obliquement tronquee sur son bord terminal, avec „un leger sinus. Ainsi 
que M Rceder l'a deja remarque, la valve droite presente un pli rayonnant dis- 
tinct, mais peu prononce, au milieu du corselet. La depression transverse qui 
setend sur les flancs depuis le crochet au bord palleal, toujours distincte, est sou- 
vent tres accentuee. Dans la region buccale quelques-unes des cotes rayonnantes 
<ont plus saillantes que les autres. Je n'ai rien a ajouter au sujet des affinites de 
lVspece. 

Localites. Montaney. Valbert. Trembiaz. Oxfordien moyen. 
Collection. Koby. 
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Arca (Macrodon) cfp. luxdorfensis, P. de Loriol. 

(PI V, fig. 18.) 

Je fais figurer, sous ce nom, une valve gauche dont la longueur atteignait 17 mm. 
a 18 mm. avec une largeur de 7 mm. a 8 mm. Elle ne differe des exemplaires typiques 
que par son ornementation notablement plus accentuee; les cotes rayonnantes sont 
beaucoup plus saillantes et, aussi, bien plus ecartees. La depression transverse des 
flancs est profonde. La region buccale est identique, le corselet tres evide. Je ne 
connais pas l'extremite de la region anale. Peut-etre ne s'agit-il que d'une simple 
variete, et de nouvelles decouvertes feront-elles constater des passages que je 
n'observe pas dans les exemplaires que j'ai sous les yeux. Cette ornementation rap- 
pelle celle de YArca (Macrodon) bipartita Rcemer, mais Pespece est certainement 
differente. C'estpeut-etre un individu semblable que M. Kocder a rapporte a YA. bipar- 
tita cite par lui dans son tableau des especes de Ferrette (loc. cit., p. 107). 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Arca (Barbatia) valbertensis, P. de Loriol 1901 

(PL V, fig. 19-20.) 



DIMENSIONS 

Longueur 9 mm a 15 mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0,53 

Epaisseur » » 0,53 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . .0,33 

Coquille.un peu quadrangulaire, etroite, allongee, tres inequilaterale. Kegion 
buccale ayant environ le tiers de la longueur totale, arrondie sur son bord. Region 
anale obliquement tronquee a son extremite; une carene un peu arquee, partant du 
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crochet, et arrivant a la jonction du bord palleal et de l'extremite anale, limite un 
corselet pen evide et peu etale; cette carene est aigue, ecailleuse, et bien accentuee 
clans « n petit individu, elle est moins saillante et tend a se confondre avec les cotes 
d»- Hants dans un autre, plus grand. La charniere est celle d'un Barbatia bien typi- 
•iue. Area ligamentaire extremement etroite, a peine distincte. Bord palleal presque 
dri'it. (rochets larges. tres surbaisses, a peine saillants, surplombant presque le 
bord cardinal, legerement inclines du cote buccal. Une depression, large, mais peu 
sensible- traverse les flancs du crochet au bord palleal. Les flancs sont ornes de cotes 
rayonnantes relativement epaisses et tres saillantes, separees par des intervalles 
aussi larges qu'elles-memes, un peu plus accentuees dans la region buccale, pres de 
la carene anale, et sur le corselet; elles sont coupees par des lignes concentriques 
d'une finesse extreme; au milieu des flancs on remarque, dans les intervalles, une 
cote rayonnante secondaire tout a fait microscopique. Le plus grand exemplaire a 
2s cotes principales. 

Rapports et differences. Je connais une valve droite et un petit exemplaire 
bivalve. L'espece peut etre rapprochee de V Area (Barbatia) BourguetiV. de Loriol, 
elle sen distingue par son ornementation, son corselet bien moins large et moins 
etale. son area ligamentaire plus etroite, son bord palleal moins arque. 

Lot alite. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Kobv. 



Arca Drya, P. de#Loriol 4901 

(PI. V, fig. 21.) 



DIMENSIONS 



Longueur , I0 mm 

Largeur. par rapport a la longueur 0,50 

Epaisseur » » 0,50 

( "nquille etroite, allongee, dont la largeur et l'epaisseur sont egales a la moitie de 
la longueur, tres inequilaterale. Region buccale extremement courte, retrecie, arron- 
die. Region anale elargie, tronquee tres obliquement a son extremite, qui se termine 
i'ii pninte a sa jonction avec le bord palleal. Une carene tres longue, tres aigue, tres 
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oblique, partant du crochet, allant a I'extremite anale, et formant un angle tres aigu 
' avec le bord anal, determine un corselet tres peu apparent, peu etale, et profondement 
evide. Bord cardinal court, sa longueur ne depasse pas la moitie de celle de la 
coquille; area ligamentaire etroite. Bord palleal rectiligne, oblique du cote anal par 
rapport au bord cardinal. Crochets larges, tres peu saillants, tres surbaisses, forte- 
ment anguleux du cote anal; leurs sommets, a peine inclines, sont tres rapproches. 
Les flancs sont convexes, vers leur milieu, un pli d'accroissement, singulierement 
prononce, les rend comme gibbeux. lis sont ornes de cotes concentriques epaisses, 
regulieres, separees par un simple sillon tres fin. Vers I'extremite buccale, et sur le 
corselet se montrent des cotes rayonnantes fines, ecartees, rendues granuleuses par 
les filets transverses tres delies qui les coupent. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'un seul exemplaire bivalve, de tres 
petite taille; il appartient a une espece bien caracteristique que je ne trouve decrite 
nulle part. Je ne saurais preciser a quel sous-genre elle appartient, la charniere 
etant encore inconnue. 

Localite. Calabri. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Nucula oxfordiana, Roeder. 



SY^JONYMIE 

Nucula oxfordiana, Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in 

der Ilragebung von Ptirt, p. 72, pi. II, fig. 11, pi. III. tig. 9. 
Id. P. de Lorioi, 18^>7. Etude sur les mollusques et brachiopodes de 1'Oxfordien sup. et 

moyen du Jura bernois, p. 116, pi. XIV, fig. 21 (non tig. 22). (Mem. Soc. 
pal. Suisse, vol. XXIV.) 



De nombreuses valves et un exemplaire bivalve appartenant a cette espece, en 
parfait etat de conservation, ont ete recueillis par M. Koby. L'identite avec les exem- 
plaires figures par M. Roeder, et celui que j'ai figure moi-meme, est complete ; la lon- 
gueur des plus grands est de 11 a 12T 1 ; la lunule est tres indistincte, meme invisible 
la plupart du temps ; la surface de tous les exemplaires est lisse. Jen'airien a ajouter 
a l'excellente description qu' a donneeM. Raider, et jen'airi en a changer non plus a la 
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niienneiloc. cit), sauf en ce qui concerne le grand exemplaire (loc. cit., fig. 22), que 
j"ai recnnim appartenir a une autre espece, ainsi que cela sera expose plus loin. 

L< •< alites. Trembiaz. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Nucula pseudo-Menkii, P. de Loriol 1901 

(PI. V, fig. 22 et 23.) 



SYNONYMIE 

Xueula Menkii, Rceder, 1882 (non Rcemer). Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner 

Zweischaler in der Umgebung von Pfirt, p. 70, pi. Ill, fig. 1 a-e. 

Xucula oxfordiana, pars, P. de Loriol, 1897. Etude sur les mollusques et brachiopodes de l'Oxfordien 

superieur et moyen du Jura bernois, p. 116, pi. XIV, fig. 22 (non fig. 21). 
(Memoires de la Societe paleontologique Suisse, vol. XXIV.J 

DIMENSIONS 

Longueur 18 mm a 21 mm 

Largeur, par rapport a la longueur 0.55 a 0,65 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres 

des valves isolees • 0,60 a 0,65 

Longueur de la region buccale, par rapport a la longueur . . 0,24 



Coquille ovale allongee, tres inequilaterale. Region buccaMort courte; son bord, 
tres oblique, est presque rectiligne des le crochet, son extremite, a sa jonction avec 
le bord palleal, est tantot arrondie, tantot legerement acuminee ; il n'y a pas de 
lumile proprement dite, mais seulement une legere depression non definie sur la face 
buccale. Region anale tres allongee, largement cuneiforme, arrondie a son extremite ; 
une depression assez sensible, plus ou moins creusee, se remarque le long du bord 
cardinal. Bord palleal bien arrondi. Bord cardinal tres oblique, presque abrupt du 
ci'.tH buccal, declive, mais moins fortement, du cote anal. Crochets a peine saillants, 
tiv< Mirbaisses, surplombant le bord cardinal, contournes du cote buccal. Les 
tfancs sont convexes, un peu renfles en face des crochets, ornes de cotes concentri- 
ques separees par des sillons tres etroits; elles sont, en grande partie, eifacees par 
rusure dans nos exemplaires. Les dents de la charniere sont fortes et bien saillantes, 

JTEM. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. 12 
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on en compte 24 du cote anal qui augmentent graduellement de longueur depuis le 
crochet, et 7 ou 8 seulement dans la region buccale; le cuilleron ligamentaire fait 
une saillie assez forte. Les impressions musculaires sont profondes. 

Rapports et differences. J'ai examine sept valves tres bien conservees appar- 
tenant a cette espece. Elle est tres voisine du Nucula Menkii Roemer, du Pterocerien, 
mais elle me semble cependant devoir en etre distinguee a cause de son bord buccal 
rectiligne, non evide, et de ses crochets plus surbaisses et moins renfles, a peine 
saillants; M. Rceder soup<jonnait deja que les deux especes pouvaient etre distinctes. 
C'est par erreur que j'ai rapporte une valve de cette espece au Nucula oxfordiana 
Rceder, dont la forme est plus triangulaire. Je ne trouve pas d'indication sur la char- 
niere du Nucula Menkii; outre des individus complets, je n'en ai vu qu'une seule valve 
isolee qui m'ait permis de 1' examiner, mais assez imparfaitement, je puis seulement 
constater qu'elle ressemble beaucoup a celle du Nucula pseudo-Menkii. 

Localites. Trembiaz. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Modiola TULiPiEA, Lamarck. 



SYNONYMIE 

Modiola tulipsea, Lamarck, 1819. Animaux sans vertebres, t. VI, p. 117. 

Mytilus villersensis, Oppel, 1856-58. Die Juraformation, p. 607. 

Mytilus tulipxus, Greppin, 1870. Deser. geol. du Jura bernois, p. 70. (Materiaux pour la carte geologique 

de la Suisse, 8 e livr.) 
Modiola tulipsea, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 118, pi. XV, fig. 1-2. (Memoires de la Soc. paleont. Suisse, 

vol. XXIV.) 
(Voir dans cet ouvrage la description et la synonymie de l'espece.) 

Deux exemplaires parfaitement caracterises, provenant de la Paturatte, sont con- 
serves dans les collections du Polytechnicum a Zurich; ils sont accompagnes d'une 
etiquette de la main de J.-B. Greppin portant le nom de Mytilus tulipaus, il avait 
done, lui aussi, bien reconnu cette espece dans le Jura bernois. Je puis renvoyer a 
ce que j'ai ecrit precedemment sur le Modiola tulipcea; j'ai fait figurer le type meme 
de Lamarck, et j'ai indique les motifs qui me font douter de son identite avec le 
Mytilus bipartitus Sowerby. 
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Pinna granulata, Sowerby. 



SYNONYMIE 

p,„na granulata, Sowerby, 1822. Mineral Conchology, pi. CCCXLVIL 
p.nn« ampla, Goldfussr (non Sow.), 1834-40. Petref. Germ. T. II, p. 165, pi. CXXIX, fig. 1. 
Ptnaa granulata, P. de Loriol, 1872, in P. de Loriol, Royer et Tombeck. Monogr. des et. jurass. sup. de 

la H te -Marne, p. 354, pi. XX, fig. 2-3. 
Id. P. de Loriol, 1875. Monogr. des et. sup. jurassiques de Boulogne s/Mer, p. 162. 

Id. P. de Loriol, 1893. Descr. des moll, et brach. des couches sequaniennes de Tonnerre, 

p. 137. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. 20.) 
Id. P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de POxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 121. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. 24.) 
i Voir la synonymie dans ces ouvrages.) 
Pinna granulata, Albert Girardot, 1900. Les mollusques du systeme oolithique de la Franche-Comte, 

p. 410. (Mem. Soc. d'Emul. du Doubs, 7° serie, v. III.) 

Un tres grand exemplaire, de 200 mm. de longueur, tres bien conserve, et ayant 
encore son test a ete recueilli a Liesberg dans POxfordien superieur par M. Koby. 
II est identique a de grands exemplaires de la H tc -Marne que j'ai sous les yeux. 



Myoconcha rathieriana, (TOrbigny. 

(PI VI, fig. 1.) 

SYNONYMIE 

Mywmcha raihieriana, d'Orbiguy, 1850. Prodrome, t. I, p. 370. 

Id. Cotteau, 1854. Moll. foss. de l'Yonne, fasc. I. Prodrome, p. 90. 

Id- Raulin et Leymerie, 1858. Statistique geol. de l'Yonne, p. 317, 336, 636. 

DIMENSIONS 

Longueur 80 mm a 135 mm 

Largeur maximum, par rapport a la longueur 0,35 

Epaisseur » » » 0.46 

{.'i»[iiilletresallongee, epaisse,tres inequilaterale. La region buceale elle-meme est 
milk-, le crochet surplombe l'extremite. La region anale, c'est-a-dire done toutela co- 
quille. s'elargit graduellement, depuis le crochet jusqu'a l'extremite de l'area car- 
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dinale, a partir de laquelle elle se retrecit graduellement jusqu'a son extremite qui 
est arrondie ; un angle plus ou moins accentue marque le point ou commence ce re- 
trecissement. Bord cardinal legerement arque; une area cardinale large, profonde, 
limitee en dehors par un angle vif, s'allonge sur environ les deux tiers ou, aussi, sur 
pres des trois quarts de la longueur de la coquille, jusqu'au point ou commence le 
retrecissement anal. Bord palleal faiblement arque, suivant une courbe un peu ir- 
reguliere. Crochets tres petits, presque indistincts, tout a fait terminaux. Les fiancs 
sont tres renfles sur leur region mediane, et couverts de plis d'accroissement lamel- 
leux; le long de l'area cardinale existe une depression un peu plus large que celle- 
ci, mais moins profonde, limitee en dehors par une carene; quatre a cinq cotes 
faiblement accusees, paralleles a cette derniere, se distinguent sur 1'une des valves. 
La charniere se compose, dans la valve droite, d'une forte dent cardinale tres sail- 
lante, tres allongee, un peu lamelliforme, qui correspond a une fossette semblable 
de la valve gauche, un replat triangulaire occupe l'espace entre cette dent et le 
bord palleal. Les nymphes, avec une profonde rainure, ont environ deux fois la lon- 
gueur de la dent. Les valves sont tres creuses. L'impression musculaire buccale, 
situee sur le plateau cardinal, est tres profonde, de meme que la petite impression 
pedieuse quise trouvevers 1' extremite de la dent cardinale. L'impression musculaire 
anale est plus grande mais moins profonde que l'autre, elle est situee au point cor- 
respondant a Textremite de l'area cardinale. 

Dans un jeuneindividu, provenant deMontaney, de80mm. a 85 mm. de longueur, 
un peu brise a l'extremite anale, on remarque, dans Tinterieur de la valve, sur le 
bord cardinal, a Textremite de l'area cardinale, une depression allongee, tres mar- 
quee egalement sur des valves de Laignes de meme dimension ; elle disparait tout a 
fait dans les grands exemplaires. 

Rapports et differences. L'exemplaire que je viens de decrire, qui est com- 
plet, avec les deux valves separees et admirablement conservees, appartient cer- 
tainement ^uMyoconcha rathieriana. Cette especen'a ete indiquee dans le Prodrome 
ded'Orbigny que par une courte diagnose, mais son nom s'est conserve traditionnel- 
lement dans les collections de fossiles de l'Yonne. Cotteau en possedait des echan- 
tillons de Grigny, etc., et j'en ai recueilli, avec lui, plusieurs exemplaires, aussi par- 
faits que celui du Jura bernois, dans les couches oxfordiennes de Laignes (Cote d'Or) 
avec le Cardiaceras cordatum, etc. L'identite, entre les individus des deux prove- 
nances, est absolue en tous points. Les caracteres sont tres constants. Mes exem- 
plaires de Laignes presentent seulement de legeres modifications de forme, les uns 
ayant une largeur un peu plus forte que d'autres, avec Tangle a l'extremite de 
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l'area cardinal e un peu plus accentue, parfois le bord palleal est legerement evide 
du cote buccal ; les 4 ou 5 cotes rayonnantes paralleles a la depression cardinale 
stmt tres distinctes. Dans l'Yonne l'espece parait confinee dans les couches oxfor- 
diennes. Un exemplaire d'un Myoconcha a ete recueilli a Tonnerre, je Fai rap- 
proche du M. rathieriana, mais avec doute (Monogr. de Tonnerre, p. 114). Cedoute 
e<t certainement fonde. II est difficile d'exprimer les differences qui separent le 
M. rathieriana du M. perlonga Etallon, d'apres la figure donnee par Etallon (Le- 
thea bruntrutana pi. XXIV, fig. 18). Je crois que cette figure a ete reconstitute. 
Dans la collection Thurmann l'espece est representee par deux echantillons du Mont 
Terrible etiquetes Myoconcha perlonga de la main d -Etallon; Tun est un moule in- 
terieur d'un Myoconcha en mauvais etat qui doit avoir eu une largeur plus 
grande que celle du M. rathieriana, l'autre est un fragment informe, avec le test 
convert de lames d'accroissement finement ecailleuses, qui parait avoir appartenu 
beaucoup plutot a un Gervilia. Ce Myoconcha perlonga me parait fort hypothe- 
tique et je ne saurais rienendire de plus. Je me suis certainement trompe en rap- 
portant au M. perlonga des exemplaires de la Haute-Marne, ils doivent appartenir 
a une espece nouvelle (Monogr. H te Marne pi. 16, fig. 19). 

Localises. Trembiaz pres Epiquerez. Montaney. Oxfordien moyen. Un moulage 
de Tempreinte externe, d'aussi grande taille que mes grands individus de Laignes 
( 140 mm.), provenant de laPaturatte, peut etre rapporte, presque avec certitude, au 
Myoc. rathieriana. 

Collections. Koby. Polytechnicum a Zurich (Moule.) 



Avicula (Oxytoma) cfr. Munsteri, Bronn. 

(PI. VI, fig. 2, 3.) 

SYNONYMIE 

Actd'Ja (Oxytoma) Munsteri, Rceder, 1882. Beitrag zur Kenntnisa des Terrain a Chailles und seiner 

Zweischaler in der Umgebung von Pfirt, p. 58, pi. I, fig. 10. 

J'ai sous les yeux sept valves gauches et trois valves droites exactement identi- 
que> a celles qu'a figurees M. Koeder, de taille un peu plus faible. Comme aucun 
exemplaire n'a les deux valves reunies, je ne puis juger exactement de 1'inequivalvite 
quiserait tresprononcee d'apres la figure donnee parM. Roeder. Les valves droites sont 
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tres plates, a peine convexes, leur bord buccal, arrondi, rejoint le bord palleal par une 
courbe tresfuyante, son oreillette buccale est trescourte, aigue, tres etroite, separee 
du bord par une large echancrure byssale; F anale est tres longue, etroite, detachee 
du bord anal par une large et profonde echancrure; la surface est lisse, dans un 
individu on distingue quelques vagues cotes radiales. La valve gauche est bien plus 
convexe, elle porte 16 a 18 cotes rayonnantes ecartees, saillantes, dans les inter- 
valles desquelles on en distingue, ca et la, une ou deux bien plus faibles. Le crochet 
est tres petit, tres surbaisse, on distingue a peine son sommet au-dessus de la lame 
cardinale, celle-ci est extremement etroite. L'oreillette anale est semblable a celle 
de l'autre valve, la buccale est tres courte, large, un peu renflee, ornee de deux ou 
trois cotes ray onnantes; elle couvre la large echancrure byssale. La surface de ces 
valves est assez alteree et je ne puis discerner le detail de leur ornementation, par- 
ticulierement celle de l'oreillette anale, et celle de la valve droite qui sont assez 
caracteristiques dans VAv. Munsteri. L'espece dont il s'agit ici est certainement 
tres voisine de cette derniere, cependant je ne suis pas assure de la possibility de 
Tidentifier, le crochet de la valve gauche est bien moins saillant que celui des indi- 
vidus figures par Goldfuss (Petref. germ. pi. 118, fig. 2) et par Quenstedt (Jura pi. 60, 
fig. 6-9), et il serait desirable de connaitre l'ornementation exacte de la coquille. 
J 'incline a croire qu'il s'agit d'une espece nouvelle a preciser plus tard avec de 
nouveaux materiaux, s'il y a lieu. Les types de YAvic. Munsteri proviennent de 
l'etage bathonien. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. ^ 



Avicula (Oxytoma) angularis, Greppin. 

(PI VI, fig. 4-5.) 

SYNONYMIE 

Avicula angularis. J.-B. Greppin, 1870. Descr. geologique du Jurabernois, p. 348, pi. V, fig. 8. (Materiaux 

pour la Carte geologique de la Suisse, 8 e livr.) 

Je ne connais que des fragments de valves dont les dimensions et la forme ne 
peuvent etre precisees ; la longueur de la plus grande atteignait 40 mm. Elles sont 
ornees de cotes rayonnantes droites, simples, assez saillantes, un peu inegales, ecar- 
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Tt-Vs. paraissant lisses ; dans les intervalles apparaissent une ou deux cotes secon- 
dares beaucoup plus fines. On peut compter 20 a 25 cotes principales suivant la 
taille. Dans la valve gauche l'oreillette buccale est tres courte, bombee; l'echan- 
mire by>>ale semontre peu profonde; l'oreillette anale est, par contre, fortgrande, 
dilatee. nullemerit echancree a son extremite qui tombe droit sur le bord anal. 
( 'rochets un peu renfles et recourbes, faisant a peine saillie sur la lame cardinale. 
Le< tkncs de la valve gauche sont renfles dans la region cardinale, puis s'etalent en 
approchant du bord palleal. Je n'ai pas vu la valve droite. 

Rapports et differences. Je ne connais qu'incompletement cette espece, dont 
la figure donnee par Greppin est elle-meme assez imparfaite. II peut done rester 
■juelques doutes sur ma determination, toutefois elle est tres probablement exacte. 

Localites. Trembiaz. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Gervilia Rqederi, P. de Loriol 1901. 

(PI. VII, fig. 2-4.) 



SYNONYMIE 



Gerrilia avicuhides, Roeder (non Sowerby), 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner 

Zweischaler in der Umgegend von Pfirt, p. 61, pi. Ill, fig. 13. 

frer-cHin cfr. pernoides, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de POxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 122, pi. XV, fig. 5-7. 

DIMENSIONS 

Longueur tres probable du plus grand exemplaire, l'extre- 

mite buccale et Paile manquent 220 mm a 230 mm 

Longueur d'exemplaires complets 97 » a 125 » 

Largeur, par rapport a la longueur totale ........ 0,17 a 0,21 

Epaisseur maximum, par rapport a la longueur totale . . . 0,17 

( V.quille tres longue, tres etroite, tres inequilaterale, un peu inequivalve, faible- 
lii-nt aiquee. tres epaisse pres du crochet, puis graduellement aplatie. Region buc- 
• al- riresque nulle et extremement retrecie; un sillon oblique, allant du crochet au 
imrd palleal. la separe des flancs, elle se termine par un rostre court, tres mince et 
nvv aiiru. >)iii n'est qu'im prolongement de la lame cardinale. Une expansion ali- 
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forme cardinale, dont la longueur excede beaucoup la moitie de la longueur de la 
coquille, se detache des flancs par une profonde depression, sa largeur egale en- 
viron la moitie de la largeur de ceux-ci. A partir de l'extremite de cette aile, la co- 
quille conserve une largeur uniforme, l'extremite anale se retrecit rapidement, en 
s'arrondissant. Toute cette region est a peine arquee; elle est meme tout a fait droite 
dans le plus grand individu, dont l'axe longitudinal ne presente une legere courbure 
que dans la region correspondant a F aileron. Le bord palleal n'est que faiblement arque, 
un peu plus dans les petits individus que dans les plus grands. Crochets tres petits, tres 
rapproches de l'extremite buccale, recourbes. Les flancs sont, en general, tresrenfles 
aux environs du crochet, mais dans des proportions un peu variables. Cette forte con- 
vexite diminue tres graduellement, mais assez rapidement, et, vers l'extremite anale, 
la coquille est tres comprimee; dans le plus grand individu l'epaisseur proportion- 
nelle qui, aux environs du crochet est de 0,17, n'est plus que de 0,7 vers l'extremite 
anale. La lame cardinale est tres peu oblique a l'axe longitudinal de la coquille, en- 
viron 12°; sa longueur n'atteint pas la longueur de l'aile, elle est fort etroite. J'ai 
deja decrit et figure precedemment la charniere, elle se compose de deux dents car- 
dinales bien accusees, tres allongees, et obliques, avec une longue dent laterale 
anale dans la valve droite et, dans la valve gauche, de deux dents cardinales sem- 
blables avec une ou deux dents laterales. Les fossettes ligamentaires sont larges, 
courtes, egalement espacees, et tres ecartees ; l'espace qui les separe a au moins la 
largeur de deux d'entre elles ; leur nontbre varie un peu suivant la taille. La sur- 
face de la coquille est couverte de plis d'accroissement plus ou moins accuses, avec 
de petits plis concentriques ecailleux plus ou moins serres et accentues. 

Je n'observe que fort peu de modifications individuelles sensibles dans les 
exemplaires nombreux, et a divers degres de developpement que j'ai sous les 
yeux. L'epaisseur proportionnelle varie un peu, la courbure du bord palleal est 
un peu plus sensible dans les petits individus; je ne vois rien d' autre a signaler en 
fait de variations. 

Rapports et differences. Je me suis deja occupe precedemment de cette 
espece, dont je ne connaissais que des fragments; je les avais rapportes, avec 
doute, au Gervilia pemoides Deslongchamps. J'ai, maintenant, douze exem- 
plaires sous les yeux, plusieurs complets et parfaitement conserves, et des valves 
libres. Je puis done me rendre compte bien plus exactement de ses caracteres et j'ai 
reconnu qu'elle dift'ere certainement de Tindividu des VachesNoires figure sous ce nom 
par Deslongchamps par sa courbure beaucoup plus faible, Tangle forme par la lame 
cardinale et l'axe de la coquille est bien plus aigu, les fossettes ligamentaires sont plus 
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oourtes etbien plus ecartees. Les deux autres exemplaires del'etage bajocien figures 
ngalement sousle meme nom par Deslongchamps sont encore plus differents. Notre 
espece a ete figuree et decrite par M. Boeder sous le nom de Gervilia aviculoides 
Sow, J'ai indique(loc. cit.)Iesraisonsquim'empechentd'adoptercette determination. 
Let figures des types de Sowerby (PI. LXVI) provenant da « Coral rag » d'Osmington 
ne sont pas tres claims, mais M. Damon (Suppl. to the Handbook to the geology of 
^ eymouth, pi. IX, fig. 1) donne un bon dessin de l'espece d'apres un exemplaire de 
la meme localite. Le Gervilia Bmderi en differe certainement par sa forme bien 
moins oblique et moins arquee, par sa lame cardinale plus longue et formant avec 
l"axe de la coquille un angle beaucoup plus aigu, par ses fossettes ligamentaires 
moins nombreuses et encore plus ecartees. Quant aux exemplaires du « lower green 
Sand » figures par Sowerby (PI. CCCCCXV) sous le meme nom de Gervilia avicu- 
loides. Pictet a montre qu'ils appartiennent au Gervilia alpina Pictet et Renevier. Un 
exemplaire de l'hypocorallien de Calabri figure par Etallon (Lethea bruntrutana 
pi. XXXI, fig. 1) ne parait pas pouvoir etre rapporte a notre espece. Le Gervilia 
htragona Roemer, auquel il faut tres probablement rapporter le G. aviculoides Goldf. 
('non Sowerby), du terrain kimmeridien, dontje mesuis occupe ailleurs Vest different 
par sa forme et par sa charniere. Dans le Gervilia angustata Rremer 1' expansion ali- 
torme de la region cardinale est bien plus courte et Tangle qu'elle forme avec l'axe 
de la coquille est beaucoup plus ouvert, Le Gervilia (Avicula) Bronni Koch et 
Dunker est plus arque, plus en forme de sabre, sinueux dans la region cardinale et 
plus inequilateral. M. Brauns reunit ces deux dernieres especes, ainsi que le Gerv. 
ariruloides Goldfuss, au Gerv. aviculoides Sowerby, ce qui me semble fort douteux. 
Dans le Gervilia Mayeri Moesch, du Rauracien, la region anale a une apparence 
spatuliforme que je ne retrouve dans aucun des individus du G. Rcederi; je ne con- 
nais pas sa charniere. Le Gerv. siliqua Desl. ne peut se confondre avec ce dernier. 
II serait bien desirable qu'une etude monographique, basee sur de bonnes series 
d'eehantillons en bon etat, vint faire mieux connaitre ces differentes especes et 
leurs rapports entre elles. 

Localites. Combe Chavatte. Bourrignon. Montaney. S*-Ursanne. Oxfordien 
in oven. 
Collection. Koby. 

! Gtmha Wragona, P. de Loriol, 1872, in P. de L., Royer et Tombeck. Monogr. des et. jurass. sup. de 

la Hte-Marne, p. 366, pi. XX, fig. 8. 
11. P. de Loriol, 1875. Monogr. pal. et geol. des et. jurass. sup. de Boulogne, p. 321 

pi. XIX, fig. 3-5. 
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Perna mytiloides, Lamarck. 

(PL VII, fig. 1.) 

SYNONYMIE 

Ostrea mytiloides, Linne (Gmelin), 1788, p. 3339, n° 130. 

Perna mytiloides, Lamarck, 1816. Animaux sans vertebres, l re ed., t. VI, p. 142. 
Id. Deshayes, 1831. Coq. caract. des terrains, p. 51, pi. IX, fig. 5. 

Id. P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de I'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 124, pi. XVI, fig. 2-4 (non fig. 1). Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIV.) 
(Voir dans cet ouvfage la synonymie de Pespece; comme elle me parait ne pas avoir ete toujours inter- 
pret de la meme maniere je ne cberche pas a augmenter le nombre des citations nominatives.) 

DIMENSIONS 

Longueur sans le crochet 28«"» a 67«™ 

Largeur, par rapport a la longueur 0,83 a 1,93 

Epaisseur » » ............ 0,53 

Coquilie transverse, beaucoup plus large que longue, relativement pen epaisse, 
tres inequilaterale. Bord buccal tres excave sous le crochet, puis rejoignant le bord 
palleal par une courbe reguliere. Face buccale longuement et profondement creusee 
au milieu. Bord anal presque rectiligne. Bord palleal arrondi, un peu fuyant vers 
le bord buccal ; la region palleale est tres amincie. Bord cardinal plus ou moms 
rectiligne, et plus ou moins oblique a partir du crochet. La lame cardinale est large 
et occupee toute entiere, depuis le sommet du crochet jusqu'a l'autre extremite, par 
des fossettes ligamentaires tres etroites, separees par des intervalles environ trois 
fois aussi larges qu'elles-memes. Crochets tres allonges dans les grands individus, 
et surplombant notablement le bord buccal. Les flancs sont convexes et un peu ren- 
fles, jusqu'a la moitie environ de la largeur, puis ils s'aplatissent notablement jus- 
qu'au bord palleal. La surface est sans ornement, elle porte seulement des plis 
d'accroissement lamelliformes, tres accuses, vers le bord palleal. Test epais.v 

J'ai sous les yeux cinq exemplaires a divers degres de developpement. Le bord 
cardinal est tres oblique dans lespetits individus; il tend a former un angle plus 
quvert avec l'axe transversal de la coquilie a mesure que celle-ci devient plus grande. 

Ra!pports et differences. J'ai fait figurer precedemment les types du Perna 
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ihi/tik'i'les de Lamarck (loc. cit.), conserves au Musee de Geneve. La comparaison 
des exemplaires du Jura hernois avec ces figures montre que c'est avec certitude 
qu'ils peuvent etre rapportes a cette espece. 

Localites. Combe Chavatte. Bourrignon. Valbert. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Perna Kobyi, P. de Loriol 1901. 

(PI VII, fig. 5-6.) 

DIMENSIONS 

Longueur 41mm £ 45mm 

Largeur, par rapport a la longueur 1,50 

Epaisseur, tres approximative, par rapport a la longueur, d'apres 
des valves isolees . 0,29 

Coquille transverse, bien plus large que longue, tres comprimee. Le bord de la 
region buccale est faiblement excave a partir du sommet du crochet jusqu'a la 
moitie environ de sa longueur, puis il s'arrondit et rejoint le bord palleal par une 
courbe reguliere ; le milieu de la face buccale, dans la region excftvpe, est a peine 
creuse. Le bord de la region anale est faiblement et regulierement convexe. Bord 
palleal tres arrondi. Bord cardinal relativement peu oblique a Paxe transverse de 
la valve, davantage dans Pun des individus que dans l'autre. La lame cardinale est 
etroite; elle porte, a partir du sommet du crochet, sept ou huit fossettes ligamen- 
taires larges et courtes, dont la serie n'atteint pas la moitie de la longueur du bord 
cardinal; l'autre moitie de la lame cardinale porte deux profonds sillons qui sont 
paralleles au bord, et s'eifacent a peu de distance de Pextremite anale. Crochets 
relativement peu developpes. Les flancs sont faiblement, mais uniformement con- 
vexes : les plis d'accroissement sont tres peu sensibles. Test extremement mince. 

Rapports et differences. Cette espece est voisine du Perna mytttoides, Lamk. 
mais elle s'en distingue par sa forme plus reguliere, ses crochets moins developpes, 
la tres faible epaisseur de la coquille, son test excessivement mince et sa charniere 
tres particuliere. Dans mon precedent memoire (loc. cit.) j'ai fait figurer un exem- 
plaire de cette espece, assez mal conserve, que je rapportais a tort au Perna myti- 
JotiJes Lamk. 
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Apres Timpression de mon texte l'extreme minceur du test m'a inspire" des doutes, 
et je les ai exprimes dans 1' explication de la planche. Comme j'ai maintenant deux 
valves libres et parfaitement conservees, j'ai pu reconnaitre mon erreur. Le Perna 
Kobyiser appro che du Perna rhombus~Et&\\on, du Rauracien superieur, dont les cro- 
chets sont tres aigus, le bord anal plus arrondi et le test plus epais, et dont la char- 
niere serait differente d'apres la tres breve description d'Etallon ; je ne le connais 
pas en nature. D'apres M. Koby, l'espece que je viens de decrire est tres abon- 
dante, mais il est fort difficile de l'obtenir un peu intacte a cause de son excessive 
fragilite. 

Localizes. Bourrignon. Calabri. Combe Chavatte. S^Ursanne. Oxfordien moyen. 

Collection. Kobv. 



Lima alternicosta, Buvignier. 



SYNONYMIE 

Lima alternicosta, Buvignier, 1852. Statistique geologique de la Meuse. Atlas, p. 22, pi. XVIII, fig. 13. 

Id. P. de .Loriol, 1875. Monogr. pal. et geol. 4es etages jurass. sup. de Boulogne s/Mer, 

p. 174, pi. XXI, fig. 12-14. 
Id. P. de Loriol, 1893. Descr. des foss. des couches de Tonnerre, p. 155. (Mem. Soc. pal. 

Suisse, vol. XX.) 
Id. P. de Loriol, 1894. Etude sur les moll, du Rauracien inferieur du Jura bernois, p. 67. 

(Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXI.) 
(Voir dans ces ouvrages la description et la synonymie. II est bien probable que de nombreuses cita- 
tions du Lima dupHeata, Desh. (Sow.), se rapportent a cette espece.) 
Lima alternicosta, Struckmann, 1878. Der obere Jura in Hannover, p. 36, pi. I, fig. 12. 

Id. Rceder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in 

der Uragebung v. Pfirt, p. 45, pi. IV, fig. 8. 

J'ai examine six exemplaires, recueillis a la Paturatte, qui appartiennent certai- 
nement a cette espece. Ce sont des moules reproduisant 1'empreinte externe, mais 
pas d'une maniere absolument complete, ainsi les intervalles entre les cotes sont 
presque partout moins anguleux que dans la coquille, et la petite cote intermediaire 
n'est visible que ga et la. Du reste, tous les caracteres sont parfaitement ceux de 
l'espece. Leur largeur varie de 25 mm. a 35 mm., leur longueur est, en moyenne, 
de0,66 de la largeur. Dans le plus grand individu je com^te 28 cotes rayonnantes. 
Cqs materiaux ne me permettent pas de rien ajouter a ce que j'ai ecrit precedem- 
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ment (Boulogne loc. cit.) au sujet de la distinction a faire entre le Limaalternicosta 
Buv. et le Lima duplicata Sowerby de l'etage bathonien. Une comparaison imme- 
diate de bons exemplaires des deux especes, complets, avec le test, pourra settle 
decider la question et je ne les ai pas sous la main. 

Collections. Rollier. Polytechiiicum a Zurich (Coll. Mathey). P. de Loriol 
i Mathey dedit). 



Lima alternicosta, Buvignier. 

JtfVENES 

(PI VI, fig. 8.) 

DIMENSIONS 

Longueur , . gmm 

Largeur, par rapport a la longueur 1 38 

Epaisseur, tres approximative, par rapport a la longueur, d'apres des 
valves isolees q 75 

Coquille ovale transverse. Region buccale tronquee sur son bord et presq«e recti- 
ligne, non excavee. Point de lunule. La face buccale est couverte de cotes rayon- 
nantes semblables aux autres. Region anale un peu dilatee ; son bord, a peine arque 
d'abord, a partir du crochet, s'arrondit promptement, et va se reunir au bord pal- 
leal par une courbe reguliere qui se poursuit jusqu'a l'extremite buccale presque 
sans changer de rayon. Facette cardinale fort courte, oblique a 1'axe de la valve. 
Oreillettes courtes, bien detachers, presque egales de chaque cote, fossette ligamen- 
taire large et assez profonde. Crochet pointu, tres recourbe sur la charniere. Flancs 
renfles sans l'etre considerablement ; les cotes rayonnantes qui les couvrent sont 
simples, droites, triangulares, aigues au sommet, separees par des intervalles angu- 
leux. bien plus etroits que leur base; on en compte une trentaine, celles de la face 
buccale sont plus deliees, les autres sont a peu pres egales. Toute la surface est 
r.-Miiverte de stries concentriques d'une extreme finesse, a peine apparentes sous la 
loupe. Le rest est excessivement mince. ! 

Raitorts et differences. J'ai examine cinq valves libres, parfaitement con- 
-t^rvees. et identiques entre elles. Au premier abord on serait tente de rapporter 
c»- pt-iitfs valves a une espece nouvelle, car elles different des petits individus du 
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Lima alternicosta de Ferrette, figures par M. Roeder, par leur largeur proportion- 
nellemoindre, les intervatles entre les cotes plus etroits et sans cotes intermediaires. 
Cependant, je crois qu'il faut envisager ces petits exemplaires comme des jeunes de 
I'espece. Un individu de Montaney de 17 mm. de largeur et de 13mm.de longueur 
montre la transition; celui-ci presente tous les caracteres du Lima alternicosta, la 
petite cote intermediate est bien distincte, cependant, lors meme que sa taille est 
tres superieure, il n'a que 25 cotes rayonnantes. 

Localites. Trembiaz. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Lima trembiazensis, P. de Loriol 1901 

(PL V, fig. 24.) 



DIMENSIONS 



Longueur 15 nim 

Largeur, par rapport a la longueur 1,40 

Epaisseur » » tres approximative, d'apres des valves isolees . 0,60 



Coquille semi-lunaire, beaucoup plus large que longue, peu epaisse. Region buc- 
cale tronquee ; son bord est rectiligne. Lunule lanceolee, tres allongee, peu pro- 
.fondement excavee, couverte.de petites cotes rayonnantes d'une extreme finesse et 
tres delicatement granuleuses. Region anale peu dilatee ; son bord, tres arrondi a 
partir du crochet, se confond par une meme courbe avec le bord palleal. Je ne con- 
nais ni la facette cardinale, ni les oreillettes. Les flancs, relativement faiblement 
convexes, sont ornes de cotes rayonnantes d'une finesse extreme, egales entre elles, 
droites, simples sur tout leur parcours, separees par une strie encore plus etroite ; 
elles sont si nombreuses, que je ne saurais les compter, et si fines qu'il faut une 
loupe pour les distinguer ; a l'oeil nu la surface parait lisse. Des stries concentriques 
microscopiques couvrent toute la surface, rendant les cotes legerement granuleuses, 
et les intervalles ponctues. Test extremement mince. M. Koby dit que l'espece est 
commune mais d'une si grande fragilite qu'il a brise plus de cinquante exemplaires 
avant d'obtehir une valve complete. 
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Rapports et differences. Je ne connais pas d'espece decrite avec laquelle 
celle-ci pourrait etre confondue. Le .Lima subregularis Etallon est voisin par son 
ornamentation, mais fort different par sa forme plus-equilaterale, a peine tronquee 
dans sa region buccale, et sa lunule indistincte. Le Lima Quenstedti Mcesch, de la 
zone a Am. tenuilobatus, est plus equilateral, moins tronque sur le bord buccal, et 
ses cotes rayonnantes sont aussi fines, mais dichotomes. > 

Localites. Trembiaz. Montaney. ? 

Collection. Koby. 



Pecten (Chlamys) Rqederi, P. de Loriol \ 901 

(PL VI, fig. 6-7.) 



SYNONYMIE 



F<€frn (Spondylopectm) cfr. erinaceus, Rceder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a CJiailles und 

seiner Zweischaler in der Umgebung von Pfirt, p. 52, pi. II, fig. 4. 



DIMENSIONS 



Longueur ...... 12 mm a 23 mra ' 

Largeur, par rapport a la longueur 1,00 

Coquille aussi large que longue, longuement et graduellement retr^cie dans la 
region cardinale, largement arrondie dans la region palleale. N'ayant pas d'exem- 
plaires complets, je ne puis apprecier exactement son epaisseur proportionnelle ; je 
n'ai sous les yeux qu'une seule valve superieure, bienplus petite que les autres, elle 
ne parait pas avoir ete sensiblement plus renflee; mesuree seulement sur des valves 
inferieures, l'epaisseur ne devait guere depasser 0,55 a 0,60 de la longueur. Cro- 
chets deprimes, tres peu saillants; Tangle apical est d'environ 80°. Oreillettes tres 
inegales. Dans la valve inferieure, la droite, l'oreillette buccale est longue, etroite 
et ornee de quatre cotes rayonnantes rugueuses et assez grossieres, presdu sftius on 
en voit encore deux outrois plus fines qui s'effacent dans les plus grands exemplaires, 
le bord cardinal est epineux; l'anale, par contre, est large, tres courte et parait 
lis** <>u a pen pres. L'oreillette anale de la valve superieure est semblable a celle 
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de Tinferieure, je ne connais la buccale qu'imparfaitement. Les fiancs sont ornes de 
24 cotes rayonnantes relativemetft larges, arrondies, ou legerement carenees, egales 
entre elles, separees par des intervalles notablement plus etroits qu'elles-memes; 
celles qui sont rapprochees de l'extremite buccale, portent sur leur faite de petites 
epines ecailleuses ecartees, assez saillantes, les autres en sont presque entierement 
depourvues et celles qui existent sont a peine perceptibles. L'ornementation de la 
valve superieure est tout a fait identique. La lame cardinale de la valve droite est 
etroite; sous le crochet se montre une petite area ligamentaire triangulaire, 
flanquee, de chaque cote, par une sorte de dent aplatie bien accusee, dont la 
saillie est la meme dans l'une comme dans 1' autre. Sur l'oreillette buccale, la lame 
cardinale porte une carene tres finement denticulee sur son bord externe. 

Rapports et differences. Sous le nom de Pecten cfr. erinaceus, M. Rceder a 
fait figurer une valve droite de cette espece, je ne suis pas certain que la valve 
gauche qii'il lui associe lui appartienne reellement; j'en ai une sous lesyeuxqui, 
ressemblant absolumenta la droite, est beaucoup plus probablement sa gauche. L' es- 
pece a certainement beaucoup de rapports avec le Pecten erinaceus Buv. je crois 
cependant qu'elle doit en etre distinguee ; ses cotes sont moins aplaties, sur leur faite 
seulement elles portent de rares ecailles minuscules quLdeviennent de petits aiguil- 
lons sur celles qui approchent le bord buccal, les oreillettes sont plus inegales, les 
buccales sont plus etroites, plus detachees, et couvertes de cotes moins nombreuses 
et moins fines, Tangle apical est moins ouvert. Je ne connais pas la charniere du 
Pecten erinaceus; celle du P. Roederi porte, de chaque cote de l'area ligamentaire, 
une dent tres apparente. Se basant sur ce caractere, M. Roeder a cru devoir etablir 
une section particuliere sous le nom de Spondylopecten, elle ne me parait pas tout a 
fait justifiee ; dans plusieurs especes de Pecten des mers actuelles on observe, de 
chaque cote de l'area ligamentaire, une saillie dentiforme qui peut etre comparee a 
ces dents, toutefois sans arriver a un aussi grand developpement. 

Localite. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 
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Pecten (Plesiopecten) subspinosus, Schlotheim, 



SYNONYM IE 

Petfini**.* subspinosus, Schlotheim, 1821. Petrefactenkunde, p. 223. 

Pfcffn subspinosus, Goldfuss, 1832-1840. Petref. Germ., t. II, p. 46, pi. XC, fig. 4. 

Pecien Orontes, d ; Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 373. 

Ptettn rauraciensis, J.-B. Greppin, 1867. Essai geol. sur le Jura Suisse, p. 70. 

Peeten Orotnedon, P. de Loriol, 1878. Monogr. de la couche a Am. tenuilobatus de Baden, p. 160 pi XXII, 

fig. 21. 
Pecten subspinosus, Rceder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Charlies und seiner Zweischaler in 

der Umgebung v. Pfirt, p. 107. 
Id. G. Bcehm, 1883. Die Bivalven der Stramberger-Schichten, p. 612, pi. LXV1I fig 40-41 

(Paleont. Mitth., IV.) ' 

Id. P. de Loriol, 1894. Etude sur les moll, du Rauracien inf. du Jura bernois, p. 42 (Mem 

Soc. pal. Suisse, vol. XXI.) 
Voir dans cet ouvrage la description et la synonymie de 1'espece et ajouter : 
Ptctrn subspinous, Etallon, 1864. Etudes pal. sur le Jura graylois, p. 324 et 368. (Mem. Soc. d'Emul. du 

Doubs, 3 e serie. vol. 8.) 
Id. Ogerien, 1865. Hist. nat. du Jura, I, Geologie, p. 674. 

Id, Bonjour, 1864. Catal. des foss. du Jura, p. 266 et 278. 

Id. Choffat, 1878. Esquisse du Callovien et de FOxfordien dans le Jura occid., p. 57 

Id. J. Martin, 1877. Le Callovien et FOxfordien de la Cote d'Or, p. 14. 

Id. Engel, 1883. Geogn. Wegweiser durch Wurtemberg, p. 16l', 240 et passim 

Pks>op?cten subspinosus, Fischer, 1887. Manuel de conchyliologie p. 944 

Prten subspinosus, v. Ammon, 1891. Die Verst. der Niederbayr. Jurabildungen. Geogn.-Beschr. von Bayern 

v. IV, p. 250. J ' 

Id. Albert Girardot, 1896. Le systeme ool. de la Franche-Comte, p. 233. 

Id. Albert Girardot, 1900. Les moll, du syst. ool. de la Franche-Comte, p. 425. (Mem. Soc. 

d'Emul. du Doubs, 7© serie, vol. III.) 



Les quatre valves que j'ai examinees ne different en rien des exemplaires de 
Kespece provenant de divers gisements que j'ai eu l'occasion d'etudier; seulement, 
tine certaine alteration de la surface de ces individus siliceux a efface les fines la- 
melles transverses qui existent ordinairement dans les intervalles des cotes, de. 
v^iiie que les epines de celles-ci qui sont, cependant, conserves, et meme tres Ion-* 
su~. sur les cotes de l'extmnite anale d'une valve droite. Je n'ai pas pu voir bien 
elairement la eharniere. Je renvoie a ce que j'ai ecrit au sujet de cette espece 
1^94. k«\ cit.i. M. Boehm (loc. cit.), base sur l'etude de nombreux exemplaires, a 
momre que 1 espece peut varier dans certaines limites et j'ai reconnu que leP. Oro- 
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medon, le P. Orontes, le P. rawaciensis doivent etre reunis au P. subspmosus. 
M. Roeder avait deja indique ce dernier dans l'Oxfordien moyen de Ferrette. 

Localite. Trembiaz. 

Collection. Koby. 



Pecten (Chlamys) subfibrosus, d'Orbigny. 



SYNONYMIE 

Pecten subfibrosus, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I, p. 373. 

Id. Roeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in 

der Umgebung von Pfirt, p. 49. pi. I, fig. 12. 
Pecten fibrosus, Roeder, 1382. Beitrag zur Kcnntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler in der 

Umgebung von Pfirt, p. 50, pi. I, fig. 11. 
Pecten sub fibrosus, P. de Loriol, 1894. Etude sur les mollusques du Rauracien inferieur du Jura bernois, 

p. 45. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXII.) 
Id, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 127. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXIV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de la zone a Amm. Renggeri du Jura 

ledonien, p. 127. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVII.) 
Voir dans ces ouvrages la synonymie et la description de l'espece (surtout 1894, loc. cit.) et ajouter : 
Pecten subfibrosus, Rollier, 1896. Coup d'ceil sur les fades du Malm dans le Jura, p. 8. (Bull. Soc. sc. nat. 

de Neuchatel, t. XXV.) 

Les excellents materiaux recueillis recemment par M. Koby, me permettent de 
donner quelques details supplementaires sur cette espece. Ce sont, d'abord, de pe- 
tits exemplaires semblables a ceux qu'a figures M. Roeder, et parfaitement conser- 
ves. L'un d'eux, de 20 mm. de longueur (c'est-a-dire du bord buccal au bord anal), 
a ses deux valves reunies, sa largeur a 23 mm., son epaisseur 6 mm. La valve 
gauche, qui est la plus plate, a dix cotes rayonnantes droites, arrondies, qui aug- 
mented graduellement d'epaisseur depuis le crochet au bord palleal et portent des 
ecailles tres relevees, qui, fort ecartees pres des crochets, se rapprochent peu a peu 
et se trouvent tres serrees pres du bord palleal. La surface est couverte de stries 
concentriques d'une finesse extreme, microscopiques, et de filets rayonnants egale- 
ment tres fins et visibles seulement avec la loupe. Les dix cotes de l'autre valve 
sont plus epaisses, tres arrondies, separees par des intervalles plus etroits, de- 
pourvues d'ecailles, et aussi de stries concentriques microscopiques, mais couvertes de 
filets rayonnants plus accentues. Les oreillettes sont grandes, larges, ornees de cotes 
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transverses ecartees, tres minces ; elles ne paraissent pas avoir ete tres inegales, je 
ne connais pas l'anale entiere ; le sinus de la buccale est peu accentue. 

Avec cinq petites valves semblables se trouve un fragment d'une valve droite qui 
indique des dimensions bien plus considerables, et une longueur qui devait atteindre 
pre* de 50 mm. ; l'ornementation est tout a fait semblable a celle des petits exem- 
plaires. avec 12 cotes. De plus, un fragment de la region palleale d'une valve gauche 
un pen plus petite, avec ses cotes rayonnantes larges, peu saillantes, couvertes de 
lamelles concentriques, saillantes, tres fines, tres serrees, qui se continuent sur toute 
la surface, ainsi que cela se voit toujours dans la region palleale des grands indi- 
vidus. 

Rapports et differences. J'envisage l'espece de la ineme maniere que d'Or- 
higny. et je puis renvoyer a ce que j'ai eerit precedemment au sujet de ses rapports 
avec le Pecten fibrosus Sow. (an d'Orb.) dont, pas plus qualors, je ne puis me faire une 
idee bien nette, d'apres les figures qu'enont donnees les auteurs anglais. Les petits 
exemplaires rapportes par M. Rceder a cette derniere espece ne peuvent etre dis- 
tingues du P. subfibrosus. 

Localttes. Galabri. Trembiaz. Montaney. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. ' 

Un moule et deux empreintes recueillis a la Paturatte peuvent etre rapportes a 
l'espece presque avec certitude. 

Collections. Polytechnicum a Zurich (Coll. Mathey). Rollier. 



Pecten (Entolium) vitreus, Roemer. 



SYNONYMIE 

P:?tf>i citreus. Roemer, 1836. Verst. der Norddeutschen Ool.-Geb., p. 72, pi. XIII, fig. 7. 

H. P. de Loriol, 1881. Monogr. pal. des couches a Am. tenuilobatus d'Oberbuchsitten, p. 93, 

pi. XIII, fig. 3-5. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. VIII.) 
Li. P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 129, pi. XVI. fig. 5-6. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
V. ;* Jans ces ouvrages la description et la synonymic) 

j'ai M.m> les yeux des exemplaires bien typiques de cette espece recueillis a la 
P;'tTuraire. Le plus grand, qui a conserve son test, a une longueur de 39mm., de 
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l'extremite buccale a l'extremite anale. Je n'ai rien a ajouter a ce que j'ai ecrit pre- 
cedemment au sujet de cette espece. 
Collection. Polytechnicum a Zurich. 



Spondylus semiarmatus, Etallon. 



(PI. VI, fig. 9 et 10.) 



SYNONYMIE 

Plicatula semiarmata, Etallon, 1862, in Thurmann et Etallon. Lethea bruutrutana, p. 268, pi. XXXIII, 

fig. 2. 
Spondylus tubiferus, Boeder, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a Chailles und seiner Zweischaler 

in der Umgebung von Pfirt, p. 42, pi. I, fig. 9, pi. II, fig. 3, pi. IV, fig. 13. 
Plicatula semiarmata, P. de Loriol, 1894. Etude sur les mollusques de l'etage rauracien inf. du Jura 

bernois, p. 69. pi. VIII, fig. 4. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXI.) 
Spondylus semiarmatus, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brack de 1'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 130, pi. XVI, fig. 7-8. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
(Voir la synonymie dans cet ouvrage.) * 

J'ai fait figurer deux exemplaires bien caracterises qui ont ete recueillis a Bour- 
rignon, par M. Koby, dans 1'Oxfordien moyen. Je n'ai rien a ajouter a ce que j'ai 
ecrit prScedemment au sujet de cette espece.. D'autres individus proviennent de 
Montaney. 



Plicatula Kobyi; P. de Loriol. 

(PI. VI, fig. 11-14.) 

m 
SYNONYMIE 

Plicatula Kobyi, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxfordien sup. et moyen du Jura 

bernois, p. 132, pi. XVI, fig. 10. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 

De nombreux exemplaires, en parfait etat de conservation, recueillis par M. Koby, 
que je crois pouvoir rapporter a cette espece, me permettent de la faire mieux con- 
naitre. Je 1'avais etablie sur un unique echantillon qui pourra rester comme type. 
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Les Plicatules sont assez variables, en general, dans leur forme, suivant leur mode 
d'adherence et, aussi, en de certaines limites, dans le detail de leur ornementation. 
Le caractere general du B. Kohyi est une grande compression et des cotes simples, 
relativement regulieres et tres pen epineuses; le pourtour de la valve adherente 
n'est jamais releve comme dans le Plimtula QumstedH P. de Loriol 1 , avec lequel je 
Fai deja comparee. La surface d'adherence de la valve inferieure est souvent tres 
etendue, Ainsi, Tune de ces valves, de 25 mm. de largeur et de 22 mm. de longueur, 
adherait sur un fragment pierreux par sa convexite presque entiere; toutautour se 
montrent les cotes rayonnantes, nombreuses, fines, serrees, regulieres, legerement 
ecailleuses avec une petite epine vers le pourtour et parfaitement fraiches. Une autre 
valve adherait sur une surface encore plus grande et on ne voit, au pourtour, que 
l'extremite des cotes. Par contre,, une troisieme n'adherait que sur une petite sur- 
face conique, allongee, qui parait etre l'impression en creux d'un CerMium; tel 
etait aussi le cas pour le type de l'espece ; les cotes sont tout a fait semblables a celles 
de ce dernier, un peu plus serrees seulement. De petits exemplaires bivalves dont 
la largeur ne depasse pas 12 a 15 mm. etaient comme pinces par leur region car- 
dinal entre deux corps sous-marins ; un autre adherait par sa valve inferieure sur une 
surface plane, et sur sa valve superieure se trouve adherente une coquille Xlsodonta 
DesJiayesianaquiU renddifforme. Lescotesde la valve superieure de ces exemplaires 
ont, en general, lememe caractere que celles du type; dans un petit individu cependant 
elles sont tres particulieres, larges, tres finement ecailleuses, separees par des inter- 
valles etroits et profonds, celles de la valve inferieure de cette meme coquille restent 
tout a fait normales. La charniere est celle des Plicatules, bien caracterisee. 

Je crois devoir rapporter a 1'espece un grand individu bivalve adherant sur pres- 
que toute la surface de sa valve inferieure dans une coquille de VAstarte episcopates 
P. de L. Les cotes de cette valve, qui apparaissent tres nettes pres du bord palleal, 
sont fines, droites, serrees, avec une petite epine terminale, exactement comme dans 
l'un des individus que j'ai fait figurer. Sur la valve superieure, rendue difforme et 
concave par une sorte d'epaisse incrustation adherente, les cotes, qui apparaissent 
aussi vers le pourtour, ne sont pas differentes. Cet individu a un diametre de 40 mm. ; 
ils provient de Montaney ou se trouvent aussi des exemplaires bien typiques. 
Localites. Valbert. Montaney. Trembiaz pres Epiquerez. Oxfordien moyen. 
Collection. Koby. 

* Plimtula Qwnstedti, P, de Loriol, 1899. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien inf du Jura 
bernow p. 172, pi X, fig. 38 et 39. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVI.) {Plicatula subserrata-impressx, 
Quenstedt, non subserrata, Goldfuss.) ' 
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Plicatula Quenstedti, P. de Loriol. 



SYNONYMIE 

? Plicatula subserrata-impressx, Quenstedt, 1858. Der Jura, p. 581, pi. LXXIH, fig. 45 et 46 (non Plic. 

subserrata, Goldfuss.). 
Plicatula Quenstedfd, P. de Loriol, 1899. Etude sur Ies moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Jura bernois, 

p. 172, pi. X, fig. 38 et 39. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVI.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur Ies moll, et brach. de l'Oxfordien inf. du Jura ledonien, 

p. 129. (Mem. Soc. paleont. Suisse, vol. XXVIT.) 
(Voir la synonymie dans ces ouvrages.) 

Une valve bombee, adherente par la region cardinale sur ime faible etendue, se 
montre tout a fait identique aux exemplaires du Jura bernois dont j'ai decrit pre- 
cedemment Ies caracteres (1899, loc. cit.); son diametre, du crochet au bordpalleal, 
est de 20 mm., Ies cotes rayonnantes dont elie est ornee sont fines, serrees, tres 
finement ecailleuses ou granuleuses, en nombre presque double dans la region palleale 
par bifurcation ou intercalation. Le pourtour de la valve est fortement releve. Une 
empreinte tres nette d'une autre valve appartient aussi presque certainement a la 
meme espece. 

Localite. La Paturatte. 

Collections. Polyteclmicum a Zurich. Rollier. 



OsTREA SANDALINOIDES, P. de LoHol 4901. 

(PI VI, fig. 15-16.) 



SYNONYMIE 



Ostrea sandalina, Reader, 1882. Beitrag zur Kenntniss des Terrain a ChaiUee und seiner Zweischaler in 

der Umgebung von Pfirt, p. 32, pi. I, fig. 2 (non Goldfuss). 

Cette espece a ete parfaitement decrite et figuree par M. Roeder et Ies exem- 
plaires du Jura bernois sont tout a fait identiques a ceux des environs de Ferrette. 
La surface de ces derniers est mieux conservee et permet d'apprecier plus exac- 
tement l'ornementation de la valve adherente qui consistait en plis rayonnants plus 
oumoins reguliersbienvisibles, encore, cependant, surun ou deux de nos exemplaires ; 
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mais la surface de leur valve superieure est trop fruste pour qu'on puisse apercevoir 
les fines stries radiales que mentionne M. Rceder. Sur deux de ces valves supe- 
rieures, on remarque un encroutement singulier qui apparait, d'abord, pres du 
crochet, puis se developpe graduellement, et finit par envahir toute la valve, ainsi 
que le montre un individu isole. 

L'espece ne me parait pas pouvoir etre rapportee a YOstrea sandalina Goldfuss. 
Elle n'etait pas sociale comme- ce dernier; sur douze exemplaires, trois seulement, 
dont 1'un se trouvait isole sur un Perna miftiloides, avaient leur valve inferieure 
adherente sur une large surface, deux etaient attaches a des individus du Ehyncho- 
uetta Thurmanni, un se developpait sur une Ammonite; pour la plupart le point 
d' adherence est tres reduit. 

Le test de tous ces individus est extremement mince, M. Roeder le constate aussi 
dans les exemplaires qu'il a recueillis; or tel ne parait pas avoir ete le cas pour 
YO. sandalina. Dans tous les exemplaires ou j'ai pu l'observer, la lame cardinale est 
extremement etroite, elle est large dans YO. sandalina; la fossette ligamentaire est 
peu developpee (M. Roeder dit qu'elle est « large et relativement grande; » je ne la 
vois pas ainsi), Goldfuss dit : « Die flache Bandrinne ist sekr breit, » et la figure 
l'indique. M. Rceder regarde comme eloignant ses exemplaires de YO. sandalina la 
presence de stries raj^onnantes sur les valves superieures que je ne puis constater 
pour la cause que j'ai indiquee. Je renvoie du reste a la description de M. Roeder et a la 
comparaison qu'il etablit avec les especes voisines. On peut comprendre qu'il surgis- 
sait quelque doutedans son esprit ausujetde la parfaite exactitude de sa determination. 

Localites. Montane}-. Trembiaz. Oxfordien moyen. 

Collection. Koby. 



Zeilleria Galliennei, d'Orbigny. 

8YNONYMIE 

Ttr>-hratula Galliennei, d'Orbigny, 1850. Prodrome, t. I. p. 377. 

Z'llUera Galliennei, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de l'Oxfordien sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 138, pi. XVII, fig. 11-14. 
•Voir dans cet ouvrage la description et la synonymic) 

-T'ai vu quelques exemplaires recueillis a la Paturatte et au Moulin-des-Royes. 
Collections. Polytechnicum a Zurich. Rollier. 
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Rhynchonella Thurmanni, Voltz. 

(PI. VI, fig. 11-19.) 

Terebratula Thurmanni, Voltz, in Thirria, 1833. Statistique geol. et min. du Dep* de la H te -Saone, p. 172 et 179. 

Ehynchonella Thurmanni, Bronn, 1861. Lethea geognostica, 3 e ed», vol. II, p. 160. 

Terebratula obtrita, (Defrance) Eug. Deslongchamps, 1884. Etudes critiques sur des brachiopodes nouveaux 

ou peu connus, I, p. 337, pi. XXVIII, fig. 1, 2, 3. Revue des terebratules 

decrites par Defrance. 
Bhynchonella Thurmanni, P. de Loriol, 1897. Etude sur les moll, et brach. de 1'Oxf. sup. et moyen du 

Jura bernois, p. 143. (Mem. de la Soc. paleont. Suisse, vol. XXIV.) 
Id. P. de Loriol, 1900. Etude sur les moll, et brach. de POxf. inferieur du Jura 

ledonien, p. 135, pi. VI, fig. 53. (Mem. Soc. pal. Suisse, vol. XXVII.) 
(Voir dans ces deux ouvrages la description et la synonymie de l'espeee.) 

Parmi les nombreux exemplaires, d'une admirable conservation, qui m'ont ete 
communiques par M. Koby, j'en ai.choisi troisqui represented quelques varietes de 
forme pour les faire figurer. Je n'ai rien a ajouter a ce' que j'ai ecrit ailleurs au sujet 
de cette espece, et des raisons qui m'empechent d' adopter la rectification de nom 
proposee par M. Deslongchamps. 

Localites. La Croix. Calabri. Trembiaz pres Epiquerez. La Paturatte. Valbert, 
etc. Oxfordien moyen. 

Collections. Koby. Polytechnicum a Zurich. Rollier. 



Rhynchonella acarus, Merian. 

(PI. VII, fig. 8 a 10.) 

* 

SYNONYMIE 

Rhynchonella acarus, Merian, in Sched. Mus. bas. 

Id. J.-B. Greppin, 1870. Descr. du Jura bernois, p. 71, 82, 85. (Materiaux pour la carte 

geol. de la Suisse, 8 e livr.) 

DIMENSIONS 

Longueur, du sommet du crochet au bord palleal 5 mm a 7 mm 

Largeur. par rapport a la longueur 1,00 a 1,10 

Epaisseur » » 0,53 a 0,60 

Coquille suborbiculaire ou, aussi, unpeutriangulaire, aussi large que longue, parfois 
un peu plus large, relativement comprimee. La petite valve est un peu moins bombee 
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que l'autre. Toutes deux sont ornees de cotes rayonnantesarrondies, simples, qui 
partem toutes du crochet et arrivent au pourtour en s'elargissant beaucoup, et gra- 
duellement. Leur norabre varie entre 14 et '20, il est le meme sur chaque valve. 
Crochet de la grande valve tres etroit, tres court, tres aigu, recourbe sur la petite 
valve, arrondi sur les cotes, sans area appreciable. Deltidium indistinct. Foramen 
extremement petit. Commissure laterale des valves droite. Bord frontal arrondi sans 
sinus; parfois une depression intercostale un peu plus profonde que les autres semble 
le limiter de chaque cote. 

Rapports et differences. Cette petite espece, commune dans divers gisements 
du Jura bernois, a ete nominee Eh. acarus par Merian dans les collections du Musee 
de Bale. Par l'obligeance de M. Ed. Greppin, j'ai eu la communication de nombreux 
exemplaires conserves dans ce Musee avec les etiquettes originales de Merian. Je 
suis done certain de mon interpretation; elle n'a jamais ete decrite, ni figuree. Elle 
est fort voisine du Ehynchmdla (Terebratula) minuta Buvignier x de l'Oxfofdien 
de Vieil-S*-R6my que je ne connais pas en nature. Elle m'a para cependant devoir 
s'en distinguer par l'absence du sinus sur le bord frontal que Buvignier mentionne en 
disant qu'il comprend 3 a 5 cotes, par ses cotes non bifurquees a leur naissance et 
par son crochet plus court et plus recourbe. Si la comparaison des individus du 
Jura bernois avec une serie d'exemplaires de l'Oxfordien ferrugineux de la Meuse 
venait a faire trouver des passages et a demontrer une identity il n'y aura qu'a 
faire rentrer le nom de Eh. acorns dans la synonymie du Eh. minuta; il etait, dans 
tous les cas, utile de le faire connaitre, l'espece etant repandue sous ce nom dans 
les collections de fossiles du Jura bernois. M. Albert Girardot indique le Eh. mi- 
nuta dans l'Oxfordien des environs de Besangon. Deux exemplaires du Eh. acarus 
provenant de l'Oxfordien de la Latte pres Nantua ont ete donnes au Mus # ee de Bale 
par Merian. Quenstedt 2 en figure un petit individu du Mont-Terrible. Deslon- 
champs 3 a donne une description detaillee et des figures du Eh. minuta qui ne pa- 
raissent pas devoir se rapporter au Eh. acarus; il mentionne, en particulier, une 
structure speciale du deltidium « prolonge sur les cotes en deux sortes d'ailes 
obtuses. » Aucun des exemplaires nombreux du Eh. acarus, en bon etat de conser- 

1 Buvignier, 1843. Memoire sur quelques fossiles nouveaux du Dept de la Meuse et des Ardennes (Mem 

i- la soc. philom. de Verdun, t. II, p. 236, pi. V, fig. 4-6.) 
- Terebratula cfr. furstenhergensis, Quenstedt, 1871. Die Brachiopoden, p. 98, pi. XXXVIII, fig 124 
' Eug. Eudes Deslongehamps, 1859. Mem. sur les brachiopodes du Kelloway-rock, p. 50 pi V fig 19 

25 a 27. (Mem. Soc. linn, de Normandie, vol. XL) ' ' 

.ME>r. SOC. PAL. SUISSE, VOL. XXVIII. 

15 
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vation, que j'ai ens sous les yeux, ne m'a permis d' observer le deltidium a cause de 
la forte courbure du crochet de la grande valve. 

Localites. Trembiaz. Calabri. Noirmont. Oxfordien moyen. Sur Chetres, pres 
Delemont. Fringeli. Rauracien inferieur. 

Collections. Musee de Bale. Koby. Ed. Greppin. 
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J'ai eu a m'occuper, dans ce supplement, de 96 especes. 

La richesse des materiaux mis a ma disposition par M. Koby m'a permis de recti- 
fier quelques determinations concernant des especes decrites par M. Roeder et par 
moi-meme dans mon precedent Memoire. Le nombre des especes nouvelles pour la 
science se monte a 20 : 



Creniceras valbertense. 
Perisphinctes montaneyensis . 
Perisphinctes paturattensis . 
Per. Thurmanni. 
Per. Montfalconensis. 
Per. Rollieri. 
Per. episcopalis. 
Spinigera Rollieri. 
Littorina montaneyensis. 
Cercomya Matkeyi. 



Kobia typica, 

Protocardium valbertense. 

Unicardium paturattense. 

Unicardium exiguum. 

Astarte Pagnardi. 

Area (Macrodon) montaneyensis. 

Area (Barbatia) valbertensis. 

Area Drya. 

Perna Kobyi, 

Lima trembiazensis . 



J'ai dii etablir un genre nouveau : le genre Kobya. 

Le nombre des especes des gisements de l'Oxfordien moyen des environs de 
Ferrette, qui se retrouvent dans le Jura bernois, s'est augmente de 20 especes dont 
voici la liste : 



Alaria seminuda, Hebert et Deslongchamps. 
Cerithium muricato-echinatum, Andreae. 
Cerithium Andrew, P. de Loriol. 

(Cerithium guerrei, Andrese.) 
Cerithium russiense, d'Orbigny. 
Amberleya Kobyi, P. de Loriol. 

(Amber leya cedilis, Andrese.) 
Amaurosis Calypso, d'Orbigny. 
Ziziphinus akaticus, Andreae. 
Rosenbuschia typica, Roeder. 
Soletellina elongata, Roeder. 
Protocardium valbertense, P. de Loriol. 

(Protocardia intexta, Roeder.) 
Astarte trembiazensis, P. de Loriol. 

(Astarte depressa, pars, Roeder.) 



Area (Macrodon) alsatica, Roedgr. 
Nucula pseudo-Menkii, P. de Loriol. 

(Nucula MenkU, Roeder.) 
Avicula (Oxytoma) cfr. Miinsteri, Bronn. 
Gervilia Rcederi, P. de Loriol. 

(Gervilia aviculoides, Roeder.) 
Lima alternicosta, Buvignier. 
Pecten (Cklamys) Rcederi, P. de Loriol. 

(Pecten (Spondylopecten) cfr. erinaceus, 
Roeder.) 
Pecten subspinosus, Schlotheim. 
Ostrea sandalinoides, P. de Loriol. 

(Ostrea sandalina, Roeder.) 
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Les especes recueillies dans le gisement de la Paturatte que j'ai pu examiner sont 
au nombre de 41, dont la liste suit : 



Harpoceras delmontanum, Oppel. 
Cardioceras cordatum, Sow. 
Cardioceras Goliathus, d'Orbigny. 
Pachyceras Lalandei, d'Orb. 
Haploceras Erato, d'Orb. 
Oppelia flexuosa, Miinster. 
Oppelia paturattensis, Greppin. 
(Mcoptychius Christoli, Beaudouin. 
Perisphincles paturattensis, P. de Loriol. 
Per. frickensis, Mcesch. 
Per. Gresslyi, P. de Loriol. 
Per. Montfalconensis, P. de Loriol. 
Per. Rollieri, P. de Loriol. 
Per. episcopalis, P. de Loriol. 
Aspidoceras faustum, Bayle. 
Turbo Rollieri, P. de Loriol. 
Pteurotomaria Miinster i, Roemer. 
Pleurot. Cyprisj d'Orb. 
Pleur. Cytherea, d'Orb. 
Cercomya Matheyi, P. de Loriol. 
Pleuromya varians, Agassiz. 



Pholadomya hemicardia, Roemer. 

Pholad. exaltata, Agassiz. 

Pholad. lineata, Goldf. 

Unicardium globosum, d'Orb. 

Unicardium paturattense, P. de Loriol. 

Unicardium exiguum, P. de Loriol. 

Astarte percrassa, Etallon. 

Astarte trembiazensis, Etallon. 

Opis Rwderi, P. de Loriol. 

Trigonia monilifera, Agassiz. 

Area (Macrodon) concinna : Phill. 

Area (Macrndon) montaneyensis, P. de Loriol. 

Modiola tulipma, Lamarck. 

Myoconcha rathieriana, d'Orb. 

Lima alternicosta, Buvignier. 

Pecten subfibrosus, d'Orb. 

Pecten vitreus, Roemer. 

Plicatula Quenstedti, P. de Loriol. 

Zeilleria Gallienei, d'Orb. 

Rhynchonella Thurmanni, Voltz. 



Dans la Description geologique du Jura bernois (Materiaux pour la Carte geolo- 
gique de la Suisse, 8 e livr.), J.-B. Greppin cite encore specialement de la Paturatte 
les especes suivantes, dont je n'ai vu aucun exemplaire (peut-etre quelqu'une d'entre 
elles fait-elle double emploi avec une de celles que j'ai examinees moi-meme) : 



Ammonites llenrici, d'Orb. 
Am. lingulatus, Quenstedt. 
Turbo Meriani, Goldf. 
Pleuromya recurva, Agassiz. 
Goniomya sulcata, Ag. 



A natina striata. Ag. 
Cardita tetragona, Quenstedt. 
Area wmula, Phil. 
Area helecita, d'Orb. 



TABLE ALPHABETIQUE DES ESPECES 



(Les synonymes sont imprimes en caracteres ordinaires.) 



Alaria Gagnebini (Thurmann), Piette* p. 36. 

Alaria seminuda (Heb. et DesL), Piette, p. 37. 

Amauropsis Calypso, d'Orb., p. 45. 

Amberleya eedilis, Andreae, p. 43. 

Amb. Kobyi, P.. de Loriol, p. 43. 

Amaltheus lalandeanus, Neumayr, p. 1. 

Ammonites Adelae, d'Orb., p. 6. 

Amm. cordatus, Sow., p. 10. 

Aram. Christoli, Beaudouin, p. 20. 

Amm. delmontanus, Oppel, p. 8. 

Amm. Eugenii, d'Orb., p. 34. 

Amm. Erato, d'Orb., p. 12. 

Amm. flexuosus, Zieten, p. 13. 

Amm. frickensis, Ma v sch, p. 28. 

Amm. Goliathus, d'Orb., p. 11. 

Amm. lalandeanus. d'Orb., p. 11. 

Amm. paturattensis, Greppin, p. 17. 

Amm. polonjcus, Oppel, p. 17. 

Amm. rauracus. Mayer, p. 8. 

Amm. subclauses, Oppel , p. 16. 

Anisocardia liesbergensis, P. de Loriol, p. 60. 

Area alsatica, Roeder, p. 82. 

Area concinna, Phillips, p. 81. 

Area Drya,P.de Loriol, p. 87. 

Area luxdorfensis, P. de Loriol, p. 85. 

Area montaneyensis, P. de Loriol, p. 83. 

Area Rcederi, P. de Loriol, p. 79. 



Area trichordis, P. de Loriol, p. 80. 
Area valbertensis, P. de Loriol, p. 86. 
Aspidoceras fausttm, Bayle, p. 35. 
Astarte duboisana, Thurmann, p. 72. 
Astarte elegant, Roeder, p. 67. 
Astarte episcopalis, P. de Loriol, p. 72. 
Astarte ferretensis, P. de Loriol, p. 67. 
Astarte multiformis, Roeder, p. 67. 
Astarte peixrassa, Etallon, p. 67. 
Astarte Pagnardi, P. de Loriol, p. 71. 
Astarte subpelops, P. de Loriol,*p. 71. 
Astarte trembiazensis, P. de Loriol, p. 69. 
Astarte valtinensis, P. de Loriol,- p. 67. 
Avicula angularis, Greppin, p. 94. 
Avicula cf. Munsieri, Bronn, p. 93. 
Belemnites abbreviatus, Phillips, p. 5. 
Belemnites excentricus, BlainviJle, p. 5. 
Bel. Kirghisensis, d'Orb., p. 5. 
Cardioceras cordatuiny&ow., p. 10. 
Card. Goliathus, d'Orb., p. 11. 
Cardium cyreniforme, Buv., p. 59. 
Cercomya Matheyi, P. de Loriol, p. 52. 
Cerithium Andrew, P. de Loriol, p. 40. 
Cer. Guer.rei, Andrete, p; 40. 
Cer. muricato-echinatum, Andreae, p. 39. 
Cer. russiense, d'Orbigny, p, 42. , -■ •■. 
Creniceras valberUnse ; P '. de Loriol, p. 19. 
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Cuculleea concinna, Phillips, p. 81. 
Cucullsea cf. concinna, Roeder, p. 79. 
Gervilia aviculoides, Roeder, p. 95. 
Gerv. cf. pernoides, P. de Loriol, p. 95. 
Gerv. Rcederi, P. de Loriol, p. 95. 
Haploceras Erato, d'Orbigny, p. 12. 
Harpoceras delmontanum, Oppel, p. 8. 
Harp, rauracum, Mayer, p. 8. 
Isocyprina cyreniformis, Roeder, p. 59. 
Kobya typica, P. de Loriol, p. 58. 
Lima alternicosta, Buv., p. 100. 
Lima trembiasensis, P. de Loriol, p. 102. 
Littorina montaneyensis, P. de Loriol, p. 46. 
Lytoceras Qrbignyi, P. de Loriol, p. 6. 
Macrodon alsaticus, Roeder, p. 82. 
Macrodon cf. elongatus, Roeder, p. 85. 
Mactromya globosa, Ag., p. 64. 
Modiola tulipaza, Lamk., p. 90. 
Myoconcha rathieriana, d'Orb., p. 91. 
Mytilus villersensis, Oppel, p. 90. 
Natica Calypso.. d'Orb., p. 45. 
Natica longiscata, Buv., p. 45. 
Nucula Menkii, Roeder, p. 89. 
Nucula oxfordiana, Roeder, p. 88. 
Nucula pseudo Menkii, P. de Loriol, p. 89. 
Oekoptychius Christoli, Beaudoin, p. 20. 
Opis phillipsiana, Roeder, p. 75. 
Opis Rathieri, Gotteau, p. 73. 
Opis Rosderi, P. de Loriol, p. 75. 
Oppelia fiexuosa, Munster, p. 13. 
Oppelia paturattensis, Greppin, p. 17. 
Oppelia pseudoculata, Bukowski, p. 13. 
Oppelia subclausa, Oppel, p. 16. 
Ostrea sandalinoides, P. de Loriol, p. U0. 
Pachyceras Lalandei, Bayle, p. 11. 
Pecten cf. erinaceus, Roeder, p. 103. 
Pecten Orontes, d'Orb., p. 105. 
Pecten Oromedon, P. de Loriol, p. 105. 
Pecten rauraciensis, Greppin, p. 105. 
Pecten Rmderi, P. de Loriol, p. 103. 
Pecten subfibrosus, d'Orbigny, p. 106. 
Pecten subspinosus, Schlot., p. 105. 



Pecten vitreus, Roemer, p. 107. 
Peltoceras Eugenii, Raspail, p. 34. 
Perisphinctes episcopalis, P. de Loriol, p. 30 
Per. frickensis, Moesch, p. 28. 
Per. Gresslyi, P. de Loriol, p. 26. 
Per. montaneyensis 3 P. de Loriol, p. 22. 
Per. montfalconensis, P. de Loriol, p. 27. 
Per. paturattensis, P. de Loriol, p. 23. 
Per..Rollieri, P. de Loriol, p. 32. 
Per. Timrmanni, P. de Loriol, p. 25. 
Perna Kobyi, P. de Loriol, p. 99. 
Perna mytiloides, L&mk., p. 98. 
Pholadomya ampla, Ag.. p. 55. 
Phol. exaltata, Ag., p. 54. 
Phol. hemkardia, Roemer, p. 53. 
Phol. lineata, Goktf., p. 55. 
Pholadomya laeviuscula, Ag., p. 55. 
Pinna ampla, Etallon, p. 91. 
Pinna granulata, Sow., p. 91. 
Pleuromya varians, Ag., p. 53. 
Pleurotomaria Cypris, d'Orb., p. 49. 
Pleur. Cytherea, d'Orb., p. 51. 
Pleur. Munsterij Roemer, p. 49. 
Plicatula Kobyi, P. de Loriol, p. 108. 
Plicatula Quenstedti, P. de Loriol, p. 110. 
Protocardium Rcederi, P. de Loriol, p. 63. 
Protocardium valbertense, P. de Loriol, p. 61, 
Rhynchonella acarus, Merian, p. 112. 
Rhynch. Thurmanni, Voltz, p. 112. 
Rostellaria Danielis, Thurmann, p. 38. 
Rost. Gagnebini, Thurmann, p. 36. 
Rost. grandisvalli, Thurmann, p. 36. 
Rost. seminuda, Hebert et Desl., p. 37. 
Rost. tristis, Thurmann, p. 38. 
Solenotellina elongata, Roeder, p. 57. 
Spondylus semiarmatus, Etallon, p. 108. 
Spinigera Danielis, Thurmann, p. 38. 
Spin. Rollieri. P. de Loriol, p. 38. 
Trigonia densicostata, Roeder, p. 78. 
Trig, monilifera, Ag., p. 77. 
Trig, perlata, Ag., p. 76. 
Trig, spinifera, d'Orb., p. 78. 
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Trochus alsaticus, Andrese, p. 48. 
Turbo? Rollieri, P. de Loriol, p. 46. 
Unicardiup, exiguum, P. de Loriol, p. 66. 
Unic. globosum, d'Orb., p. 64. 
Unic, paturattense, P. de Loriol, p. 65. 



TABLE ALPHABETIQUE DES ESPECES 

Zeilleria Gallienei, d'Orb., p.m. 
Ziziphinus alsaticus, Andreae, p. 48. 



119 




EXPLICATION DE LA PLANCHE I " 



Fig. 1. Lytoceras Orbignyi, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Fig. \a, le m6me, grossi. 
Fig. 2, 2a, 2b. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur haturelle. Fig. 2c, 2d, ie 

meme, grossi. 
Fig. 3, 3a. Harpoceras delemontanum, Oppel. Type figure par Oppel. Grandeur naturelle. La 

Paturatte. Polytechnicum a Zurich. 
Fig. 4, 4a. Oppelia pseudoculata, Bukowski, de grandeur naturelle. Montfaucon. Coll. Koby. La 

region siphonale est usee. 
Fig. o, 5a. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. Montfaucon. Coll. Koby. 
Fig. 6. Oppelia subclausa, Oppel, individu de grandeur naturelle. Montfaucon. Coll. Koby. , 
Fig. 7. Autre exemplaire, empreinte externe, probablement. Grandeur naturelle. Montfaucon. 

Coll. Koby. 
Fig. 8, 8a. Oppelia paturattens is, Greppin, de grandeur naturelle. La Paturatte. Coll. Hollier. 

Exemplaire dont le dernier tour est genicule\ 
Fig. 9. Fragment de la meme espece montrant Tornementation. Grandeur naturelle. Fig. 9a s 

fragment grossi. 
Fig. 10, iOa, lOo. Creniceras mlbertense, P. de Loriolf exemplaire encore chambre, de grandeur 

naturelle. Fig. 10c, le meme, grossi. Valbert. ColL Koby. 
Fig. 11. Autre exemplaire un" peu plus comprint. Grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 

Fig. 11a,, Mb, le meme, grossi. Valbert. Coll. Koby. 
Fig. 12, {2a. Autre exemplaire dont l'ornementation est bien visible, de grandeur naturelle et # 

grossi. 
Fig. 13, 13a. QEcoptychius Christoli, Beaudouin, de grandeur naturelle. La Paturatte. Polytech- 
nicum a Zurich. 
Fig. 14, 14a. Perispkinctes episcopalis, P. de Loriol, de grandeur naturelle. ha Paturatte. ColL 

Rollier. 
Fig. IS. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. La Paturatte. Coll. Rollier. 
Fig. 16. Perispkinctes montaneyensis, P. de Loriol. Grandeur naturelle. Monhaney. Coll. Koby. 

Fig. 16a, 16&J le meme, grossi. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE Lt 



Fig. 1, la, lb. Perisphinctes Thurmanni, P. de Loriol. Montfaucon. Coll. Koby. 

Fig. %, %a. Perisphinctes paturattensis, P. de Loriol. Exemplaire complet. La Paturatte. Coll. Rollier. 

Fig. 3. Autre exemplaire de la merae espece, ayant la demiere loge. La Paturatte. Coll. Rollier. 

Fig. 4. Autre exemplaire de la meme espece, epais et pourvu de noeuds paraboliques bien accen- 
ts. La Paturatte. Polyteclmicum a Zurich. 

Fig. 5. Autre exemplaire. La Paturatte. Coll. Rollier. 

Fig. 6. Autre exemplaire dans lequel les cotes se montrent regulieres avant la region des irregu- 
lieres. Montfaucon. Coll. Koby. 

Fig. 7, la. Perisphinctes montfalconensis, P. de Loriol, exemplaire complet. Montfaucon. Coll. 
Koby. Fig. lb, ouverture, vue sur Tautre face ou elle est mieux conservee. 

Fig. 8. Autre exemplaire de la m6me espece, egalement complet, mais la languette laterate de 
l'ouverture est mal conservee. Bourrignon. Coll. Koby. * 

Fig. 9. Autre individu. Bourrignon. Coll. Koby. 

Toutes les figures de cette planche sont de grandeur naturelle. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE III 



Pig. i. Perispkinctes frickensis, Moesch, exemplaire complet, de grandeur naturelle. La Paturatte. 

Polytechnicum a Zurich. 
Fig. 2, 2a. Autre exemplaire de la m6me espece. Meme locality. M6me collection. 
Fig. 3, 3a. Perispkinctes Rollieri, P. de Loriol, de grandeur naturelle. La Paturatte. Polytechnicum 

a Zurich. 
Fig. 4. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. Montfaucon. Coll. Koby. 
Fig. 5, 5a. Pachyceras Lalandei (d'Orb.), Bayle, jeune individu de grandeur naturelle. La Patu- 
ratte. Coll. Rollier. 
Fig. 6. Alaria Gagnebini, Thurmann, individu complet de grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. 

Koby. 
Fig. 7-8. Autres exemplaires de la meme espece, de grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. Koby. 
Fig. 9. Alaria seminuda, Hebert et Desl., de grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. Koby. Fig. 9a, 

le m6me individu, grossi. 
Fig. 10. Alaria Rollieri, P. de Loriol, Montoz. Coll. Rollier. Grandeur naturelle. La figure est 

renverse"e. 
Fig. 11. Cerithium muricato-echinatum, Andrese, de grandeur naturelle. Fig. 11a, le m&me, 

grossi. Fig. lib, tour tres grossi. Trembiaz. Coll. Koby. 
Pig. 12. Cerithium (Terebrella) Andrew, P. de Loriol. Exemplaire ayant les tubercules un peu plus 
nombreux que d'habitude. Grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. Fig. 12a, deux 
tours grossis. 
Fig. 13. Autre exemplaire avec la columelle conserves. Grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 
Fig. 14. Autre exemplaire a cotes nombreuses. Grandeur naturelle. Fig. 14a, deux tours grossis. 
Fig. 15. Cerithium russiense, d'Orbigny, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. Fig. 15 a, 

deux tours tres grossis. 
Fig. 16. Autre petit exemplaire presque compler, le labre est un peu altere. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 17, 17a. Amberleya Kobyi, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 18-19. Amauropsis Calypso, d'Orb., de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 20. Littorina montaneyensis, P. de Loriol, de grandeur naturelle Montaney. Coll. Koby. 

Fig. 20a, 206, grossissements du meme. 
Fig. 21. Autre exemplaire de la meme espece, de grandeur naturelle. Fig. 21a, grossissement du 

meme. 
Fig. 22. Ziziphinus ahaticus, Andreae, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. Fig. 22a, le 

m6me, grossi. 
Fig. 23. Autre exemplaire un peu grossi. Montaney. Coll. Koby. Fig. 23a, le meme, grossi. 
Fig. 24, 24a, 246. Pieurotomaria Cypris, d'Orb., de grandeur naturelle. La Paturatte. Musee de 
Zurich. 



MEM. SOC. FALEONT. SUISSE. T.XXVTII 

Oxfordiex Sup. du Jura bernois . Suppl, 



P1.HI. 




--_::"::;. :r liv. 



Klein &-Vol^ert cjedr. 



EXPLICATION DE LA PLANCHE IV 

Fig. 1, Cercomya Matheyij, P. de Loriol, de grandeur naturelle. La Pa'turatte. Polytechnicum a 

Zurich. / 

Fig. 2. Autre exemplaire de la m6me espece. Meme loealite. Meme collection. 
Fig. 3, 3a. Rosenbusckia typica, Rceder, valve de grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 
Fig. 4, 5. Charniere de deux autres valves, grossie. Valbert. Coll. Koby. 
Fig. 6, 6a. Soletellina elongata, Rceder, de grandeur naturelle. Combe Chavatte. Coll. Koby. 
Fig. 7. Jsocyprina cyreniformis, Rceder (Buv.), valve droite de grandeur naturelle. Montaney. 

Coll. Kobv. 

m 

Fig. 8, 8a. Autre exemplaire bivalve de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 

Fig. 9. Charniere de la valve droite grossie. 

Fig. 10, 10a. Kobya typica, P. de Loriol, de grandeur naturelle et, fig. iOb, charniere. Montaney. 
Coll. Koby. - » 

Fig. 11, Ha. Anisocardia liesbergensis, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 

Fig. 12, 12a. Valve droite du Protocardium valbertense, P. de Loriol, de grandeur naturelle. 
Valbert. Coll. Koby. Fig. \ %b, la m6me, grossie. Fig. 12c, charniere de la m^me valve, 
grossie. # 

Fig. 13. Charniere de la valve gauche d'un autre exemplaire, grossie. 

Fig. 14. Echantillon bivalve de la meme espece, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 

Fig. 15, 15a. Protocardium, Rcederij P. de Loriol, valve gauche. Grandeur naturelle. Trembiaz. 
Coll. Koby. C'est par un effet de lumiere que* la region ornee de cotes rayonnantes 
parait separee des flancs par un angle, il n'y en a aucun. 

Fig. \6. Charniere grossie d'une autre valve gauche de la m6me espece: Trembiaz. Coll. Koby. 

Fig. 17. Charniere grossie d'une valve droite. Trembiaz. Coll. Koby. Ces deux dernieres figures 
sont renvers6es. 

Fig. 18, 18a. Unicardium paturattense, P. de Loriol, de grandeur naturelle. La Paturatle. Poly- 
technicum a Zurich. Le bord buccal est altere. 

Fig. 186. Autre exemplaire de la m6me espece dont le contour est intact. La Paturatle. Polytechnicum 
a Zurich. Grandeur naturelle. 

Fig. 19, 19a. Unicardium exiguum, P. de Loriol, de grandeur naturelle. La Paturatte. Polytech- 
nicum a Zurich. '§ 

Fig. 20. Astarte ferrettensis, P. de Loriol, grand exemplaire de grandeur naturelle. Valbert. Coll. 
Koby. 

Fig. 21, 22, 23. Autres exemplaires de la m6me espece. Grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. Koby. 

Fig. 24, 24a. Astarte trembiazensis, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 

Fig. 25, 25a. Valve droite de la m6me espece, de grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. Koby. 

Fig. 26. Exemplaire bivalve, de grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 

Fig. 27, 27a. Astarte Pagnardi, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 27 A, inte*rieur de la meme valve, grossi. 

Fig. 28. Autre valve de la m6me espece, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE V, 



Fig. 1. Grand exemplaire de Y A starts episcopate, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Trembiaz. 

Coll. Koby. 
Fig. 2, la, %b. Autre exemplaire bivalve de la meme espece. Grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. 

Koby. 
Fig. 3. Opis Rathieri, Cotteau, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. Fig. 3a, 3b, la 

m6me valve, grossie. 
Fig. 4. Opis Roederi, P. de Loriol, valve gauche, de grandeur naturelle, vue sur la face anale. 

Fig. 4a, la meme, grossie. Calabri. Coll. Koby. 
Fig. 5. Trigonia perlata, Agassiz, exemplaire avec les deux valves, de grandeur naturelle. Mon- 
taney. Coll. Koby. 
Fig. 6. Trigonia densicostata, Roeder, valve de grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby 
Fig. 7. Area (Cucullwa) Rcederi, P. de Loriol, valve gauche vue a Finterieur. Calabri. Coll. Koby. 
Fig. 8 et fig. 9. Autre valves de la meme espece. Calabri. Coll. Koby. 
Fig. 10, 10a. Grand exemplaire. Montaney. Coll. Koby. 

(Les figures 7-10 sant de grandeur naturelle.) 
Fig. It, Ha. .Area (Macrodon) alsatica, Rceder, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Kobv. 

Fig. lib, lie, la meme valve, grossie. 
Fig. 12. Area (Macrodon) montaney ensis, P. de Loriol. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 13. Autre valve de la meme localite. Coll. Koby. *" 

Fig. 14. Charniere d'une valve droite." Montaney. Coll. Koby. 

(Ces trois figures sont de grandeur naturelle.) 
Fig. 15, 16, 16a, 166. Area (Macrodon) luxdorfensis, P. de Loriol, valves de grandeur naturelle. 

Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 17. Autre valve grossie; un trait indique la grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. Koby.. 
Fig. 18. Area (Macrodon) cfr. luxdorfmsis, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. 

Koby. Fig. 18a, fragment pris sur les flancs, grossi. 
Fig. 19. Area(Rarbatia)mlbertensis > P. de Loriol, de grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 

Fig. 19a, 19^ grossiasements de la meme valve. 
Fig. 20, 20a. Petit exemplaire bivalve de la meme espece. de grandeur naturelle. Valbert. Coll. 

Koby. 
Fig. 21. Area Dry a, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Calabri. Coll. Koby. Fig. 21a. 216, le 

meme exemplaire grossi. 
Fig. 22, 22«; 226.. Nucula pseudo-Menkii, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Trembiaz. Coll. 

Koby. 
Fig. 23. Autre valve avec l'extremite buccale plus arrondie. Grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. 
Fig. 24, 24a. Lima trembiazensis, P. de Loriol, grossie. Trembiaz. Coll. Koby. (Un trait indique 

la grandeur naturelle.) 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE VI 



Fig. 1, ia } ib. Myoconcha rathieriana, d'Orb., de grandeur naturelle. Xrembiaz. Coll. Koby. 
Fig. 2, 2a. Avicula (Oxytoma) cfr. Munsteri, Bronn, valve gauche de grandeur naturelle. Mon- 

taney. Coll. Koby. 
Fig. 3. Valve droite de la meme espece, de grandeur naturelle. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 4-5. Avicula angularis, Greppin, valves de grandeur naturelle incompletement conservees. 

Trembiaz. Coll. Koby. 
Fig. 6, 6a. Pecten Roederi, P. de Loriol, valve de grandeur naturelle. Fig. 6b, charniere de la 

meme, grossie. Fig. 6c, fragment pris vers l'extremite anale, grossi. Montaney. Coll. 

Koby. 
Fig. 7. Autre valve de la meme espece, de petite taille, avec l'oreillette anale conserved. Montaney. 

Coll. Koby. 
Fig. 8. Valve d'un jeune exemplaire du Lima alternicosta, Buv., de grandeur naturelle. Trem- 
biaz. Coll. Koby. Fig. 8a, la m6me, grossie. 
Fig. 9-10. Spondylus semiarmatus , Etallon, de grandeur naturelle. Bourrignon. Coll. Koby. 
Fig. 1 i . Valve largement adherente du Plicatula Kobyi, P. de Loriol. Grandeur naturelle. Fig. 1 1 a, 

la meme vue en dedans. Montaney. Coll. Koby. 
Fig. 12. Autre valve de la m6me espece. Grandeur naturelle. ^Trembiaz. Coll. Koby. 
Fig. 13. Valve d'un autre individu de grandeur naturelle. Valbert. Coll. Koby. Fig. 13a, l'autre 

valve du meme exemplaire, grossie. 
Fig. 14. Autre" valve adhe>ant a une coquille A'Isodonta Deshay'esiana. Grandeur naturelle. Valbert. 

Coll. Koby. 
Fig. 15, 15a. Ostrea sandalinoides, P. de Loriol, exemplaire fixe sur une coquille du Rhynchonella 

Thurmanni, avec un encroutement sur la valve superieure. Trembiaz. Coll. Koby. 

Grandeur naturelle. 
Fig. 16. Valve adherente de la meme espece, vue dans l'interieur. Trembiaz. Coll. Koby. Fig. 16a, 

la m6me vue sur la region adherente. 
Fig. 17-18-19. Rhynchonella Thurmanni, Voltz, individus de grandeur naturelle. Coll. Koby. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE VII 



Fig. 1. Perm mytiloides, Lamk, de grandeur naturelle. Combe Chavatte. Coll. Koby. 

Fig. 2. Gervilia Rmderij P. de Loriol, exemplaire tres adulte de grandeur naturelle. Combe Cha- 

vatte. Coll. Koby. 
Fig. 3. Autre exemplaire avec la region buccale intacte. Grandeur naturelle. Bourrign6*n. Coll. Koby. 
Fig. 4. Autre exemplaire vu sur la face cardinale. Grandeur naturelle. Bourrignon. Coll. Koby. 
Fig. 5. Perna Kobyi, P. de Loriol, de grandeur naturelle. Bourrignon. Coll. Koby. 
Fig, 6, 6a. Autre valve de la meme espece vue'a rinterieflr et de profil. Calabri. Coll. Koby. 

Grandeur naturelle. 
Fig. 7, 8, 9, 10. RhynchoneUa acarus, Merian, exemplaires representant quelques varietes, de 

grandeur naturelle et grossis. Trembiaz. Coll. Koby. 
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